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i  NOV. IN  FESTO OMNIUM SANCTORUM

DIE i NOVEMBRIS

IN  FESTO  O M N IU M  SA N C T O R U M

DUPLEX I CLASSIS CUM O CTAVA COMMUNI

AD UTRASQUE VESPERAS
Ant. i .  Vidi turbam magnam, * quam dinumerâre 

nemo poterat, ex omnibus géntibus stantes ante 
thronum.

Psalm i de Dominica, ut in Psalterio, p. 45, 
sed loco ultim i, Ps. 116 : Laudàte Dôminum, 
omnes gentes, p. 73.

2. Et omnes Angeli * stabant in circûitu throni, 
et cecidérunt in conspéctu throni in facies suas et 
adoravérunt Deum.

3. Redemisti nos, * Domine Deus, in sanguine tuo, 
ex omni tribu et lingua et populo et natiône, et 
fecisti nos Deo nostro regnum.

4. Benedicite Dominum * omnes elécti ejus : agite 
dies lætitiæ, et confitémini illi.

5 Hymnus * omnibus Sanctis ejus : filiis Israël, 
populo appropinquanti sibi : gloria haec est omnibus 
Sanctis ejus.

In II Vesperis, Ps. 115 : Crédidi, p. 90.

C a p itu lu m . —  Apoc. VII, 2-3.

e CCE ego Joânnes vidi alterum Angelum ascendén- 
tem ab ortu solis, habéntem signum Dei vivi ; 

et clamavit voce magna quatuor Angelis, quibus da­
tum est nocére terrae et mari, dicens : Nolite nocére 
terrae et mari neque arboribus, quoadusque signémus 
servos Dei nostri in frontibus eôrum.
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Ier NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

i 'r NOVEMBRE

FÊTE D E L A  T O U SSA IN T

DOUBLE DE 1« CLASSE AVEC OCTAVE COMMUNE

AUX DEUX VÊPRES
Ant. i. J’ai vu une grande foule que personne ne 

pouvait compter, de gens de toute nation se tenant devant 
le trône.

Psaumes du Dimanche, comme au Psau­
tier, p. 45, en remplaçant le dernier par le
Ps. 116 : Qu’elles louent Yahwéh, toutes les 
nations, p. 73.

2. Et tous les Anges se tenaient autour du trône, et 
ils se prosternèrent sur leurs faces, devant le trône, et 
ils adorèrent Dieu.

3. Vous nous avez rachetés, Seigneur Dieu, dans votre 
sang, de toute tribu, langue, peuple et nation, et vous 
avez fait de nous un royaume pour notre Dieu.

4. Bénissez le Seigneur, vous tous, ses élus ; passez 
vos jours dans la joie et rendez-lui gloire.

5. L’hymne de louange appartient à tous ses Saints, 
aux enfants d’Israël, au peuple qui approche de lui ; 
voilà la gloire de tous ses Saints.

Aux IICB Vêpres, Ps. 115 s J’ai cru, p. 90.

C a p itu le . —  Apoc. VII, J2-3.

V oici que moi, Jean, j’ai vu un autre Ange montant 
du lever du soleil, ayant le signe du Dieu vivant ; 

et il cria à grande voix, aux quatre Anges auxquels il a été 
donné de nuire à la terre et à la mer : Ne nuisez, ni à la 
terre, ni à la mer, ni aux arbres, jusqu’à ce que nous ayons 
marqué au front les serviteurs de notre Dieu.
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i  NOV. IN  FESTO OMNIUM SANCTORUM

H ym n u s

» la c a r e  Christe sérvulis 
Quibus Patris cleméntiam,

Tuae ad tribûnal grâtiæ,
Patrôna Virgo postulat.

Et vos beâta per novem 
Distincta gyros âgmina,
Antiqua cum præséntibus,
Futura damna péllite.

Apôstoli cum Vatibus,
Apud sevérum Jüdicem 
Veris reôrum flétibus 
Expôscite indulgentiam.

Vos purpurâti Martyres,
Vos candidâti prémio 
Confessionis, éxsules 
Vocate nos in pâtriam.

Choréa casta Virginum,
Et quos erémus incolas 
Transmisit astris, cælitum 
Locâte nos in sédibus.

Auférte gentem pérfidam 
Credéntium de fïnibus,
Ut unus omnes ünicum 
Ovile nos pastor regat.

Deo Patri sit gloria,
Natôque Patris ünico,
Sancto simul Parâclito,
In sempiterna sæcula. Amen.

In I  Vesperis. V. Lætâmini in Domino et exsul­
tate, justi, iç. Et gloriâmini, omnes recti corde.

A d Magnif. Ant. Angeli, *  Archângeli, Throni et 
Dominatiônes, Principatus et Potestates, Virtûtes cae-
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i ”  NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

H ym n e
af^ARDONNE, Christ, aux petits serviteurs,

Pour lesquels la clémence du Père,
Au tribunal de ta grâce,
Est demandée par la Vierge leur patronne.

Et vous, bienheureux bataillons,
Distingués en neuf chœurs,
Les maux anciens comme les présents 
Et les futurs, chassez-les.

Apôtres unis aux Prophètes,
Auprès du Juge sévère,
Pour les vraies larmes des coupables,
Demandez l’indulgence.

Vous, Martyrs empourprés,
Et vous dont la robe blanche récompense
La confession de foi, de notre exil 
Appelez-nous à la patrie.

Chastes chœurs des Vierges,
Et vous que l’habitation du désert 
A fait monter parmi les astres,
Placez-nous aux sièges du ciel.

Enlevez la nation infidèle 
Des frontières des croyants,
Pour que tous, en un seul bercail,
Nous obéissions à un seul pasteur.

Qu’à Dieu le Père soit gloire 
Et au Fils unique du Père,
Ainsi qu’au Saint Paraclet
Dans les siècles éternels. Ainsi soit-il.

Aux Ières Vêpres. V. Réjouissez-vous dans le Seigneur et 
exultez, ô justes. IV. Et soyez glorifiés, vous tous qui avez 
le cœur droit.

A  Magnif. Ant. Anges et Archanges, Trônes et Domi-
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i  NOV. IN  FESTO OMNIUM SANCTORUM

o

lérum, Chérubim atque Séraphim, Patriârchæ et Pro- 
phétæ, sancti legis Doctôres, Apôstoli, omnes Christi 
Martyres, sancti Confessores, Virgines Domini, Ana- 
choritæ, Sanctique omnes, intercédite pro nobis.

In II Vesperis. V. Exsultabunt Sancti in gloria, 
rç7. Laetabuntur in cubilibus suis.

A d Magmf. Ant. O quam gloriosum est regnum * 
in quo cum Christo gaudent omnes Sancti, amicti 
stolis albis sequûntur Agnum quocûmque ierit!

O ra tio
im n ip o t e n s  sempitérne Deus, qui nos omnium 

Sanctorum tuôrum mérita sub una tribuisti 
celebritate venerari : quæsumus, ut desideratam 
nobis tuae propitiationis abundantiam, multiplicatis 
intercessoribus, largiaris. Per Dominum.

AD MATUTINUM
Invit. Regem regum Dôminum, venite, adorémus : 

* Quia ipse est coréna Sanctorum omnium.
Hymnus : Placâre, Christe, ut in Vespe­

ris.

IN  I  NOCTURNO

Ant. Novit Dominus * viam justorum, qui in lege 
ejus meditantur die ac nocte.

P sa lm u s i
•g^EATUS vir, qui non abiit in consilio impiorum, 
r l3  et in via peccatorum non stetit, * et in cdthedra 
pestiléntiæ non sedit :

2. Sed in lege Domini voluntas ejus, * et in lege 
ejus meditabitur die ac nocte.

1 . Les Psaumes du Ier Nocturne chantent la confiance et le bonheur qu’ap-
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i "■ NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

nations, Principautés et Puissances, Vertus des cieux, 
Chérubins et Séraphins, Patriarches et Prophètes, saints 
Docteurs de la loi, Apôtres, vous tous Martyrs du Christ, 
saints Confesseurs, Vierges du Seigneur, Anachorètes, 
Saints de tout ordre, intercédez pour nous.

Aux lîèmes Vêpres. V. Ils exulteront, les Saints, en gloire. 
Fÿ. Ils se réjouiront sur leurs lits de repos.

A Magnif. Ant. O combien est glorieux le règne dans 
lequel, avec le Christ, se réjouissent tous les Saints ; vêtus 
de blanches robes ils suivent 1*Agneau partout où il va.

O raiso n
»f~ViEU tout-puissant et éternel, qui nous permettez de 
Jm J  vénérer, en une seule solennité, les mérites de tous 
vos Saints, nous vous demandons de nous donner large­
ment, à cause de la multiplication de nos intercesseurs, 
l ’abondance désirée de votre miséricorde. Par Notre- 
Seigneur.

A MATINES
Invit. Au Seigneur, Roi des rois, venez, offrons l’adora­

tion * Car c’est lui qui est la couronne de tous les Saints.
Hymne : Pardonne, ô Christ, comme aux 

Vêpres.

A U  Ier NOCTURN E1

Ant. Le Seigneur a connu la voie des justes qui, sur 
sa loi, méditent jour et nuit.

P sa u m e  i .  —  Le juste et Vimpie.

B ienheureux l’homme 
Qui ne va pas au conseil des impies.

Qui ne s’arrête pas sur la voie des pécheurs,
Qui ne s’assied pas dans le cercle des moqueurs.

2. Mais qui dans la crainte de Yahwéh se complaît, 
Et qui, dans sa loi, médite jour et nuit.

portent aux justes la protection divine et le partage de la royauté du Christ.
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i  NOV. IN FESTO OMNIUM SANCTORUM

3. Et erit tamquam lignum, quod plantâtum est 
secus decûrsus aquarum, * quod fructum suum dabit 
in témpore suo :

4. Et folium ejus non défluet : * et ômnia quaecûm- 
que faciet, prosperabüntur.

5. Non sic impii, non sic : * sed tamquam pulvis, 
quem prôjicit ventus a fâcie terrae.

6. Ideo non resûrgent impii in judicio : * neque 
peccatores in concilio justorum.

7. Quoniam novit Dominus viam justorum : * et 
iter impiorum peribit.

A nt. Novit Dominus viam justorum, qui in lege 
ejus meditantur die ac nocte.

A nt. Mirificavit * Dominus Sanctos suos, et exau­
divit eos clamantes ad se.

P sa lm u s 4

(>um invocarem exaudivit me Deus justitiæ meæ : * 
A in tribulatione dilatasti mihi.
2. Miserere mei, * et exaudi orationem meam.
3. Filii hominum, üsquequo gravi corde? * ut quid 

diligitis vanitatem, et quæritis mendacium?
4. Et scitote quoniam mirificavit Dominus sanctum 

suum : * Dominus exaudiet me cum clamavero ad 
eum.

5. Irascimini, et nolite peccare : * quae dicitis 
in cordibus vestris, in cubilibus vestris compungi­
mini.

6. Sacrificate sacrificium justitiæ, et sperate in 
Domino. * Multi dicunt : Quis osténdit nobis bona?

7. Signatum est super nos lumen vultus tui, Do­
mine : * dedisti laetitiam in corde meo.

8. A  fructu fruménti, vini, et olei sui * multiplicati 
sunt.
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i "  NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

II. 3. Il sera l’arbre planté près des eaux d’arrosage, 
Qui donne son fruit en son temps

4. Et dont le feuillage ne se flétrit pas ;
Et tout ce qu’il fait prospérera.

III. 5. Il n’en va pas ainsi des méchants,
Mais comme de la menue paille
Que le vent emporte,
Sur la face de la terre. [jugement,

IV. 6. Les méchants ne seront donc pas debout au 
Ni les pécheurs, dans l’assemblée des justes,

7. Car Yahwéh connaît la voie des justes,
Mais la voie des pécheurs est perdition.

Ant. Le Seigneur a connu la voie des justes qui, sur 
sa loi, méditent jour et nuit.

Ant. Le Seigneur a honoré ses saints, et exaucé ceux 
qui crient vers lui.

P sa u m e  4« —  Tranquille sommeil d’m  prince persécuté.

invocation, il l’a exaucée, —  le Dieu de ma 
justice. —  Dans l’angoisse, tu m’as mis au large. 

—  2. Aie pitié de moi et entends ma prière.
II. 3. Fils de l’homme, jusques à quand, —  gens au cœur 

lourd, —  aimerez-vous le rien? —  chercherez-vous le 
mensonge ?

III. 4. Sachez qu’il a honoré, —  Yahwéh, son pieux 
serviteur, —  Yahwéh m’exauce, —  quand je crie vers lui.

IV. 5, Soyez irrités, mais ne péchez pas ; —  ce que vous 
dites dans vos cœurs, —  sur vos couches, regrettez-le. —
6. Sacrifiez un sacrifice de justice, —  et confiez-vous en 
Yahwéh.

V. Beaucoup demandent : — « Qui nous montre le 
bien? » —  7. Elle s’est levée sur nous, —  la lumière 
de ta face.

VI. Yahwéh, tu m’as donné —  de la joie dans mon 
cœur, —  8. plus que leur froment —  et leur moût en 
abondance —  (n’en peuvent donner).
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i  NOV. IN  FESTO OMNIUM SANCTORUM

9. In pace in idfpsum * dormiam, et requiéscam ;
10. Quoniam tu, Domine, singulâriter in spe * 

constituisti me.
A n t. Mirificâvit Dominus Sanctos suos, et exaudivit 

eos clamantes ad se.
A n t. Admirabile est * nomen tuum, Domine ; quia 

gloria et honore coronasti Sanctos tuos, et constituisti 
eos super opera manuum tuarum.

P sa lm u s 8

»  om in e, Dominus noster, * quam admirabile est 
nomen tuum in univérsa terra!

2. Quoniam elevata est magnificéntia tua, * super 
cselos.

3. Ex ore infantium et lacténtium perfecisti laudem 
propter inimicos tuos, * ut destruas inimicum et 
ultorem.

4. Quoniam vidébo caelos tuos, opera digitorum 
tuorum : * lunam et stellas, quæ tu fundasti.

5. Quid est homo, quod memor es ejus? * aut 
filius hominis, quoniam visitas eum?

6. Minuisti eum paulo minus ab Angelis, gloria 
et honore coronasti eum : * et constituisti eum super 
opera manuum tuarum.

7. Omnia subjecisti sub pédibus ejus, * oves et 
boves univérsas : insuper et pécora campi.

8. Volucres caeli, et pisces maris, * qui perambu­
lant sémitas maris.

9. Domine, Dominus noster, * quam admirabile 
est nomen tuum in univérsa terra!

A n t. Admirabile est nomen tuum, Domine ; quia 
gloria et honore coronasti Sanctos tuos, et constituisti 
eos super opera manuum tuarum.

V. Laetamini in Domino et exsultate, justi. W. Et 
gloriamini, omnes recti corde.
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I er NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

VII. 9. Dans la paix, au même instant, —  je me couche 
et m’endors; —  10. car à toi seul, Yahwéh, —  tu me fais 
reposer en sécurité.

Ant. Le Seigneur a honoré ses saints, et exaucé ceux 
qui crient vers lui.

Ant, Admirable est votre nom, Seigneur, parce que 
de gloire et d’honneur vous avez couronné vos saints 
et vous les avez établis sur les œuvres de vos mains.

P sa u m e  8. —  Royauté de Vhomme et du Christ.

ahwéh, notre Seigneur, —  qu’il est glorieux ton 
V I -  nom, —  par toute la terre!
I.2. Laisse-moi chanter ta gloire dans les hauteurs des cieux,
3. Avec cette voix des enfants et des tout petits,

Dont tu as préparé la louange contre tes adversaires, 
Pour confondre l’ennemi, le révolté.

II. 4. Quand je contemple les cieux, œuvre de tes doigts, 
La lune et les étoiles que tu y as placées,

5. Qu’est-ce que l’homme pour que tu t’en souviennes, 
Le fils de l’homme pour que tu t’en soucies?

III. 6. Tu l’as mis cependant peu au-dessous des Elohim, 
Tu l’as couronné de gloire et d’honneur.
Tu l’as établi roi sur l’œuvre de tes mains,

7. Tu as tout mis sous ses pieds :

IV. Le menu et le gros bétail, toutes leurs bêtes,
Et aussi les bêtes sauvages des champs,

8. Les oiseaux du ciel et les poissons de la mer, 
Tout ce qui fuit par les chemins des mers.

Refrain. 9. Yahwéh, notre Seigneur, —  qu’il est glorieux, 
ton nom, —  par toute la terre.

Ant. Admirable est votre nom, Seigneur, parce que 
de gloire et d’honneur vous avez couronné vos saints 
et vous les avez établis sur les œuvres de vos mains.

V. Réjouissez-vous dans le Seigneur et exultez, ô justes. 
Iÿ. Et soyez glorifiés, vous tous qui avez le cœur droit.
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i  NOV. IN  FESTO OMNIUM SANCTORUM

L E C T IO  I
De libro Apocalÿpsis beâti Joânnis Apôstoli.

Cap. IV, 2-8; V, 1-14.

Gt  ecce sedes pdsita erat in caelo, et supra sedem 
sedens. Et qui sedébat, similis erat aspéctui 

lapidis jâspidis et sardinis : et iris erat in circûitu 
sedis similis visioni smaragdinae. Et in circûitu sedis 
sedilia vigintiquâtuor : et super thronos viginti­
quâtuor seniores sedentes, circumamicti vestiméntis 
albis, et in capitibus eôrum corônæ âureae. Et de 
throno procedébant fülgura, et voces, et tonitrua : et 
septem lâmpades ardentes ante thronum, qui sunt 
septem spiritus Dei. Et in conspéctu sedis tamquam 
mare vitreum simile crystallo : et in médio sedis, 
et in circûitu sedis quatuor animalia plena oculis ante 
et retro. Et animal primum simile leôni, et secûndum 
animal simile vitulo, et tértium animal habens faciem 
quasi hôminis, et quartum animal simile aquilae volan­
ti. Et quatuor animalia, singula eôrum habébant alas 
senas : et in circûitu et intus plena sunt ôculis, et 
réquiem non habébant die ac nocte, dicéntia : Sanctus, 
sanctus, sanctus Dominus, Deus omnipotens, qui 
erat, et qui est, et qui ventûrus est.

Iÿ. Vidi Dominum sedéntem super solium excél- 
sum et elevatum : et plena erat omnis terra majestate 
ejus : * Et ea, quæ sub ipso erant, replebant templum.
7 . Séraphim stabant super illud : sex alae uni, et sex 
alae âlteri. Et.

L E C T IO  II

e T vidi in déxtera sedéntis supra thronum, librum 
scriptum intus et foris, signatum sigillis septem. 

Et vidi Angelum fortem, praedicantem voce magna :

i .  Vulgate : et ce qui était sous lui.
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i~ NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

LEÇON I
Du livre de l’Apocalypse du bienheureux Apôtre Jean.

Chapitre IV , 2-8; F , 1-14.

GT voici : un trône était dressé dans le ciel et, sur le 
trône, quelqu’un d’assis. Et celui qui était assis avait 

un aspect semblable à celui d’une pierre de jaspe et de 
sardoine,et un arc-en-ciel était autour du trône, semblable 
pour la vue à de l’émeraude. Et autour du trône vingt- 
quatre petits trônes et, sur ces trônes, vingt-quatre vieil­
lards étaient assis, enveloppés de vêtements blancs, avec 
des couronnes d’or sur leurs têtes. Et du trône jaillissaient 
des éclairs, des voix et des tonnerres ; et il y avait devant 
le trône sept lampes ardentes qui sont les sept esprits 
de Dieu. Et en face du trône, il y avait comme une mer 
de verre, semblable à du cristal, et sous le milieu du trône 
et autour du trône, quatre animaux remplis d’yeux par 
devant et par derrière. Et le premier animal était semblable 
à un lion, le second animal semblable à un veau, et le 
troisième animal avait comme un visage d’homme, et le 
quatrième animal ressemblait à un aigle volant. Et les 
quatre animaux avaient chacun six ailes, alentour et 
à l’intérieur ils étaient remplis d’yeux, et ils n’avaient 
de repos ni jour, ni nuit, disant : Saint, saint, saint est le 
Seigneur, le Dieu tout-puissant, qui était et qui est et 
qui doit venir.

ty. Je vis le Seigneur assis sur un trône très élevé, et 
toute la terre était pleine de sa majesté * Et les pans 
de sa robe1 remplissaient le temple. V. Des Séraphins se 
tenaient au-dessus ; l’un avait six ailes et l’autre aussi six 
ailes. Et.

LEÇON II

Gt  je vis dans la main droite de celui qui était assis 
sur le trône, un livre écrit en dedans et au dehors 

et qui était scellé de sept sceaux. Et je vis un Ange 
puissant qui proclamait à grande voix : « Qui est digne

9



r NOV. IN  FESTO OMNIUM SANCTORUM

Quis est dignus aperire librum, et sôlvere signâcula 
ejus ? Et nemo pôterat, neque in cælo, neque in terra, 
neque subtus terram, aperire librum neque respicere 
illum. Et ego flebam multum, quoniam nemo dignus 
invéntus est aperire librum nec vidére eum. Et unus 
de seniôribus dixit mihi : Ne fléveris : ecce vicit leo 
de tribu Juda, radix David, aperire librum, et sôlvere 
septem signâcula ejus. Et vidi : et ecce in médio 
throni et quatuor animalium, et in médio seniorum, 
Agnum stantem tamquam occisum, habéntem cornua 
septem et éculos septem : qui sunt septem spiritus 
Dei, missi in omnem terram. Et venit, et accépit de 
déxtera sedéntis in throno librum. Et, cum aperuisset 
librum, quatuor animâlia et vigintiquâtuor seniores 
cecidérunt coram Agno, habéntes singuli citharas, et 
phialas aureas plenas odoramentôrum, quæ sunt ora­
tiones Sanctorum.

Iÿ. Beâta es, Virgo Maria, Dei Génitrix, quæ credi­
disti Démino : perfecta sunt in te quæ dicta sunt tibi : 
ecce exaltâta es super choros Angelorum : * Intercède 
pro nobis ad Dôminum, Deum nostrum. V. Ave, 
Maria, gratia plena ; Dôminus tecum. Intercède.

L E C T IO  m

Gt  cantâbant canticum novum, dicéntes : Dignus 
es, Domine, accipere librum, et aperire signa­

cula ejus : quoniam occisus es, et redemisti nos Deo 
in sanguine tuo ex omni tribu et lingua et pôpulo 
et natiône et fecisti nos Deo nostro regnum, et sacer­
dotes : et regnabimus super terram. Et vidi, et audivi 
vocem angelorum multorum in circûitu throni et 
animalium, et seniorum : et erat numerus eorum 
millia millium, dicéntium voce magna : Dignus est 
Agnus, qui occisus est, accipere virtûtem, et divini­
tatem, et sapiéntiam, et fortitûdinem, et honôrem,

IO



t"  NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

d’ouvrir le livre et d’en délier les sept sceaux? » Et 
personne ne pouvait ni dans le ciel, ni sur la terre, ni 
sous la terre, ouvrir le livre, ni même le regarder. Et je 
pleurais beaucoup de ce que personne n’eût été trouvé 
digne d’ouvrir le livre, ni de le regarder. Et l’un des 
vieillards me dit : « Ne pleure pas ; voici qu’il a vaincu, 
le Lion de la tribu de Juda, la Racine de David, pour 
ouvrir le livre et délier ses sept sceaux.» Et je vis, et voici 
qu’au milieu du trône et des quatre animaux et au milieu 
des vieillards, un Agneau se tenait debout comme égorgé, 
ayant sept cornes et sept yeux qui sont les sept esprits 
de Dieu envoyés par toute la terre. Et l’Agneau vint et 
il reçut le livre de la droite de celui qui était assis sur le 
trône. Et quand il eut ouvert le livre, les quatre animaux 
et les vingt-quatre vieillards se prosternèrent devant 
l’Agneau, ayant chacun des cithares et des coupes d’or 
remplies de parfums qui sont les prières des saints.

Bienheureuse êtes-vous, Vierge Marie, Mère de 
Dieu, d’avoir cru au Seigneur ; elles se sont accomplies 
en vous, les choses qui vous ont été dites; voici que vous 
avez été élevée au-dessus des chœurs des Anges ; * Inter­
cédez pour nous auprès du Seigneur, notre Dieu. V. Salut, 
Marie, pleine de grâce, le Seigneur est avec vous. Inter­
cédez.

L E Ç O N  III

Gt  ils chantaient un cantique nouveau, disant : « Vous 
êtes digne. Seigneur, de recevoir le livre et d’en 

ouvrir les sceaux; parce que vous avez été immolé et 
vous nous avez rachetés pour Dieu, dans votre sang, 
de toute tribu, peuple, langue et nation, et vous avez fait 
de nous, pour notre Dieu, un royaume et des prêtres ; 
et nous régnerons sur la terre. » Et je vis et j’entendis 
la voix de beaucoup d’anges, autour du trône et des 
animaux et des vieillards, et leur nombre était des 
milliers de mille disant à grande voix : « Digne est l’Agneau 
qui a été immolé, de recevoir puissance, richesse, sagesse, 
force, honneur, gloire et bénédiction. » Et toute créature

Bréviaire f. 13
10
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et gloriam, et benedictionem. Et omnem creaturam, 
quæ in cælo est, et super terram, et sub terra, et 
quæ sunt in mari, et quæ in eo, omnes audivi dicén- 
tes : Sedénti in throno, et Agno, benedictio, et honor, 
et glôria, et potéstas in sæcula saeculorum. Et quâtuor 
animâlia dicébant : Amen. Et vigintiquâtuor seniôres 
ceciderunt in facies suas, et adoravérunt vivéntem 
in sæcula sæculôrum.

iç. In conspéctu Angelorum psallam tibi, *  Et 
adorâbo ad templum sanctum tuum : et confitébor 
nômini tuo, Démine. V. Super misericôrdia tua et 
veritate tua : quoniam magnificâsti super nos nomen 
sanctum tuum. Et adorabo. Glôria Patri. Et adorabo.

IN  II NOCTURNO

Ant. Démine, * qui operati sunt justitiam, habitâ- 
bunt in tabernaculo tuo, et requiéscent in monte 
sancto tuo.

P sa lm u s  14

»  o m in e ,  quis habitabit in tabernaculo tuo? * aut 
quis requiéscet in monte sancto tuo?

2. Qui ingréditur sine macula, * et operatur justi­
tiam :

3. Qui loquitur veritatem in corde suo, * qui non 
egit dolum in lingua sua :

4. Nec fecit proximo suo malum, * et opprobrium 
non accépit adversus proximos suos.

5. Ad nihilum dedûctus est in conspéctu ejus mali­
gnus : * timéntes autem Dominum glorificat :

6. Qui jurat proximo suo, et non décipit, *  qui 
pecüniam suam non dedit ad usûram, et munera 
super innocentem non accépit.

7. Qui facit hæc, * non movébitur in ætérnum.

1. C’est par leur sainte vie (Fs. 14) et par l’humble aveu et la pénitence de leurs
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qui est dans le ciel et sur la terre et sous la terre et sur la 
mer et dans la mer, je les entendis toutes qui disaient :
« A celui qui est assis sur le trône et à l’Agneau, soient 
bénédiction, honneur, gloire, domination dans les siècles 
des siècles ! » Et les quatre animaux disaient : « Ainsi 
soit-il! » Et les vingt-quatre vieillards se prosternèrent 
sur leurs faces et adorèrent celui qui vit dans les siècles 
des siècles.

En présence des Anges, je vous chanterai * Et je 
me prosternerai en votre saint temple et je louerai votre 
nom, Seigneur. Ÿ. Au sujet de votre miséricorde et de 
votre vérité ; parce que vous avez magnifié, sur nous, 
votre saint nom. Et je me prosternerai. Gloire au Père. 
Et je me prosternerai.

A U  IJt o  N OCTURNE1

Ant. Seigneur, ceux qui ont pratiqué la justice entre­
ront en ton tabernacle et se reposeront sur ta sainte 
montagne.

P sa u m e  14. —  Programme de sainte vie,
V T p ahwéh, qui sera l’hôte de ta tente?

Et qui sera citoyen de ta sainte montagne?
2. Celui qui marche irréprochable,

Faisant ce qui est juste ;
3. Qui dit la vérité dans son cœur 

Et ne laisse pas courir sa langue ;
II. 4. Qui ne fait pas de mal à son voisin,

Et ne jette pas d’insulte à son prochain ;
5. Qui regarde avec mépris le méchant,

Et qui honore les craignant Yahwéh ;
III. 6. Qui, ayant fait un serment désavantageux, ne se 

Qui ne place pas son argent à usure, [rétracte pas ; 
Et ne reçoit pas de présent contre l’innocent.

7. Celui qui agit ainsi ne chancellera jamais.

péchés de faiblesse (Fs. 31) que les justes ont obtenu leur glorieuse entrée au 
eiel à la suite de Jésus. (Fs. 23.)
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Ant. Démine, qui operati sunt justitiam, habitabunt 
in tabernaculo tuo, et requiéscent in monte sancto tuo.

Ant. Hæc est generatio * quæréntium Dominum, 
quæréntium faciem Dei Jacob.

P sa lm u s 23

» om ini est terra, et plenitüdo ejus : *  orbis terrâ- 
rum , et univérsi qui habitant in eo.

2. Quia ipse super maria fundavit eum : * et super 
fiûmina præparâvit eum.

3. Quis ascéndet in montem Domini? * aut quis 
stabit in loco sancto ejus?

4. Innocens manibus et mundo corde, * qui non 
accépit in vano animam suam, nec juravit in dolo 
proximo suo.

5. Hic accipiet benedictiénem a Domino : * et 
misericordiam a Deo, salutari suo.

6. Hæc est generatio quæréntium eum, * quærén­
tium fâciem Dei Jacob.

7. Attollite portas, principes, vestras, et elevamini, 
portæ æternâles : * et introibit Rex glôriæ.

8. Quis est iste Rex glôriæ? * Dôminus fortis et 
potens : Dôminus potens in prélio.

9. Attôllite portas, principes, vestras, et elevâmini, 
portæ æternâles : * et introibit Rex glôriæ.

10. Quis est iste Rex glôriæ? * Dôminus virtûtum 
ipse est Rex glôriæ.

Ant. Hæc est generâtio quæréntium Dôminum, 
quæréntium fâciem Dei Jacob.

Ant. Lætâmini in Dômino * et exsultâte, justi, et 
gloriâmini, omnes recti corde.
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Ant. Seigneur, ceux qui ont pratiqué la justice entreront 
dans ton tabernacle et se reposeront sur ta sainte mon­
tagne.

Ant. Voici la race de ceux qui cherchent le Seigneur, 
qui cherchent la face du Dieu de Jacob.

P sa u m e  23. —  Comment se présenter au Maître du monde.

H Yahwéh la terre et ce qui la remplit,
L ’univers et tous ceux qui l’habitent,

Car c’est lui qui, sur les mers, l’a fondée,
2. Et, sur les flots, l’a dressée.

II. 3. Qui gravira le mont de Yahwéh,
Et qui se tiendra dans son sanctuaire?

4. —  L ’homme aux mains nettes et au cœur pur,
Qui ne lève pas son âme vers le néant 
Et ne fait pas de faux serments.

III. 5. Celui-là obtiendra la bénédiction de Yahwéh,
La justification, du Dieu de son salut.

6. —  Voilà la race de ceux qui le cherchent,
De ceux qui cherchent la face du Dieu de Jacob.

IV. 7. Élevez, ô portes, vos linteaux,
Oui, élevez-vous, portes d’éternité,
Et il entrera, ce roi de gloire.

8. —  Qui est ce roi de gloire?
C’est Yahwéh, le fort, le héros,
Yahwéh, le héros du combat.

V. 9. Élevez, ô portes, vos linteaux,
Oui, élevez-vous, portes d’éternité,
Et il entrera, ce roi de gloire.

10. Qui est celui-là, ce roi de gloire?
C’est Yahwéh Sabaoth,
C’est lui, le roi de gloire.

Ant. Voici la race de ceux qui cherchent le Seigneur, 
qui cherchent la face du Dieu de Jacob.

Ant. Réjouissez-vous dans le Seigneur, et exultez, ô 
justes, et soyez glorifiés, vous tous qui avez le cœur droit.
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P sa lm u s 31

B e a ti quorum remissae sunt iniquitates : * et 
quorum tecta sunt peccata.

2. Beatus vir, cui non imputavit Dominus pecca­
tum, * nec est in spiritu ejus dolus.

3. Quoniam tâcui, inveteravérunt ossa mea, * dum 
clamarem tota die.

4. Quoniam die ac nocte gravata est super mc 
manus tua : * convérsus sum in aerumna mea, dum 
configitur spina.

5. Delictum meum cognitum tibi feci : * et inju­
stitiam meam non abscondi.

6. Dixi : Confitébor advérsum me injustitiam 
meam Domino : * et tu remisisti impietatem peccati 
mei.

7. Pro hac orabit ad te omnis sanctus, * in témpore 
opportüno.

8. Verümtamen in dilüvio aquarum multarum, * 
ad eum non approximabunt.

9. T u  es refügium meum a tribulatione, quae cir­
cumdedit me : * exsultatio mea, érue me a circum­
dantibus me.

10. Intelléctum tibi dabo, et instruam te in via hac, 
qua gradiéris : * firmabo super te oculos meos.

11. Nolite fieri sicut equus et mulus, * quibus non 
est intelléctus.

12. In camo et fraeno maxillas eorum constringe, * 
qui non approximant ad te.

13. Multa flagélla peccatoris, * sperantem autem 
in Domino misericordia circümdabit.

14. Laetamini in Domino et exsultate, justi, * et 
gloriamini, omnes recti corde.

A n t. Laetamini in Domino et exsultate, justi, et 
gloriamini, omnes recti corde.
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P sa u m e  31. —  Le bienfait de F aveu du pénitent.

B ienheureux celui à qui est remise son iniquité,
Et dont le péché est couvert. [sa faute

2. Bienheureux l’homme à qui Yahwéh n’impute pas 
Et dans l’esprit duquel il n’y a pas de tromperie.

11. 3. Parce que je me suis tu, ils se sont desséchés, mes os,
Tandis que je criais tout le jour.

4. Car le jour et la nuit, elle a pesé sur moi, ta main, 
Ma sève s’est convertie en sécheresses brûlantes.

III. 5. Mon péché, je te l’ai déclaré.
Et ma faute, je ne l’ai pas cachée.

6. J’ai dit : Je confesserai mon péché à Yahwéh,
Et toi, tu as enlevé la coulpe de mon péché.

IV. 7. C ’est pourquoi, tout pieux suppliera 
Vers toi, au temps de Fangoisse.

8. Dans le débordement des grandes eaux,
Jusqu’à lui, elles n’arriveront pas.

V. 9. Tu es un refuge pour moi,
Contre l’angoisse qui m’enserre.
Mon chant de joie, délivre-moi 
De ceux qui m’entourent!

VI. 10. Je veux t’instruire et t’indiquer 
Le chemin que tu dois suivre ;
Je te conseillerai —  et je tiendrai mes yeux sur toi.

VII. 11. Ne sois pas comme le cheval,
Comme le mulet sans intelligence

12. Que le mors et le frein, (harnais de contrainte), 
Doivent conduire vers toi.

VIII. 13. Nombreux sont les châtiments de l’impie, 
Mais la miséricorde entoure qui espère en Yahwéh,

14. Réjouissez-vous en Yahwéh et exultez, justes! 
Jubilez tous, ô coeurs droits!

A n t. Réjouissez-vous dans le Seigneur et exultez, ô 
justes, et soyez glorifiés vous tous qui avez le cœur droit.
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V. Exsültent justi in conspéctu Dei. R7. Et de- 
lecténtur in lætitia.

L E C T IO  IV

Sermo sancti Bedæ Venerabilis Presbÿteri.
Sermo 18 de Sanctis.

~pSODiE, dilectissimi, ômnium Sanctorum sub una 
JU5 solemnitàtis laetitia celebramus festivitatem ; 
quorum societâte cælum exsiiltat, quorum patrociniis 
terra lætâtur, triumphis Ecclésia sancta coronàtur. 
Quorum confessio quanto in passiône fértior, tanto 
est clârior in honore ; quia, dum crevit pugna, crevit 
et pugnântium glôria, et martÿrii triùmphus multi­
plici passiénum généré adornatur, perque graviora 
torménta, graviora fuére et præmia. Dum catholica 
mater Ecclésia, quæ per totum orbem longe latéque 
diffüsa est, in ipso capite suo Christo Jesu edocta est 
contumélias, cruces et mortem non timere ; magis 
magisque roborata, non resisténdo sed perferéndo, 
univérsis, quos agmine inclyto carcer pœnâlis inclusit, 
pari et simili calôre virtütis, ad geréndum certamen, 
gloriam triumphalem inspiravit.

IV. Præcürsor Démini venit, de quo ipse testâtur : 
* Nullus major inter natos mulierum Joânne Baptista.
V. Hic est enim prophéta, et plus quam prophéta, 
de quo Salvdtor ait. Nullus.

L E C T IO  V

O v e re  beâta mater Ecclésia, quam sic honor 
divinæ dignationis illüminat, quam vincéntium 

gloriosus Mârtyrum sanguis exornat, quam inviolâtæ 
confessionis cândida induit virginitas! Flôribus ejus 
nec rosæ nec lilia desunt. Certent nunc, carissimi, 
singuli ut ad utrésque honores amplissimam accipiant
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V. Qu’ils exultent les justes, en présence de Dieu. R/. Et 
qu’ils se délectent dans la joie.

L E Ç O N  IV

Sermon de saint Bède le Vénérable, Prêtre.
Sermon 15, des Saints.

H ujourd’hui, mes bien-aimés, nous célébrons, dans 
la joie d’une solennité unique, la fête de tous les 

Saints. De leur société se glorifie le ciel, la terre jouit 
de leur patronage, la Sainte Église est couronnée de leurs 
triomphes. Plus leur foi s’est tenue ferme dans la souf­
france, plus elle resplendit dans l’honneur ; parce qu’avec 
le combat s’est accrue la gloire des combattants, le triom­
phe du martyre est rehaussé par la grande diversité des 
tourments, et le poids des récompenses a été proportionné 
à celui des douleurs. Notre Mère l’Église Catholique, 
répandue en long et en large par toute la terre, a appris 
de son chef même, le Christ Jésus, à ne point craindre 
les injures, les croix et la mort ; fortifiée de plus en plus, 
non par la résistance, mais par la patience, elle a donné 
à tous ceux qu’une prison infligée comme peine a enfer­
més en un glorieux bataillon, un sentiment de la gloire 
du triomphe, qui leur a fait supporter le combat, avec 
une égale et semblable ardeur de courage.

IV. Le Précurseur du Seigneur est venu, dont celui-ci 
affirme lui-même : * Nul n’est plus grand, parmi les enfants 
des hommes, que Jean-Baptiste. V. Car c’est un prophète, 
et plus qu’un prophète, de qui le Sauveur a dit. Nul.

L E Ç O N  V

H h! vraiment bienheureuse est notre Mère l’Église, 
ainsi illuminée par l’honneur de la complaisance 

divine, ornée du sang glorieux des Martyrs vainqueurs, 
revêtue du blanc vêtement de la profession de foi inviolée 
des Vierges! A ses fleurs ne manquent ni les roses, ni les 
lis. Et maintenant, mes bien-aimés, que tous combattent, 
pour recevoir la très éclatante dignité de ces deux titres
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dignitatem, coronas vel de virginitate candidas vel 
de passiône purpureas. In cæléstibus castris pax et 
âcies habent flores suos, quibus milites Christi coro­
nantur.

IV. Isti sunt qui vivéntes in carne plantavérunt 
Ecclésiam sanguine suo : * Calicem Domini bibérunt, 
et amici Dei facti sunt. V. In omnem terram exivit 
sonus eôrum, et in fines orbis terræ verba eôrum. 
Calicem.

L E C T IO  V I

Ü ei enim ineffabilis et imménsa bônitas étiam hoc 
providit, ut labôrum quidem tempus et agônis 

non exténderet nec longum faceret aut ætémum, sed 
breve et, ut ita dicam, momentaneum : ut in hac brevi 
et exigua vita agônes essent et labores, in illa vero quæ 
ætérna est, corônæ et præmia meritorum ; ut labôres 
quidem cito finiréntur, meritorum vero præmia sine 
fine durarent ; ut post hujus mundi ténebras visüri 
essent candidissimam lucem, et acceptûri majôrem 
passionum cunctarum acerbitatibus beatitùdinem, 
testante hoc idem Apôstolo, ubi ait : Non sunt con- 
dignæ passiones hujus témporis ad superventûram 
glôriam, quæ revelabitur in nobis.

IV. Sancti mei, qui, in came pôsiti, certamen ha­
buistis : * Mercédem laboris ego reddam vobis.
V. Venite, benedicti Patris mei, percipite regnum. 
Mercédem. Glôria Patri. Mercédem.

IN  III NOCTURNO

Ant. Timéte Dominum, * omnes Sancti ejus, quô-

1. Rom. V I L I , iS.
2. Les justes sont les enfants ehéris de la Providence (Ps. 33) ; leurs prières 

valent non seulement pour eux, mais aussi pour leurs princes temporels et

15



i "  NOVEMBRE FÊTE DE LA TOUSSAINT

d’honneur, les couronnes blanches de la virginité ou les 
couronnes pourpres du martyre. Dans les camps célestes, 
paix et combats ont leurs fleurs, pour couronner les sol­
dats du Christ.

RJ. Voici ceux qui, vivant dans la chair, ont planté 
l’Église dans leur sang : * Le calice du Seigneur, ils l’ont 
bu, et sont devenus les amis de Dieu. t .  Par toute la terre 
s’en est allée leur voix, et jusqu’aux confins du monde 
leur parole. La calice.

ar l’ineffable et immense bonté de Dieu a même pris
garde de ne pas donner longue durée au temps des 

fatigues et du combat, de ne pas le prolonger, le faire 
éternel, mais court et, pour ainsi dire momentané. Ainsi, 
en cette vie brève et rapide, les combats et les peines ; 
en celle qui est éternelle, les couronnes et récompenses 
des mérites ; ainsi, les épreuves passent vite, certes, mais 
les récompenses des mérites durent toujours ; ainsi, après 
les ténèbres de ce monde, on verra la très brillante lumière, 
on recevra une béatitude en comparaison de laquelle les 
amertumes de toutes les douleurs sont peu de chose, 
comme le déclare l ’Apôtre, quand il dit : Les souffrances 
de ce temps ne sont pas comparables à la gloire à venir, 
qui sera manifestée en nous1.

R?. Vous, mes Saints, qui, vivant dans la chair, avez 
combattu : * Vous serez récompensés, par moi, de votre 
peine. V. Venez, les bénis de mon Père, recevez le royau­
me. Vous serez récompensés. Gloire au Père. Vous serez 
récompensés.

A n t. Révérez le Seigneur, vous tous, ses Saints, car

spirituels (Ps. 60), et ils nfont rien à craindre des rigueurs du jugement dernier 
qui fera leur joie et consacrera leur triomphe avec celui de leur Roi. (Ps. 96).

LEÇON  VI

A U  I I Î ^  N O C T U R N E *
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niam nihil deest timéntibus eum : ecce oculi Domini 
super justos, et aures ejus ad preces eorum.

P sa lm u s  33

B enedicam  Dôminum in omni témpore : * semper 
laus ejus in ore meo.

2. In Dômino laudâbitur ânima mea : * audiant 
mansuéti, et læténtur.

3. Magnificate Dôminum mecum : * et exaltémus 
nomen ejus in idîpsum.

4. Exquisivi Dôminum, et exaudivit me : * et ex 
ômnibus tribulationibus meis eripuit me.

5. Accédite ad eum, et illuminamini : * et faciès 
vestræ non confundentur.

6. Iste pauper clamàvit, et Dôminus exaudivit eum :
* et de omnibus tribulationibus ejus salvavit eum.

7. Immittet Angelus Dômini in circüitu timentium 
eum : * et eripiet eos.

8. Gustate, et vidéte quoniam suavis est Dôminus :
* beatus vir, qui sperat in eo.

9. Timéte Dôminum, omnes sancti ejus : * quô- 
niam non est inôpia timéntibus eum.

10. Divites eguérunt et esuriérunt : * inquiréntes 
autem Dôminum non minuéntur omni bono.

11. Venite, filii, audite me : * timorem Dômini 
docébo vos.

12. Quis est homo qui vult vitam : * diligit dies 
vidére bonos?

13. Prohibe linguam tuam a malo : * et lâbia tua 
ne loquantur dolum.

14. Divérte a malo, et fac bonum : * inquire 
pacem, et perséquere eam.

15. Oculi Dômini super justos : * et aures ejus 
in preces eorum.
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rien ne manque à ceux qui le révèrent ; voici, les yeux du 
Seigneur sont sur les justes, et ses oreilles, attentives 
à leurs prières.

P sa u m e  33. —  L'enfant chéri de la Providence.

Aleph. Je bénirai Yahwéh en tout temps ;
Sans cesse sa louange sera dans ma bouche 

Beth. 2. En Yahwéh elle sera glorifiée mon âme ;
Qu’ils l’apprennent, les doux et qu’ils se réjouissent! 

Ghimel. 3. Magnifiez, avec moi, Yahwéh,
Et exaltons son nom tous ensemble.

Daleth. 4. J’ai cherché Yahwéh et il m’a exaucé,
Et de toutes mes angoisses, il m’a délivré.

Hé. 5. Regardez vers Yahwéh et vous serez rassérénés, 
Et que votre visage ne soit pas assombri!

Zaïn. 6. Tel pauvre a crié et Yahwéh l’a entendu 
Et de toutes ses angoisses, il l’a délivré.

Heth. 7. Il campe, l’Ange de Yahwéh,
Autour de ceux qui le révèrent et il les sauve.

Teth. 8. Goûtez et voyez combien est bon Yahwéh!
Heureux le vaillant qui se confie en lui!

Yod. 9. Révérez Yahwéh, vous tous, ses Saints ;
Car rien ne manque à ceux qui le révèrent.

Gaph. 10. Les riches ont éprouvé l’indigence et la faim, 
Et ceux qui cherchent Dieu n’ont manqué d’aucun 

Lamed. n .  Venez, enfants! écoutez-moi! [bien.
C’est la crainte de Yahwéh, que je vous enseignerai. 

Mém. 12. Quel est l’homme qui désire la vie 
Et souhaite des jours où il voie le bonheur?

Nun. 13. Détourne ta langue du mal,
Et tes lèvres de la parole de fourberie.

Samech. 14. Fuis le mal et fais le bien ;
Désire la paix et poursuis-la.

Aïn. 15. Les yeux de Yahwéh sont sur les justes,
Et ses oreilles ouvertes à leurs cris.
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16. Vultus autem Domini super faciéntes mala : * 
ut perdat de terra memoriam eorum.

17. Clamaverunt justi, et Dominus exaudivit eos : * 
et ex omnibus tribulationibus eorum liberavit eos.

18. Juxta est Dominus iis, qui tribulato sunt corde : 
* et hümiles spiritu salvabit.

19. Multae tribulationes justorum : * et de omnibus 
his liberabit eos Dominus.

20. Custodit Dominus omnia ossa eorum : * unum 
ex his non conterétur.

21. Mors peccatorum péssima : * et qui odérunt 
justum, delinquent.

22. Rédimet Dominus animas servorum suorum : * 
et non delinquent omnes qui sperant in eo.

A n t. Timéte Dominum, omnes Sancti ejus, quo­
niam nihil deest timéntibus eum : ecce oculi Domini 
super justos, et aures ejus ad preces eorum.

A n t. Domine, spes Sanctorum * et turris fortitü- 
dinis eorum, dedisti hereditatem timéntibus nomen 
tuum, et habitabunt in tabernaculo tuo in sæcula.

P sa lm u s 60

Gxaudi, Deus, deprecationem meam : * intende 
orationi meæ.

2. A finibus terræ ad te clamavi : * dum anxiarétur 
cor meum, in petra exaltasti me.

3. Deduxisti me, quia factus es spes mea : * turris 
fortitüdinis a facie inimici.

4. Inhabitabo in tabernaculo tuo in sæcula : * 
protegar in velaménto alarum tuarum.

5. Quoniam tu, Deus meus, exaudisti orationem 
meam : * dedisti hereditatem timéntibus nomen tuum.

6. Dies super dies regis adjicies : * annos ejus usque 
in diem generationis et generationis.
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Phé. 16. Le visage de Yahwéh est contre ceux qui font le 
Pour effacer de la terre leur souvenir. [mal, 

Tsadê. 17. Ils ont crié, les justes, et Yahwéh a entendu, 
Et de toutes leurs angoisses, il les a délivrés,

Quoph. 18. Yahwéh visite les cœurs brisés.
Et sauve les esprits humiliés.

Resch. 19. Nombreux sont les maux des justes ;
Mais de tous, il les délivre, Yahwéh.

Schin. 20. Il garde tous leurs os ;
Pas un seul d’entre eux ne sera brisé.

Thau. 21. La mort de l’impie est mauvaise;
Ceux qui haïssent le juste seront punis.

22. Yahwéh délivre l’âme de ses serviteurs [en lui! 
Et ils ne seront pas punis, tous ceux qui espèrent 

Ant. Révérez le Seigneur, vous tous, ses Saints, car 
rien ne manque à ceux qui le révèrent ; voici, les yeux du 
Seigneur sont sur les justes, et ses oreilles, attentives 
à leurs prières.

Ant. Seigneur, espoir des Saints, et tour forte de leur 
défense, vous avez donné un héritage à ceux qui révèrent 
votre nom, et ils habiteront dans votre tabernacle éter­
nellement.

Psaume 60. —  Prière pour le saint Père.

e NTENDS, Élohim, ma supplication! [terre
Sois attentif à ma prière, 2. des extrémités de la 

Vers toi je crie, dans l’abattement de mon cœur ; 
Dans Vangoisse qui s’élève au-dessus de moi, 3. con-

II. Car tu es pour moi un refuge, [duis-moi. 
Une tour fortifiée contre l’ennemi.

4. Puissé-je habiter sous ta tente pour des siècles,
Me réfugier à l’abri de tes ailes.

III. 5. Car toi, Elohim, tu entends mes vœux,
Tu donnes l’héritage à ceux qui révèrent ton nom. 

6. Ajoute des jours aux jours du roi
Des années qui durent de génération en génération!
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7. Permanet in aeternum in conspéctu Dei : * 
misericordiam et veritatem ejus quis requiret?

8. Sic psalmum dicam nomini tuo in sæculum 
sæculi : * ut reddam vota mea de die in diem.

Ant. Domine, spes Sanctôrum et turris fortitûdinis 
eorum, dedisti hereditdtem timentibus nomen tuum, 
et habitabunt in tabernaculo tuo in sæcula.

Ant. Qui diligitis Dominum, * laetamini in Domino, 
et confitémini memoriae sanctitatis ejus.

P sa lm u s 96
*g"V0MiNUS regnâvit, exsultet terra : * læténtur 

insulae multæ.
2. Nubes, et caligo in circûitu ejus : * justitia, et 

judicium corréctio sedis ejus.
3. Ignis ante ipsum præcédet, * et inflammabit in 

circûitu inimicos ejus.
4. Illuxérunt fulgura ejus orbi terræ : vidit, et 

commota est terra.
5. Montes, sicut cera fluxérunt a fâcie Dômini : * 

a fâcie Dômini omnis terra.
6. Annuntiavérunt caeli justitiam ejus : * et vidé- 

runt omnes pôpuli glôriam ejus.
7. Confundantur omnes, qui adorant sculptilia : * 

et qui gloriantur in simulacris suis.
8. Adorate eum, omnes Angeli ejus : * audivit, 

et laetâta est Sion.
9. Et exsultavérunt filiae Judae, * propter judicia 

tua, Domine :
10. Quoniam tu Dominus Altissimus super omnem 

terram : * nimis exaltatus es super omnes deos.
11. Qui diligitis Dôminum, odite malum : * custo­

dit Dôminus animas sanctorum suôrum, de manu 
peccatôris liberabit eos.

12. Lux orta est justo, * et rectis corde laetitia.
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IV. 7. Qu’il habite toujours devant la face d’Elohim! 
Donne miséricorde et vérité, elles le garderont.

8. Ainsi je chanterai ton nom à jamais,
En accomplissant mes vœux chaque jour.

Ant. Seigneur, espoir des Saints, et tour forte de leur 
défense, vous avez donné un héritage à ceux qui révèrent 
votre nom, et ils habiteront dans votre tabernacle éternel­
lement.

Ant. Vous qui aimez le Seigneur, réjouissez-vous dans 
le Seigneur, et louez le souvenir de sa sainteté.

Psaume 96. — Le jugement dernier.

a AHWÉH règne! qu’elle exulte, la terre!
Qu’elle se réjouisse, la multitude des îles!

2. Des nuées épaisses l’environnent,
La justice et le jugement sont la base de son trône.

3. Le feu marche devant sa face 
Et brûle, alentour, ses ennemis.

4. Ses éclairs illuminent le monde,
Elle voit et tremble, la terre,

5. Les montagnes fondent comme la cire
(Devant Yahwéh) devant le Seigneur de toute la terre.

6. Ils annoncent, les deux, sa justice,
Et ils voient, tous les peuples, sa majesté.

11. 7. Ils seront confondus, tous les serviteurs d’idoles, 
Qui se glorifient dans des riens.

8. Ils se prosterneront devant lui, tous les Elohim. 
Elle l’apprend et elle se réjouit, Sion ;

9. Elles exultent, les filles de Juda,
A cause de tes arrêts, ô Yahwéh!

10. Car toi, Yahwéh, tu es le Très-Haut,
De beaucoup au-dessus de toute la terre.
Tu es élevé sur tous les Elohim.

III. 11. Vous qui aimez Yahwéh, haïssez le mal ;
Il garde les âmes de ses pieux;
De la main dés pécheurs, il les délivre.

12. La lumière resplendit pour le juste ;
Aux cœurs droits, la joie.

Bréviaire f. 13
18
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13. Laetamini justi, in Dômino : * et confitémini 
memoriae sanctificationis ejus.

Ant. Qui diligitis Dôminum, laetamini in Domino, 
et confitémini memoriae sanctitatis ejus.

t .  Justi autem in perpétuum vivent. 19. Et apud 
Dôminum est merces eorum.

LECTIO VII
Léctio sancti Evangélii secùndum Matthæum.

Cap. V, 1-12.

IN illo témpore : Videns Jésus turbas, ascéndit 
in montem, et cum sedisset, accessérunt ad eum 

discipuli ejus. Et réliqua.
Homilia sancti Augustini Episcopi.

Liber 1 de Sermone Domini in monte, sub
initium.

B i quæritur quid significet mons, bene intelligitur 
significare majôra præcépta justitiae, quia minora 

erant quæ Judæis data sunt. Unus tamen Deus, per 
sanctos prophétas et famulos suos, secùndum ordina­
tissimam distributionem témporum, dedit minora 
præcépta populo quem adhuc timore alligari oporté- 
bat ; et, per Filium suum, majôra pôpulo quem cari­
tate jam liberari convénerat. Cum autem minora 
minôribus, majôra majoribus dantur, ab eo dantur, 
qui solus novit congruéntem suis temporibus géneri 
humano exhibére medicinam.

ty. Sint lumbi vestri præcincti, et lucémæ ardentes 
in manibus vestris : * Et vos similes hominibus 
exspectantibus dominum suum, quando revertâtur a 
nüptiis. V. Vigilate ergo, quia nescitis qua hora Dô­
minus vester ventürus sit. Et.

Benedictio : Quorum festum.
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13. Réjouissez-vous, justes, en Yahwéh,
Chantez son souvenir sanctifiant.

Ant. Vous qui aimez le Seigneur, réjouissez-vous dans 
le Seigneur, et louez le souvenir de sa sainteté.

t .  Quant aux justes, ils vivront éternellement. RJ. Et 
auprès du Seigneur est leur récompense.

LEÇON VII

Lecture du saint Évangile selon saint Matthieu.
Chapitre F , 1-12.

e N ce temps-là, Jésus, voyant les foules, monta sur 
une montagne, et, quand il se fut assis, ses disciples 

vinrent près de lui. Et le reste.

Homélie de saint Augustin, Évêque.
Livre 1, du Sermon du Seigneur sur la montagne, vers le

commencement.
jnci l’on demande ce que signifie la montagne, on peut 

bien l’entendre des plus grands préceptes de la 
justice, car les plus petits étaient ceux donnés aux Juifs. 
C’est pourtant le même Dieu qui, par ses saints prophètes 
et ses amis, aux temps fixés avec la plus grande sagesse, 
a donné les plus petits commandements au peuple qu’il 
fallait encore lier par la crainte, et qui, par son Fils, 
a donné les plus grands au peuple qu’il convenait désor­
mais de libérer par la charité. Mais quand les plus petits 
sont donnés aux plus petits, les plus grands aux plus 
grands, c’est toujours par celui qui seul connaît quelle 
médecine il convient de présenter, en son temps, au 
genre humain.

IV. Que vos reins soient ceints et vos lampes ardentes 
dans vos mains : * Et vous, soyez semblables à des hom­
mes qui attendent que leur maître revienne des noces.
V. Veillez donc, parce que vous ne savez pas l’heure 
à laquelle viendra votre Maître. * Et vous.

Bénédiction : Que les saints.
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L E C T IO  v r a

mirum est quod dantur præcépta majéra 
X n  propter regnum cældrum, et mindra data sunt 
propter regnum terrenum, ab eddem imo Deo, qui 
fecit cælum et terram. De hac ergo justitia, quæ 
major est, per prophetam dicitur : Justitia tua sicut 
montes Dei ; et hoc bene significat, quod ab uno 
magistro, solo docéndis tantis rebus idoneo, docétur 
in monte. Sedens autem docet, quod pértinet ad 
dignitatem magistérii. Et accédunt ad eum discipuli 
ejus, ut audiéndis illius verbis hi essent étiam corpore 
viciniores, qui præcéptis adimplendis étiam ânimo 
propinquabant. Et apériens os suum docébat eos, 
dicens. Ista circumlocûtio, qua scribitur: Et apériens os 
suum, fortdssis, ipsa mora, comméndat aliquanto lon­
giorem futürum esse sermonem ; nisi forte non vacet 
quod nunc eum dictum est aperuisse os suum, quod 
ipse, in lege véteri, aperire soléret ora prophetarum.

iç. Média nocte clamor factus est : * Ecce sponsus 
venit, exite obviam ei. V. Prudéntes virgines, aptate 
vestras lampades. Ecce. Gloria. Ecce.

L E C T IO  IX

Qu id  ergo dicit ? Beati pauperes spiritu, quoniam 
ipsôrum est regnum cældrum. Légimus scri­

ptum de appetitidne rerum temporâlium : Omnia 
vânitas, et præsùmptio spiritus. Præsümptio autem 
spiritus, audâciam et supérbiam significat. Vulgo 
étiam magnos spiritus supérbi habére dicuntur ; et 
recte, quanddquidem spiritus étiam ventus vocitur. 
Unde scriptum est : Ignis, grando, nix, glacies, 
spiritus procellarum. Quis vero nésciat supérbos in­
flatos dici tamquam vento disténtos ? Unde est étiam 
illud Apostoli : Sciéntia inflat, cdritas vero aedificat.
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LEÇON vin

Gt  il n’y a rien d’étonnant que les plus grands préceptes 
soient donnés pour le règne des deux, les plus 

petits pour celui de la terre, par le seul et même Dieu 
qui a fait le ciel et la terre. De cette justice donc qui est 
inférieure, il est dit par le prophète : Ta justice est comme 
les montagnes de Dieu*, ce qui signifie bien la matière 
de renseignement donné sur la montagne, par un Maître 
unique, le seul qui soit capable d’enseigner de si grandes 
choses. Il s’assied pour enseigner, ce qui indique la dignité 
de son magistère. Et ses disciples s’approchent de lui, 
afin que ceux là soient, même corporellement, plus rap­
prochés pour entendre ses paroles, dont l’esprit est aussi 
plus près d’accomplir ses préceptes. Et ouvrant sa bouche, 
il les enseignait, disant. Cette périphrase : Et ouvrant sa 
bouche, indique peut-être, par la pause qu’elle exprime, 
que le discours sera assez long ; à moins que cela ne soit 
pas dit inutilement qu’il ouvre maintenant sa propre 
bouche, alors que dans la loi ancienne, il ouvrait d’ordi­
naire celle des prophètes.

R7. Au milieu de la nuit un cri s’est élevé : * Voici 
l’époux qui vient, sortez au-devant de lui. V. Vierges 
prudentes, apprêtez vos lampes. Voici. Gloire. Voici.

LEÇON  IX

Que dit-il donc ? Bienheureux les pauvres en esprit, car 
le royaume des cieux est à eux, Nous lisons dans 

l’Écriture, à propos du désir des choses temporelles : 
Tout est vanité et présomption d'esprit -. Présomption 
d’esprit signifie audace et superbe. On dit aussi, vulgaire­
ment, que les orgueilleux ont de grands esprits, et c’est 
juste. Car le mot esprit est synonyme de vent. Ainsi 
est-il écrit : Feu, grêle, neige, glace, esprit des tempêtes3. 
Qui donc ignore que l’on dit des superbes, qu’ils sont 
enflés, comme gonflés par le vent? Ainsi, dit encore 
l’Apôtre : La science enfle, mais la charité édifie 4. C ’est

i .  / V  X X X V i  6. —  2 . h c d c s .  7, 1 4 . Texte des Septante. —  
i Ps. C X L V I I I .  S. —  A. I  Cor. r V / 7 .  1 .
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Quaprôpter recte hic intelligûntur pauperes spiritu 
hûmiles et timentes Deum, id est, non habéntes 
inflântem spiritum.

AD LAUDES
et per Horas, Ance.

A n t. i. Vidi turbam magnam, * quam dinumerare 
nemo poterat, ex omnibus géntibus stantes ante thro­
num.

Psalm i de Dominica, p. 15.
2. Et omnes Angeli * stabant in circüitu throni, 

et cecidérunt in conspéctu throni in facies suas et 
adoravérunt Deum.

3. Redemisti nos, * Domine Deus, in sanguine tuo 
ex omni tribu et lingua et populo et natione, et fecisti 
nos Deo nostro regnum.

4. Benedicite Dominum * omnes elécti ejus : agite 
dies lætitiæ, et confitémini illi.

5. Hymnus * omnibus Sanctis ejus : filiis Israel, 
populo appropinquanti sibi : gloria hæc est omnibus 
Sanctis ejus.

C ap itu lu m * —  Apoc. VII, 2-3.

e CCE ego Joannes vidi alterum Angelum ascendén- 
tem ab ortu solis, habéntem signum Dei vivi ; 

et clamavit voce magna quatuor Angelis, quibus da­
tum est nocére terræ et mari, dicens : Nolite nocére 
terræ et mari neque arboribus, quoadusque signémus 
servos Dei nostri in frontibus eorum.

H ym n u s
g c  alutis ætérnæ dator,

* 0  Jesu, redemptis sübveni ;
Virgo, Parens cleméntiæ,
Dona salütem sérvulis.
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pourquoi il est exact d’entendre ici par les pauvres en 
esprit, les humbles qui craignent Dieu, c’est-à-dire, qui 
n’ont pas d’esprit d’enflure.

A LAUDES
et pour les Petites Heures, Antiennes.

Ant. x. J’ai vu une grande foule que personne ne pou­
vait compter, de gens de toute nation se tenant devant 
le trône.

Psaumes du Dimanche, p. 15.

2. Et tous les Anges se tenaient autour du trône, et ils 
se prosternèrent sur leurs faces, devant le trône, et ils 
adorèrent Dieu.

3. Vous nous avez rachetés, Seigneur Dieu, dans votre 
sang, de toute tribu, langue, peuple et nation, et vous 
avez fait de nous un royaume pour notre Dieu.

4. Bénissez le Seigneur, vous tous, ses élus ; passez 
vos jours dans la joie et rendez-lui gloire.

5. L ’hymne de louange appartient à tous ses Saints, 
aux enfants d’Israël, au peuple qui approche de lui ; voilà 
la gloire de tous ses Saints.

C a p itu le . —  Apoc. VII, 2-3.

V oici que moi, Jean, j’ai vu un autre Ange montant 
du lever du soleil, ayant le signe du Dieu vivant ; 

et il cria à grande voix, aux quatre Anges auxquels il a été 
donné de nuire à la terre et à la mer : Ne nuisez, ni à la 
terre, ni à la mer, ni aux arbres, jusqu’à ce que nous ayons 
marqué au front les serviteurs de notre Dieu.

H ym n e

T oi qui donnes le salut éternel,
Jésus, viens en aide aux rachetés ;

O Vierge, Mère de clémence,
Accorde le salut à tes petits serviteurs.
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Vos, Angelôrum millia,
Patrùmque coetus, agmina 
Canora Vatum ; vos, reis 
Precâmini indulgéntiam.

Baptista Christi prævius,
Summique cæli Clâviger 
Cum céteris Apostolis 
Nexus resolvant criminum.

Cohors triûmphans Mârtyrum,
Almus Sacerdôtum chorus,
Et virginâlis castitas 
Nostros reatus abluant.

Quicùmque in alta siderum 
Regnatis aula principes,
Favéte votis sùpplicum,
Qui dona cæli flagitant.

Virtus, honor, laus, gloria 
Deo Patri cum Filio,
Sancto simul Parâclito,
In sæculôrum sæcula. Amen.

V. Exsultâbunt Sancti in gloria. Iÿ. Lætabûntur 
in cubilibus suis.

Ad Bened. Ant. T e  gloriosus * Apostolorum chorus, 
te Prophetarum laudabilis nümerus, te Martyrum 
candidatus laudat exércitus ; te omnes Sancti et elécti 
voce confiténtur u n an im es, beâta Trinitas, unus Deus.

m n ip o t e n s  sempitérne Deus, qui nos omnium
Sanctorum tuôrum mérita sub una tribuisti cele-

britâte venerari : quæsumus ; ut desiderâtam nobis 
tuæ propitiationis abundantiam, multiplicatis inter­
cessoribus, largiaris. Per Dominum nostrum.

Oratio
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Et vous, ô milliers d’Anges,
Assemblée des Pères, bataillons
Des prophètes aux beaux chants, vous aussi
Pour les coupables implorez l’indulgence.

Que le Baptiste, du Christ précurseur,
Et le portier du plus haut ciel,
Avec les autres Apôtres,
Délient les liens de nos crimes!

Que la cohorte triomphante des Martyrs,
Le vénérable chœur des Prêtres 
Et la chasteté des Vierges 
Nous lavent de nos péchés!

Vous tous qui, dans les hauteurs des astres, 
Régnez princes à la cour céleste,
Favorisez les vœux des suppliants 
Qui implorent les dons du ciel.

Puissance, honneur, louange, gloire 
Soient au Dieu Père avec son Fils 
Ainsi qu’au Saint Paraclet,
Dans les siècles des siècles. Ainsi soit-il!

V. Les Saints exulteront en gloire. Ff. Ils se réjouiront 
sur leurs lits de repos.

A  Bênéd. Ant. A vous, le glorieux chœur des Apôtres, 
à vous, le groupe illustre des Prophètes, à vous, la brillante 
armée des Martyrs, à vous, tous les Saints et les Élus 
chantent louange d’une voix unanime, bienheureuse Tri­
nité en un seul Dieu.

O raiso n

» ieu tout-puissant et éternel, qui nous permettez de 
vénérer, en une seule solennité, les mérites de tous 

vos Saints, nous vous demandons de nous donner large­
ment, à cause de la multiplication de nos intercesseurs, 
l’abondance désirée de votre miséricorde. Par Notre- 
Seigneur,
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AD TERTIAM
Ant. Et omnes Angeli * stabant in circüitu throni, 

et cecidérunt in conspéctu throni in faciès suas et 
adoravérunt Deum.

C a p itu lu m . —  Apoc. VII, 2—3.

Gcce  ego Joânnes vidi âlterum Angelum ascendén- 
tem ab ortu solis, habéntem signum Dei vivi ; 

et clamâvit voce magna quatuor Angelis, quibus 
datum est nocére terrae et mari, dicens : Nolite nocére 
terræ et mari neque arboribus, quoadüsque signémus 
servos Dei nostri in frôntibus eôrum.

IV. br. Lætâmini in Domino, * Et exsultate, justi. 
Lætâmini. t .  Et gloriamini, omnes recti corde. Et. 
Gloria Patri. Lætâmini. Ÿ. Exsultent justi in conspéctu 
Dei. IV. Et delecténtur in lætitia.

AD SEXTAM
Ant. Redemisti nos, * Domine Deus, in sanguine 

tuo, ex omni tribu et lingua et populo et natione, 
et fecisti nos Deo nostro regnum.

C a p itu lu m . —  Apoc. VII3 9.

a#^0ST hæc vidi turbam magnam, quam dinumerare 
M  nemo poterat, ex omnibus géntibus et tribubus 
et populis et linguis stantes ante thronum Dei in 
conspéctu Agni, amicti stolis albis et palmae in mani­
bus eorum.

ïÿ. br. Exsultent justi * In conspéctu Dei. Exsül- 
tent. t .  Et delecténtur in laetitia. In. Gloria Patri. 
Exsültent. Ÿ. Justi autem in perpétuum vivent, ty. Et 
apud Dominum est merces eorum.
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A TIERCE
Ant. Et tous les Anges se tenaient autour du trône, 

et ils se prosternèrent sur leurs faces, devant le 
trône et ils adorèrent Dieu.

C a p itu le . —  Apoc. VII, 2-3.

V o ic i  que moi, Jean, j’ai vu un autre Ange montant 
du lever du soleil, ayant le signe du Dieu vivant ; 

et il cria à grande voix, aux quatre Anges auxquels il a été 
donné de nuire à la terre et à la mer : Ne nuisez, ni à la 
terre, ni à la mer, ni aux arbres, jusqu’à ce que nous 
ayons marqué au front les serviteurs de notre Dieu.

R7. br. Réjouissez-vous dans le Seigneur, * Et exultez, 
ô justes. Réjouissez-vous. V. Et soyez glorifiés, vous tous 
qui avez le cœur droit. Et exultez. Gloire au Père. Réjouis­
sez-vous. V. Qu’ils exultent les justes, en présence de 
Dieu. R?. Et qu’ils se délectent dans la joie.

A SEXTE
Ant. Vous nous avez rachetés, Seigneur Dieu, dans 

votre sang, de toute tribu, langue, peuple et nation, et 
vous avez fait de nous un royaume pour notre Dieu.

C a p itu le . —  Apoc. VII, 9.

H p rès cela, j’ai vu une grande foule que personne 
ne pouvait compter, de gens de toutes races, tribus, 

peuples et langues, se tenant devant le trône de Dieu, en 
présence de l’Agneau, vêtus de robes blanches, avec des 
palmes dans leurs mains.

R7. br. Qu’ils exultent, les justes, * En présence de Dieu. 
Qu’ils exultent. V. Et qu’ils se délectent dans la joie. En. 
Gloire au Père. Qu’ils exultent, t .  Quant aux justes, 
éternellement ils vivront. R7. Et auprès du Seigneur est 
leur récompense.
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i  NOV. IN  FESTO OMNIUM SANCTORUM

AD NONAM
Ant. Hymnus * omnibus Sanctis ejus : filiis Israël, 

pôpulo appropinquanti sibi : glôria hæc est ômnibus 
Sanctis ejus.

Capitulum. — Apoc. VII, 12,

B e n e d ic t io  et clàritas et sapientia et gratiârum 
âctio, honor, virtus et fortitûdo Deo nostro in 

sécula sæculôrum. Amen.
Iÿ. br. Justi autem * In perpétuum vivent. Justi.

V. Et apud D6minum est merces eôrum. In. Glôria 
Patri. Justi, t .  Exsultâbunt Sancti in glôria. ty. Læta- 
bûntur in cubilibus suis.

IN II VESPERIS
Omnia ut in I Vesperis notatur» p. 4.
Post Vesperas diei dicuntur Vesperœ et 

Com pletorium  Defunctorum, ut notatur in­
fra. Si tamen hodie fuerit Sabbatum, in 
II Vesperis Om nium Sanctorum iit Com m e­
moratio sequentis Dominicae, de qua die se­
quenti fiet Officium  cum  Commemoratione 
Octavae, et dicitur Com pletorium  pariter de 
Dominica, p. 52.

Infra Octavam  et in die Octava Antiphonæ 
et Psalm i ad omnes Horas et Versus Noctur­
norum de occurrenti hebdomadae die, ut in 
Psalterio ; reliqua ut in Festo praeter Lectio­
nes cum  suis Responsoriis, quæ in I Nocturno 
dicuntur de Scriptura occurrenti, in II et III 
pro singulis diebus assignantur proprise.
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A NONE
Ant. L ’hymne de louange appartient à tous ses Saints, 

aux enfants d’Israël, au peuple qui approche de lui ; voilà 
la gloire de tous ses Saints.

Capitule. —  Apoc. VII, 12.

B é n é d ic t io n  et gloire et sagesse et action de grâces, 
honneur, puissance et force à notre Dieu, dans les 

siècles des siècles! Ainsi soit-il!
IÇ. br. Quant aux justes, * Ils vivront éternellement. 

Quant aux justes. V. Et auprès du Seigneur est leur 
récompense. Ils vivront. Gloire au Père. Quant aux justes.
V. Les Saints exulteront en gloire. R/. Ils se réjouiront 
dans leurs demeures.

AU X IIiènies VÊPRES
T ou t com m e c’est indiqué aux Ies V êpres, 

p. 4*
Après les Vêpres du jour, on dit Vêpres et 

Complies des Morts, comme c’est indiqué 
ci-après. Si cependant c'est aujourd’hui Sa­
medi, on fait Mémoire du Dimanche dont 
on fera l’Office le lendemain, avec Mémoire 
de l’Octave, et l’on dit aussi les Complies du 
Dimanche, p. 52.

Pendant l ’Octave et au jour octaval, les 
Antiennes et les Psaumes à toutes les Heures, 
et les Versets des Nocturnes sont de la  Férié 
occurrente, comme au Psautier ; le reste se 
dit comme au jour de la Fête, sauf les Leçons 
et leurs Répons qui, pour le Ier Nocturne, 
sont de l’Écriture courante, et, pour le IIe et 
le m e, sont les Leçons propres indiquées 
pour chaque jour.
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2 NOVEMBRIS COM. OMN . FIDELIUM DEF.

DIE 2 NOVEMBRIS

vel, si in Dom inicam  inciderit, die 3 sequenti

IN  CO M M EM O R ATIO N E 
O M N IU M  F ID E L IU M  D E FU N C T O R U M

DUPLEX

K Com m em oratio Om nium Fidelium  De­
functorum  excludit tum Festa occurrentia, 
tum  Festa transferenda cujusvis ritus. Si 
tam en inciderit in Dominicam, iisdem cum 
juribus, in sequenti Feria II celebratur, trans­
lato, vel penitus omisso, juxta Rubricas, 
quolibet alio Festo.

AD VESPERAS
In II Vesperis Om nium  Sanctorum vel 

alterius Officii, ut supra, post Versum  : Bene­
dicamus Domino, im m ediate dicuntur Vespe­
rae Defunctorum, eisque non praemittitur : 
Pater noster et Ave Maria, nisi quando extra 
Chorum  a Vesperis antecedentis Officii se­
parentur, sed absolute incipitur ab Antipho- 
na : Placébo Domino, ut infra.

Antiphonæ autem  ad Vesperas, sicuti et 
ad M atutinum ac Laudes, ante et post Psal­
mos et Canticum  integrae dicuntur.

Ant. Placébo Domino * in regione vivorum.

» Psalmus 114
h e x i , quôniam exâudiet Déminus * vocem ora- 

tiônis meæ.

1. Ce psaume qui dit tout à la fois les peines, la confiance et la reoonnaissanee 
de l’âme qui est en Purgatoire, ne faisait qu’un avec le Psaume 115, dans le 
texte original. Cf. Notes du Psautier, p. 90. Aucun des Psaumes n’ayant été 
éerit pour la situation des âmes du Purgatoire, aucun ne s'applique à elles
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2 NOVEMBRE

OU} si le 2 tombe un Dimanche, le jour suivant, 3 novembre

COM M ÉM O RAISON  
D E T O U S LES FIDÈLES D ÉFU N TS

DOUBLE

*fi La Commémoraison de tous les Fidèles 
Défunts exclut, soit les Fêtes occurrentes, soit 
les Fêtes à transférer, de n’importe quel rite.
Si cependant elle tombe un Dimanche, elle se 
célèbre le Lundi avec les mêmes privilèges, 
et l’on omet ou l’on transfère, selon les 
Rubriques, toute autre fête tombant ce 
jour-la.

A VÊPRES
Aux Ues Vêpres de la Toussaint ou de 

l ’autre Office, au cas prévu plus haut, im m é­
diatement après le Verset : Bénissons le Sei­
gneur, on dit les Vêpres des Morts, sans les 
faire précéder du : Notre Père et du : Je vous 
salue, Marie, à moins qu’en dehors du Chœur, 
elles ne soient dites séparément de l’Office 
précédent, et l ’on commence, sans autre 
préambule, par l ’Antienne : Je plairai au 
Seigneur, comme ci-après.

Les Antiennes, aux Vêpres, aussi bien qu’à 
Matines et à Laudes, se récitent en entier, 
avant et après les Psaumes et le Cantique.

Ant. Je plairai au Seigneur, dans le pays des vivants.

Psaum e 114* —  Chant de confiance reconnaissante[.
. ' T ’a im e  Yahwéh, car il exauce 
v-A  La voix de ma supplication ;

dans tous ses détails. Le liturgiste a choisi ceux qui, dans leur ensemble, expri­
ment plus éloquemment Tardent et confiant espoir d’une âme pénitente et 
douloureusement éprouvée, d’être bientôt délivrée par la miséricorde d'un Dieu 
tout-puissant dont elle a déjà expérimenté la bonté.
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2 NOVEMBRIS COM. OMN. FIDELIUM DEF.

2. Quia inclinâvit aurem suam mihi : * et in diébus 
meis invocabo.

3. Circumdedérunt me dolores mortis : *  et peri­
cula inférai invenérunt me.

4. Tribulationem et dolérem invéni : * et nomen 
Démini invocâvi.

5. O Démine, libera ânimam meam : * misé- 
ricors Déminus, et justus, et Deus noster mise­
retur.

6. Custodiens pârvulos Déminus : * humiliâtus 
sum, et liberâvit me.

7. Convértere, anima mea, in réquiem tuam : *  
quia Déminus benefécit tibi.

8. Quia eripuit ânimam meam de morte : * éculos 
meos a lacrimis, pedes meos a lapsu.

9. Placébo Dômino * in regiéne vivôrum.
In fine omnium psalm orum  dicitur,:

Réquiem ætémam * dona eis, Démine.
Et lux perpétua luceat eis.
Ant. Placébo Démino in regiéne vivérum.
Ant. Hei mihi, Démine, * quia incolâtus meus 

prolongatus est.
Psalmus 119

H d Dôminum cum tribularer clamâvi : * et ex­
audivit me.

2. Démine, libera ânimam meam a lâbiis iniquis, * 
et a lingua dolésa.

3. Quid detur tibi, aut quid apponatur tibi * ad 
linguam dolésam?

4. Sagittæ poténtis acutæ, * cum carbénibus deso- 
latériis.
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2. Car il incline son oreille vers moi,
Et j’invoque le nom de Yahwéh.

II. 3. Ils m’ont entouré, les filets de la mort,
Et les angoisses du schéol m’ont atteint;

4. J’ai trouvé angoisse et détresse 
Et j’invoque le nom de Yahwéh.

III. 5. O Yahwéh, délivre mon âme!
Miséricordieux et juste est Yahwéh,
Et notre Dieu aura pitié,
Et j'invoquerai le nom de Yahwéh.

IV. 6. Il garde les simples, Yahwéh;
J’étais faible et il m’a secouru.

7. Reviens, mon âme, à ton repos,
Et j'invoquerai le nom de Yahwéh.

V. Car Yahwéh a été bon pour moi,
8. Car il a délivré mon âme de la mort,

Mes yeux des larmes, (mes pieds de la chute)
Et j'invoque le nom de Yahwéh.

Via. 9. Je marcherai devant la face de Yahwéh,
Dans la terre des vivants.

A  la fin de tous les Psaumes, on dit :
Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur.
Et que la lumière perpétuelle brille sur eux.
Ant. Je plairai au Seigneur, dans le pays des vivants. 
Ant. Malheur à moi, Seigneur ! parce que mon exil s’est 

prolongé.
Psaume 119« —  Prière de Vexilé.

V ers Yahwéh, dans mon angoisse,
J’ai crié et il m’a exaucé.

2. Yahwéh! sauve mon âme,
Des lèvres menteuses et de la langue trompeuse.

II. 3. Que te donner et te donner encore,
Langue trompeuse?

4. Les flèches aiguisées du puissant,
Avec des charbons de genêts.

Bréviaire f. 13
26
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2 NOVEMBRIS COM. OMN. FIDELIUM DEF.

5. Heu mihi, quia incoldtus meus prolongatus est : 
habitavi cum habitdntibus Cedar : * multum incola 
fuit ânima mea.

6. Cum his, qui odérunt pacem, eram padficus : * 
cum loquebar illis, impugnabant me gratis.

Réquiem ætérnam.
Ant. Hei mihi, Domine, quia incolatus meus pro- 

longâtus est.
Ant. Dôminus custôdit te * ab omni malo : custô- 

diat animam tuam Dôminus.
Psalmus 120

-r-^EVAVi oculos meos in montes, * unde véniet 
,m .Â. auxilium mihi.

2. Auxilium meum a Domino, * qui fecit cselum 
et terram.

3. Non det in commotionem pedem tuum : * neque 
dormitet qui custodit te.

4. Ecce non dormitabit neque dormiet, * qui custô­
dit Israël.

5. Dominus custodit te, Dôminus protectio tua, * 
super manum dexteram tuam.

6 . Per diem sol non uret te : * neque luna per 
noctem.

7. Dôminus custodit te ab omni malo : * custodiat 
animam tuam Dominus.

8. Dôminus custôdiat introitum tuum, et éxitum 
tuum : * ex hoc nunc, et usque in sæculum.

Réquiem ætérnam.
Ant. Dôminus custôdit te ab omni malo : custôdiat 

ânimam tuam Dôminus.
Ant. Si iniquitates * observaveris, Dômine : D6- 

mine, quis sustinébit?

r. Si le Seigneur traitait en justice rigoureuse le juste lui-même 
]a diminution de grâces qu’entraîneraient ses fautes vénielles,l’expose-
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III. 5. Malheur à moi, car je suis exilé en Mésech,
Car j’habite au milieu des tentes de Cédar.
Depuis longtemps elle habite, mon âme,

6. Avec ceux qui haïssent la paix.
Moi, je suis tout à la paix, et quand je parle,
Eux sont à la guerre.

Le repos éternel.
Ant. Malheur à moi, Seigneur! parce que mon exil 

s’est prolongé.
Ant. Le Seigneur te garde de tout mal ; qu’il garde 

ton âme, le Seigneur.

P sa u m e  120. —  Dieu, protecteur des voyageurs.
lève mes yeux vers les montagnes ; 

v lA  D’où me viendra-t-il, le secours?
2. Mon secours me viendra de Yahwéh,

Qui a fait les cieux et la terre.
II. 3. Il ne laissera pas trébucher ton pied ;

Ton gardien ne dormira pas.
4. Il ne s’assoupira pas, il ne s’endormira pas,

Le gardien d’Israël.
III. 5. Yahwéh est ton gardien ; Yahwéh, ton ombrage, 

A côté de ta droite.
6. De jour, le soleil ne te frappera pas,

Ni la lune pendant la nuit.
IV. 7. Yahwéh te gardera de tout mal,

Il gardera ton âme.
8. Yahwéh gardera ta sortie et ta rentrée,

Dès maintenant et toujours.
Le repos éternel.
Ant. Le Seigneur te garde de tout mal ; qu’il garde 

ton âme, le Seigneur.
Ant. Si vous observez les fautes, Seigneur, qui pourra 

tenir?1

rait assez vite au péché mortel ; quant au pécheur en état de péché 
grave, il irait s’enfonçant de plus en plus dans son péché.
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P sa lm u s 129

Ü E profündis clamavi ad te, Domine : * Démine, 
exdudi vocem meam :

2. Fiant aures tuæ intendéntes, * in vocem depre- 
catiénis meæ.

3. Si iniquitates observaveris, Domine : * Démine, 
quis sustinébit?

4. Quia apud te propitiatio est : * et propter legem 
tuam sustinui te, Démine.

5. Sustinuit dnima mea in verbo ejus : * sperdvit 
anima mea in Démino.

6. A  custodia matutina usque ad noctem : * speret 
Israël in Démino.

7. Quia apud Dôminum misericordia : * et copiosa 
apud eum redémptio.

8. Et ipse rédimet Israël, * ex émnibus iniquitatibus 
ejus.

Réquiem ætérnam.
Ant. Si iniquitates observaveris, Domine : Démine, 

quis sustinébit?
Ant. Opera * manuum tuârum, Démine, ne despi- 

cias.
P sa lm u s 137

C'Y ONFITEBOR tibi, Démine, in toto corde meo : * 
■A quéniam audisti verba oris mei.
2. In conspéctu Angelérum psallam tibi : * adorabo 

ad templum sanctum tuum, et confitébor nomini 
tuo.

3. Super misericérdia tua, et veritate tua : * qué­
niam magnificâsti super omne, nomen sanctum tuum.

4. In quacûmque die invocavero te, exaudi me : * 
multiplicabis in dnima mea virtûtem.

5. Confiteantur tibi, Démine, omnes reges terrae : * 
quia audiérunt émnia verba oris tui :
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P sa u m e  129. —  Du fond de Vabîme.
HpVES profondeurs, je crie vers toi, Yahwéh, —  Sei- 
Jm J  gneur, écoute ma voix ; —  2. Que tes oreilles soient 
attentives —  à la voix de mes supplications.

II. 3. Si tu observes les fautes, ô Yah! —  Seigneur! 
qui pourra tenir? —  4. Mais auprès de toi est le pardon, 
—  pour qu’on te révère.

III. J’espère en toi, Yahwéh, —  5. Elle espère, mon 
âme, —  en ta parole j’ai confiance, —  mon âme est au 
Seigneur.

IV. 6. Plus que les veilleurs n’aspirent après l’aurore, —  
les veilleurs après l’aurore, —  qu’Israël, aspire après 
Yahwéh, —  Israël, après Yahwéh.

V. 7. Car auprès de Yahwéh, il y a bénignité, —  auprès 
de lui, généreuse rédemption, —  8. C ’est lui qui rachètera 
Israël —  de toutes ses iniquités.

Le repos éternel.

Ant. Si vous observez les fautes, Seigneur, qui pourra 
tenir ?

Ant. Les œuvres de vos mains, Seigneur, ne les méprisez 
pas.

P sa u m e  137. — Chant dy actions de grâces.
E te louerai, Yahwéh, de tout mon cœur,
Parce que tu as exaucé les paroles de ma bouche. 

2a. En présence des anges, je te chanterai.

I. 2b. Je me prosternerai en ton saint temple.
Et je louerai ton nom,

3. Pour ta miséricorde et ta fidélité ;
Car tu as magnifié ton saint nom par-dessus tout.

4. Chaque jour, je t’ai invoqué et tu m’as exaucé ; 
Tu as multiplié en moi ta force.

II. 5. Qu’ils te louent, tous les rois de la terre,
Car ils ont entendu toutes les paroles de ta bouche ;
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6 . Et cantent in viis Domini : * quoniam magna 
est glôria Dômini.

7. Quôniam excélsus Dôminus, et humilia réspi- 
cit : * et alta a longe cognôscit.

8. Si ambulavero in médio tribulationis, vivificabis 
me : * et super iram inimicôrum meôrum extendisti 
manum tuam, et salvum me fecit déxtera tua.

9. Dôminus retribuet pro me : * Domine, miseri- 
côrdia tua in séculum  : ôpera mânuum tuârum ne 
despicias.

Réquiem ætérnam.
Ant. Opéra mânuum tuârum, Domine, ne despicias.
V. Audivi vocem de caelo dicéntem mihi. R7. Beâti 

môrtui qui in Dômino moriûntur.
Ad Magnif. Ant. Omne * quod dat mihi Pater, ad 

me véniet ; et eum qui venit ad me, non ejiciam foras.

C a n ticu m  b eatæ  M a r iæ  V irg in is  

Luc. I, 46-55.
( Y \ agnificat * ânima mea Dôminum :
J A t  2. Et exsultâvit spiritus meus * in Deo, salu- 
târi meo.

3. Quia respéxit humilitâtem ancillæ suæ : * 
ecce enim, ex hoc beâtam me dicent omnes genera­
tiones.

4. Quia fecit mihi magna qui potens est : * et 
sanctum nomen ejus.

5. Et misericôrdia ejus a progénie in progénies * 
timéntibus eum.

6. Fecit poténtiam in brâchio suo : * dispersit 
supérbos mente cordis sui.

7. Depôsuit poténtes de sede, * et exaltâvit hû- 
miles.

8. Esuriéntes implévit bonis : * et divites dimisit 
inânes.
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6. Et qu’ils chantent, dans les voies du Seigneur,
Car grande est la gloire de Yahwéh.

7. Car Yahwéh est élevé et regarde les humbles
Et, quant aux orgueilleux, de loin, il les connaît.

III. 8. Quand je marche dans la tribulation, tu me vivifies, 
Sur la colère de mes ennemis, tu étends ta main, 
Et elle m’a sauvé, ta droite.

9. Yahwéh agit pour moi,
Yahwéh, ta miséricorde est éternelle,
Les œuvres de tes mains, ne les méprise pas.

Le repos éternel.
Ant. Les œuvres de vos mains, Seigneur, ne les méprisez 

pas.
Y. J’ai entendu une voix du ciel me disant : ty. Bien­

heureux les morts qui sont morts dans le Seigneur.
A  Magnif. Ant, Tout ce que me donne le Père viendra 

à moi ; et celui qui vient à moi, je ne le rejetterai pas.
C an tiq u e  de la  B ien h eu reu se  V ierge  M arie

Luc. /, 46-ùô.
I. Dieu et Marie.

œON âme glorifie le Seigneur.
2. Et mon esprit exulte en Dieu mon Sauveur,

3. Parce qu’il a daigné regarder la bassesse de sa ser­
vante, car voici que désormais toutes les nations me 
diront bienheureuse ;

4. Car il m’a fait de grandes choses, le Puissant, et 
saint est son nom ;

5. Et sa miséricorde est, de génération en génération, 
sur ceux qui le révèrent.

II. Dieu et le monde.
6. Il a déployé la puissance de son bras ; il a dispersé 

ceux qui s’enorgueillissent dans les pensées de leur cœur.
7. Il a descendu les puissants, de leurs trônes, et il a 

exalté les petits.
8. Les affamés, il les a comblés de biens, et les riches, 

il les a renvoyés les mains vides.
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9. Suscépit Israël, püerum suum, * recordétus 
misericordiae suæ.

10. Sicut locûtus est ad patres nostros, * Abraham 
et sémini ejus in sæcula.

Réquiem ætérnam.
Ant. Omne quod dat mihi Pater, ad me véniet ; 

et eum qui venit ad me, non ejiciam foras.
Repetita post Canticum  : Magnificat Ant., 

dicitur flexis genibus :

Pater noster secreto usque ad
V. Et ne nos indücas in tentationem. IV. Sed libera 

nos a malo.
E t im m ediate subjungitur :

V. A porta inferi. IV* Erue., Domine* animas 
eorum.

tf. Requiescant in pace. Rf. Amen.
V. Domine, exaudi orationem meam. RT. Et clamor 

meus ad te veniat.
Ÿ. Dominus vobiscum. 19. Et cum spiritu tuo.

O ra tio

Fid e l iu m , Deus, omnium conditor et redemptor, 
animabus famulorum famularümque tuarum 

remissionem cunctorum tribue peccatorum : ut indul- 
géntiam, quam semper optavérunt, piis supplicatio­
nibus consequantur : Qui vivis et regnas cum Deo 
Patre in unitate Spiritus Sancti, Deus, per omnia 
sæcula sæculorum. Fÿ. Amen.

V. Réquiem ætérnam dona eis, Domine. Rh Et lux 
perpétua lüceat eis.

Ÿ. Requiéscant in pace. IV. Amen.
Et ita absolvuntur Vesperce Defunctorum, 

neque aliud adjungitur.
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III. Dieu et Israël.
9. Il a relevé Israël, son serviteur, en souvenir de 

sa miséricorde,
10. Ainsi qu’il l’avait dit à nos pères, en faveur 

d’Abraham et de sa race pour toujours.
Le repos éternel.
Ant. Tout ce que me donne le Père viendra à moi ; 

et celui qui vient à moi, je ne le rejetterai pas.

L’Antienne étant répétée, on dit à 
genoux :

Notre Père à voix basse, jusqu'au
t .  Et ne nous laissez pas succomber à la tentation. 

R/. Mais délivrez-nous du mal.

Et l’on ajoute immédiatement :

V. De la puissance de l’enfer. R7. Délivrez, Seigneur, 
leurs âmes.

V, Qu’elles reposent en paix. Iÿ. Ainsi soit-il.
V. Seigneur, exaucez ma prière. KJ. Et que mon cri 

arrive jusqu’à vous.
Hi. Le Seigneur soit avec vous. ty. Et avec votre 

esprit.

O raiso n

O Dieu, Créateur et Rédempteur de tous les fidèles, 
accordez aux âmes de vos serviteurs et de vos 

servantes la rémission de tous leurs péchés, afin que 
l’indulgence qu’ils ont toujours désirée leur soit obtenue 
par ces pieuses supplications. Vous qui vivez et régnez 
avec Dieu le Père, dans l’unité du Saint-Esprit, Dieu, 
dans tous les siècles des siècles. R7. Ainsi soit-il.

V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. Fÿ. Et 
que la lumière éternelle luise pour eux.

V. Qu’ils reposent en paix. IV- Ainsi soit-il.

Ainsi finissent les Vêpres des Morts, sans 
autre addition.
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AD COMPLETORIUM
Non dicitur : Jube* domne nec Lectio brevis, 

neque Versus : Adjutôrium nostrum, neque 
Oratio Dominica ; sed, facta Confessione et 
Absolutione, statim  sine Antiphona incipitur 
a Psalm is sequentibus ; et in fine cujuslibet 
Psalm i, ad omnes Horas, loco : Gloria Patri 
dicitur : Réquiem ætérnam.

Psalmus 122

H d te levavi ôculos meos, * qui habitas in cælis. 
2. Ecce sicut éculi servorum * in manibus 

dominorum suôrum,
3. Sicut ôculi ancillae in manibus dominae suae : * 

ita éculi nostri ad Dôminum, Deum nostrum, donec 
misereatur nostri.

4. Miserére nostri, Domine, miserére nostri : * 
quia multum repléti sumus despectiéne :

5. Quia multum repleta est anima nostra : * oppro­
brium abundantibus, et despéctio supérbis.

Réquiem ætérnam.

Psalmus 141

V oce mea ad Dôminum clamâvi : * voce mea 
ad Dôminum deprecatus sum :

2. Effundo in conspéctu ejus oratiônem meam, * et 
tribulatiônem meam ante ipsum pronûntio.

3. In deficiéndo ex me spiritum meum, * et tu 
cognovisti sémitas meas.

4. In via hac, qua ambulâbam, * absconderunt 
lâqueum mihi.

5. Considerâbam ad déxteram, et vidébam : * et 
non erat qui cognosceret me.

1. Les trois psaumes expriment très vivement Tardent appel d’une âme
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A COMPLJES
On ne dit ni : Mon Père daignez, ni la Leçon 

brève, ni le Verset : Notre Secours, ni le  : Notre 
Père, mais après avoir récité le : Je confesse 
à Dieu avec son Absolution, on commence 
immédiatement par les Psaumes suivants et, 
à la fin de chaque Psaume, à toutes les 
Heures, au lieu de : Gloire au Père, on dit :
Le repos éternel.

P sa u m e  122. —  U  affligé1. 
levé mes yeux vers toi 

v lA  Qui habites les cieux.
2. Voici : comme les yeux des serviteurs 

Vers la main de leurs maîtres,
II. 3. Comme les yeux de la servante 

Vers la main de la maîtresse,
Ainsi nos yeux sont vers Yahwéh,
Jusqu’à ce qu’il ait pitié de nous.

III. 4. Aie pitié de nous, Yahwéh, aie pitié de nous, 
Car nous sommes rassasiés de mépris.

5. Elle est grandement rassasiée, notre âme,
De la moquerie des repus, du mépris des superbes. 

Le repos éternel.
P sa u m e  141, —  U  âme angoissée.

H v e c  ma voix, vers Yahwéh, j’ai crié ;
Avec ma voix, vers Yahwéh, j’ai supplié ;

2. Je répands devant lui ma plainte ;
Mon angoisse, devant lui je la déclare.

3. Tandis qu’il languit, sur moi, mon esprit,
Et toi, tu sais bien mon chemin.

II. 4. Sur le chemin où je marche,
Ils ont caché un filet pour moi.

5. Regarde à droite et vois,
Et il n’y a point pour moi d’ami.

grandement affligée, à la miséricorde du Dieu juste dont elle reconnaît avoir
mérité la sentence de châtiment.
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6. Périit fuga a me, * et non est qui requirat 
ânimam meam.

7. Clamâvi ad te, Domine, * dixi : T u  es spes mea, 
pôrtio mea in terra vivéntium.

8. Inténde ad deprecationem meam : * quia humi­
liatus sum nimis.

9. Libera me a persequéntibus me : * quia confor­
tati sunt super me.

10. Educ de custôdia ânimam meam ad confitén- 
dum nômini tuo : * me exspéctant justi, donec 
retribuas mihi.

Réquiem ætémam.

Psalmus 142

Ü  omine, exâudi oratiénem meam : âuribus pércipe 
obsecrationem meam in veritâte tua : * exâudi 

me in tua justitia.
2. Et non intres in judicium cum servo tuo : * 

quia non justificâbitur in conspéctu tuo omnis vivens.
3. Quia persecûtus est inimicus ânimam meam : * 

humiliavit in terra vitam meam.
4. Collocavit me in obscûris sicut mortuos sæculi : * 

et anxiâtus est super me spiritus meus, in me turbâ- 
tum est cor meum.

5. Memor fui diérum antiquorum, meditatus sum 
in ômnibus opéribus tuis : * in factis mânuum tuârum 
meditâbar.

6. Expandi manus meas ad te : * ânima mea sicut 
terra sine aqua tibi.

7. Velociter exâudi me, Domine : * defecit spiritus 
meus.

8. Non avértas fâciem tuam a me : * et similis 
ero descendéntibus in lacum.
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6. Plus d’espoir, pour moi, d’échapper,
Personne qui s’inquiète de mon âme.

III. 7. Je crie vers toi, Yahwéh!
Je dis : C’est toi,
Mon refuge, mon partage,
Dans la terre des vivants.

8. Sois attentif à ma prière,
Car je suis abattu profondément.

IV. 9. Délivre-moi de ceux qui me poursuivent,
Car ils sont plus forts que moi.

10. Fais sortir de la prison mon âme,
Pour que je loue ton nom.
A mon sujet, ils s’attendent, les justes,
A ce que tu sois bon pour moi.

Le repos éternel.

P sa u m e  142. —  Prière d’un pénitent.

a AHWÉH, exauce ma prière! —  Prête l’oreille à ma 
supplication! —  Exauce-moi, dans ta fidélité, —  

dans ta justice!
II. 2. Et n’entre pas, dans ta colère, —  en jugement 

avec ton serviteur, —  car injuste sera devant toi —  tout 
vivant.

III. 3. Car l’ennemi poursuit mon âme, —  il foule 
à terre ma vie, —  4a. il m’a placé dans les ténèbres, —  
comme les morts à jamais.

IV. 4b. Il est anxieux, sur moi, mon esprit ; —  dans 
mon sein, se glace mon cœur. —  5a. Je me souviens 
des jours d’autrefois, —  je médite toutes tes œuvres.

V. 5b. Aux œuvres de tes mains, je réfléchis, —  6. 
j’étends mes mains vers toi, —  mon âme, comme une 
terre desséchée, est à toi ; —  7. vite, exauce-moi!

VI. Yahwéh! il est défaillant, mon esprit; —  8. ne 
détourne pas ta face de moi, —  de peur que tu te taises 
et que je sois semblable —  à ceux qui descendent au 
tombeau.
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9. Auditam fac mihi mane misericôrdiam tuam : * 
quia in te speràvi.

10. Notam fac mihi viam, in qua ambulem : * quia 
ad te levavi ânimam meam.

11. Eripe me de inimicis meis, Domine, ad te con- 
fügi : * doce me facere voluntatem tuam, quia Deus 
meus es tu.

12. Spiritus tuus bonus dedücet me in terram re­
ctam : * propter nomen tuum, Domine, vivificâbis 
me, in æquitâte tua.

13. Edüces de tribulatiéne ânimam meam : * et in 
misericordia tua dispérdes inimicos meos.

14. Et perdes omnes, qui tribulant animam meam : 
* quoniam ego servus tuus sum.

Réquiem ætérnam.
Expletis Psalm is, statim  subjungitur

Canticum Simeonis 
Luc. II, 29-32.

*#"XUNC dimittis servum tuum, Démine, * secûndum 
JL.A verbum tuum in pace :

2. Quia vidérunt oculi mei * salutare tuum,
3. Quod parâsti * ante fâciem omnium populérum,
4. Lumen ad revelationem géntium, * et glôriam 

plebis tuæ Israël.
Réquiem ætérnam.

Deinde dicitur flexis genibus :

Pater noster secreto usque ad
V. Et ne nos indûcas in tentationem. ty. Sed libera 

nos a malo.
t. A  porta inferi. Iÿ. Erue, Démine, animas eorum.
t. Requiéscant in pace. R7. Amen.

i .  « Le saint vieillard ne vent plus rien voir, après avoir vu Jésus
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VII. 9a. Rassasie-moi de ta grâce! —  10. Enseigne-moi 
le chemin à suivre! —  Oui, je lève vers toi mon âme, —  
9b. car j’ai confiance en toi.

VIII. n . Délivre-moi de mes ennemis! —  Yahwéh, 
près de toi je me réfugie. —  Apprends-moi à faire ta 
volonté, —  car tu es mon Dieu.

IX. 12. Que ton bon esprit me conduise, —  dans 
la terre de droiture ; —  à cause de ton nom, Yahwéh, 
—  fais-moi vivre dans ta justice.

X. 13. Fais sortir de l’angoisse mon âme —  et, dans 
ta miséricorde, perds mes ennemis! — 14. Et fais périr 
tous les oppresseurs de mon âme, — car je suis ton 
serviteur.

Le repos éternel.
Les Psaumes achevés, on ajoute aussitôt :

C a n tiq u e  de S im éo n
Luc. IIy 29-32.

Vacceptation joyeuse de la mort1.
TVYu peux maintenant donner congé à ton serviteur, 

JL Seigneur, dans la paix, selon ta parole ;
2. Car mes yeux ont vu ton salut,
3. Que tu as préparé à la face de tous les peuples,
4. Lumière pour éclairer les Gentils, et gloire de 

ton peuple Israël.
Le repos éternel.

Ensuite on dit à genoux :
Notre Père à voir basse jusqu'au
V. Et ne nous laissez pas succomber à la tentation. 

IÇ. Mais délivrez-nous du mal.
V. De la puissance de l’enfer. R7. Délivrez, Seigneur, 

leurs âmes.
V. Qu’ils reposent en paix. IV. Ainsi soit-il.

Christ... maintenant où pour le voir, il faut mourir, la mort n’est-elle 
pas douce ? * Bossuet.
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V. Démine, exâudi orationem meam. Vj. Et clamor 
meus ad te véniat.

t .  Dôminus vobiscum. 3 7 . Et cum spiritu tuo.

Oratio
r o pITIARE, quæsumus, Domine, animâbus 6m- 

nium famulôrum famularümque tuàrum, pro 
quibus majestâtem tuam suppliciter exorâmus : ut, 
per hæc piae deprecationis officia, pervenire mereantur 
ad réquiem sempitémam. Per Dôminum.

Y. Réquiem ætérnam dona eis, Démine. ty. Et lux 
perpétua lûceat eis.

Y. Requiéscant in pace. 3 7 . Amen.
Et ita absolvitur Com pletorium , neque 

aliud adjungitur*

AD MATUTINUM
Dictis secreto : Pater noster, Ave Maria et 

Credo, absolute incipitur
Invitat. Regem, cui omnia vivunt, * Venite, adoré- 

mus.
Repet. Regem, cui ômnia vivunt, venite, adoré- 

mus.
Psalmus 94

V e n it e ,  exsultémus Dômino, jubilemus Deo, sa­
lutari nostro : præoccupémus faciem ejus in 

confessiône, et in psalmis jubilémus ei.
Regem, cui ômnia vivunt, venite, adoremus.
Quôniam Deus magnus Dôminus, et Rex magnus 

super omnes deos : quôniam non repéllet Dôminus 
plebem suam : quia in manu ejus sunt omnes fines 
terræ, et altitüdines môntium ipse cônspicit.

Venite, adorémus.
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V. Seigneur, exaucez ma prière. IÇ. Et que mon cri 
arrive jusqu’à vous.

V. Que le Seigneur soit avec vous. ty. Et avec votre 
esprit.

O raiso n

Faites miséricorde, nous vous le demandons, Sei­
gneur, aux âmes de tous vos serviteurs et de toutes 

vos servantes, pour lesquelles nous prions et supplions 
votre majesté, afin que par ces offices de pieuse supplica­
tion, elles méritent d’arriver au repos éternel. Par Notre- 
Seigneur.

V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. ïÇ. Et 
que la lumière perpétuelle brille sur eux.

V. Qu’ils reposent en paix. Iÿ. Ainsi soit-il.
Ainsi s’achèvent les Compiles, sans autre 

addition.

A MATINES
On dit d’abord à voix basse : Notre Père,

Je vous salue, Marie et : Je crois en Dieu, puis 
on commence im m édiatem ent :

Invit. Au Roi, pour qui tout vit, * Venez, offrons 
l’adoration.

On répète : Au Roi pour qui tout vit, * Venez, offrons 
l’adoration !

P sa u m e  94. —  La confiance s'impose.

V enez, acclamons joyeusement Yahwéh,
Crions notre allégresse au rempart de notre salut.

2. Accourons devant lui, avec un chant de louange, 
Que nos hymnes lui disent notre jubilation!

Au Roi, pour qui tout vit, venez, offrons l’adoration!
II. 3. Car c’est Yahwéh, le grand Dieu,

Roi plus grand que tous les Elohim,
(Car le Seigneur ne repoussera pas son peuple,)

4. Qui tient en main les profondeurs de la terre, 
Tout aussi bien que les cimes des monts 

Venez, offrons l’adoration!

Bréviaire f. 13
34
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Quoniam ipsius est mare, et ipse fecit illud, 
et aridam fundaverunt manus ejus : venite, adoré- 
mus, et procidamus ante Deum : ploremus coram 
Domino, qui fecit nos, quia ipse est Dominus, Deus 
noster ; nos autem populus ejus, et oves pâscuæ 
ejus.

Regem, cui omnia vivunt, venite, adoremus.
Hodie, si vocem ejus audiéritis, nolite obdurare 

corda vestra, sicut in exacerbatione secundum diem 
tentationis in desérto : ubi tentavérunt me patres 
vestri, probavérunt et vidérunt opera mea.

Venite, adorémus.
Quadraginta annis proximus fui generationi huic, 

et dixi : Semper hi errant corde ; ipsi vero non cogno­
verunt vias meas : quibus juravi in ira mea : Si introi­
bunt in requiem meam.

Regem, cui omnia vivunt, venite, adorémus.
Réquiem ætérnam dona eis. Domine : et lux per­

pétua lüceat eis.
Venite, adorémus.
Regem, cui omnia vivunt, venite, adorémus.

IN  I  NOCTURNO

Ant. Dirige, * Domine, Deus meus, in conspéctu 
tuo viam meam.

Psalm us 5

V erba mea auribus pércipe, Domine, * intéllige 
clamorem meum.

2, Inténde voci orationis meæ, * Rex meus et Deus 
meus.

3. Quoniam ad te orabo : * Domine, mane exaudies 
vocem meam.
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III. 5. A lui la mer, c’est lui qui l’a faite,
Et aussi la terre, ses mains l’ont façonnée.

6. Venez, prosternons-nous et adorons,
A genoux devant Yahwéh notre Créateur,

IVa. 7. Car c’est lui notre Dieu 
Et nous son peuple 
Et brebis de son pâturage.

Au Roi pour qui tout vit, venez, offrons l’adoration!

IV  b. 8a. Puissiez-vous aujourd’hui entendre sa voix :
V. 8è. « N’endurcissez pas vos cœurs, 9. comme à Meriba 

Comme au jour de Massa, dans le désert,
Alors que vos pères se sont défiés de moi,
Et m’ont tenté, bien qu’ils aient vu mes œuvres. 

Venez, offrons l’adoration!

VI. 10. Pendant quarante ans, j’ai eu cette génération en 
Et j’ai dit : Voilà un peuple au cœur égaré, [dégoût,

11. Ils n’ont pas compris mes voies,
En sorte que j’ai juré dans ma colère :
Ils n’entreront point dans mon lieu de repos. »

Au Roi pour qui tout vit, venez, offrons l’adoration! 
Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur, et que la 

lumière perpétuelle brille sur eux!
Venez, offrons l’adoration!
Au Roi pour qui tout vit, venez, offrons l’adoration!

A U  Ièr NOCTURNE

Ant. Dirigez, Seigneur, mon Dieu, ma voie, en votre 
présence.

Psaume 5. —  Prière du matin.

ffîES paroles, écoute-les, Yahwéh!
Comprends mes soupirs!

2. Sois attentif à la voix de mon cri suppliant,
Mon roi et mon Dieu!

3. Car c’est toi que j’implore, Yahwéh!
Dès le matin tu entends ma voix;
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4. Mane astabo tibi et vidébo : *  quôniam non 
Deus volens iniquitatem tu es.

5. Neque habitabit juxta te malignus : * neque 
permanébunt injûsti ante oculos tuos.

6. Odisti omnes, qui operdntur iniquitatem : * per­
des omnes, qui loquùntur mendacium.

7. Virum sanguinum et dolosum abominabitur Dô­
minus : *  ego autem in multitûdine misericordiae 
tuae.

8. Introibo in domum tuam : * adorabo ad templum 
sanctum tuum in timore tuo.

9. Domine, deduc me in justitia tua : * propter 
inimicos meos dirige in conspéctu tuo viam meam.

10. Quôniam non est in ore eôrum véritas : * cor 
eôrum vanum est.

11. Sepûlcrum patens est guttur eorum, linguis 
suis dolôse agébant, *  jùdica illos, Deus.

12. Décidant a cogitatiônibus suis, secundum mul­
titudinem impietatum eôrum expélle eos, * quôniam 
irritaverunt te, Domine.

13. Et laeténtur omnes, qui sperant in te, * in 
ætémum exsultabunt : et habitabis in eis.

14. Et gloriabùntur in te omnes, qui diligunt no­
men tuum, *  quôniam tu benedices justo.

15. Démine, ut scuto bonae voluntatis tuae * coro­
nasti nos.

Réquiem ætérnam.
Ant. Dirige, Domine, Deus meus, in conspéctu tuo 

viam meam.
Ant. Convértere, * Domine, et éripe ânimam 

meam : quôniam non est in morte, qui memor sit 
tui.
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4. Dès le matin, je te prépare le sacrifice et je regarde...

II. Car tu n’es pas un Dieu favorisant l’impiété,
5. Il n’est pas des habitués de ta maison, le méchant. 

Ils ne sauraient se tenir, les insensés.
Sous le regard de tes yeux.

6. Tu hais tous ceux qui font le mal;
Tu perds ceux qui disent le mensonge ;

7. L ’homme de sang et de ruse est odieux à Yahwéh.

III. Mais moi, par ta grande miséricorde,
8. J’entre dans ta maison ;

Je me prosterne devant ton saint parvis,
Pénétré de ta crainte.

9. Yahwéh, dirige-moi dans ta justice,
A cause de mes ennemis ;
Aplanis devant moi ton sentier!

IV. 10. Car il n’y a pas, dans leur bouche, de sincérité ; 
Leur intérieur est convoitise ;

11. Sépulcre ouvert est leur gosier;
Leur langue est mielleuse.
Châtie-les, ô Elohim!

12. Qu’ils tombent sous leurs machinations!
Dans la multitude de leurs péchés, précipite-les ! 
Car ils se sont élevés contre toi.

V. 13. Et ils se réjouiront tous les confiants en toi ; 
Pour toujours ils exulteront,
Et tu habiteras en eux ;

14. Et ils jubileront en toi, ceux qui aiment ton nom ; 
Car toi, tu bénis le juste.

15. Yahwéh comme d’un bouclier.
De ta grâce, tu nous couronnes.

Le repos éternel.
Ant. Dirigez, Seigneur, mon Dieu, ma voie, en votre 

présence.
Ant. Revenez, Seigneur, et délivrez mon âme, car il 

n’est plus, dans la mort, votre souvenir.
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Psalmus 6

Ü  om ine, ne in furore tuo arguas me, *  neque în ira 
tua corripias me.

2. Miserére mei, Démine, quôniam infirmus sum : 
* sana me, Domine, quôniam conturbâta sunt ossa 
mea.

3. Et anima mea turbâta est valde : *  sed tu, 
Démine, üsquequo?

4. Convértere, Démine, et éripe ânimam meam : * 
salvum me fac propter misericérdiam tuam.

5. Quôniam non est in morte qui memor sit tui : * 
in infémo autem quis confitebitur tibi?

6. Laborâvi in gémitu meo, lavabo per singulas 
noctes lectum meum : * lacrimis meis stratum meum 
rigâbo.

7. Turbâtus est a furére éculus meus : *  inveterâvi 
inter omnes inimicos meos.

8. Discédite a me, omnes, qui operâmini iniquitâ- 
tem : * quôniam exaudivit Dôminus vocem fletus 
mei.

9. Exaudivit Dôminus deprecatiônem meam, * 
Dôminus oratiônem meam suscépit.

10. Erubéscant, et conturbéntur veheménter omnes 
inimici mei : * convertantur et erubéscant valde 
velociter.

Réquiem ætérnam.
Ant. Convértere, Domine, et éripe ânimam meam : 

quôniam non est in morte, qui memor sit tui.
Ant. Nequândo râpiat * ut leo ânimam meam, dum 

non est qui rédimat, neque qui salvum fâciat.

Psalm us 7

Ü  omine, Deus meus, in te sperâvi : * salvum me 
fac ex omnibus persequéntibus me, et libéra me.
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Psaum e 6. —  Uappel au secours du pêcheur d’habitude.
YTT"ahwéh! ne me gronde pas dans ta colère;
5 H L  Ne me châtie pas dans ta fureur!
2. Aie pitié de moi, Yahwéh, car je suis languissant! 

Guéris-moi, Yahwéh, car mes os sont troublés,
3. Et mon âme est troublée terriblement.

II. Et toi, Yahwéh! jusques à quand?...
4. Reviens, Yahwéh! délivre mon âme!

Sauve-moi dans ta miséricorde!
5. Car il n’est plus, dans la mort, ton souvenir;

Dans le schéol, qui te loue?

III. 6. Je m’épuise en gémissements ;
Je lave, chaque nuit, ma couche,
De mes larmes, j’arrose mon lit.

7. Il s’obscurcit de chagrin, mon œil ;
Il vieillit à voir tous mes ennemis.

IV. 8. Éloignez-vous de moi, vous tous, ouvriers d’iniquité, 
Car il a entendu, Yahwéh, la voix de mes pleurs ;

9. (Il a entendu, Yahwéh, ma supplication) ;
Yahwéh a fait accueil à ma prière. [ennemis ;

10. Ils sont confondus et grandement effrayés, tous mes 
Ils se retireront subitement confondus.

Le repos éternel.
Ant. Revenez, Seigneur, et délivrez mon âme, car 

il n’est plus, dans la mort, votre souvenir.
Ant. De peur qu’il ne ravisse, comme un lion, mon âme, 

sans qu’il y ait de libérateur et de sauveur.

u

Psaum e 7. —  Appel à la justice de Dieu. 

Protestation d’un calomnié.
ahwéh, mon Dieu, en toi je me réfugie ; 

Sauve-moi de qui me persécute et délivre-moi,
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2 . Nequândo râpiat ut leo ânimam meam, * dum 
non est qui rédimat, neque qui salvum faciat.

3. Démine, Deus meus, si feci istud, * si est 
iniquitas in manibus meis :

4. Si réddidi retribuentibus mihi mala, * décidam 
mérito ab inimicis meis inanis.

5. Persequatur inimicus ânimam meam, et com- 
prehéndat, et concûlcet in terra vitam meam, * et 
gloriam meam in pûlverem dedùcat.

6. Exsurge, Domine, in ira tua : *  et exaltâre in 
finibus inimicorum meôrum.

7. Et exsürge, Démine, Deus meus, in praecépto 
quod mandâsti : * et synagéga populorum circûmda- 
bit te.

8. Et propter hanc in altum regredere : * Déminus 
jûdicat pépulos.

9. Jüdica me, Démine, secûndum justitiam meam, 
* et secûndum innocentiam meam super me.

10. Consumétur nequitia peccatérum, et diriges 
justum, * scrutans corda et renes, Deus.

11. Justum adjutérium meum a Démino, * qui 
salvos facit rectos corde.

12. Deus judex justus, fortis, et pâtiens : * num- 
quid irascitur per singulos dies?

13. N isi convérsi fuéritis, gladium suum vibrâbit : * 
arcum suum teténdit, et parâvit illum.

14. Et in eo parâvit vasa mortis : *  sagittas suas 
ardéntibus effécit.

15. Ecce partûriit injustitiam : * concépit dolérem, 
et péperit iniquitatem.
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2. De peur qu’il ne déchire, comme un lion, mon âme, 
Sans qu’il y ait de libérateur et de sauveur.

11. 3. Yahwéh, mon Dieu, si j’ai fait cela,
S’il y a de l’iniquité dans mes mains,

4. Si, à qui me traitait pacifiquement, j’ai rendu le mal, 
Si j’ai dépouillé qui me poursuivait sans motif;

III. 5. Que l’ennemi poursuive...
...mon âme et qu’il la prenne,
Et qu’il foule à terre ma vie!
Et que, ma gloire, dans la poussière il la couche. 

Appel au jugement de Dieu.
IV. 6. Lève-toi, Yahwéh, dans ta colère!

Dresse-toi contre les excès de mes ennemis!
7. Éveille-toi pour moi!

Le jugement, tu l’as décrété.
V. Que l’assemblée des nations 

Se réunisse autour de toi!
8. Sur elle, dans les hauteurs, reviens!

Yahwéh juge les peuples.
VI. 9. Juge-moi, Yahwéh, selon ma justice,

Selon mon innocence à moi!
10. Qu’elle s’évanouisse, l’iniquité des méchants!

Et tu affermiras le juste.
Et il sonde les cœurs et les reins,
Elohim, 11. le juste.

VII. Mon secours est en Elohim,
Qui sauve les cœurs droits.

12. Elohim est juste juge, fort et patient 
Et un Dieu condamnant, chaque jour

Châtiment du calomniateur.
VIII. 13. N’aiguise-t-il pas de nouveau son glaive?

Il tend son arc et il vise ; [mort,
14. Et c’est pour lui, qu’il prépare des instruments de 

Qu’il lance ses flèches enflammées.
IX. 15. Voyez! il enfante l’iniquité;

Il conçoit le mal et met au jour le mensonge.
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16. Lacum apéruit, et effodit eum : * et incidit 
in fôveam quam fecit.

17. Convertétur dolor ejus in caput ejus : * et in 
vérticem ipsius iniquitas ejus descéndet.

18. Confitébor Dômino secûndum justitiam ejus : * 
et psallam nomini Dômini altissimi.

Réquiem ætérnam.
Ant. Nequando râpiat ut leo ânimam meam, dum 

non est qui rédimat, neque qui salvum fâciat.
'9 . A  porta inferi. F?. Erue, Domine, animas eôrum.
Pater noster, totum secreto.

Lectiones trium Nocturnorum dicuntur 
sine Absolutione et Benedictionibus et Le­
ctiones 1 Nocturni insuper sine Titulo,

LECTIO I 
Job VII, 16-21-

» arce  mihi, Démine ; nihil e nim  sunt dies mei. 
Quid est homo, quia magnificas eum? aut quid 

apponis erga eum cor tuum? Visitas eum dilûculo, 
et sûbito probas illum. Usquequo non parcis mihi, 
nec dimittis me, ut glûtiam salivam meam? Peccâvi, 
quid faciam tibi, 0 custos hominum? quare posuisti 
me contrârium tibi, et factus sum mihimetipsi gravis ? 
Cur non tollis peccatum meum, et quare non aufers 
iniquitdtem meam ? Ecce nunc in pûlvere dôrmiam : 
et si mane me quæsieris, non subsistam.

Lectiones trium Nocturnorum terminantur 
sine Versu : Tu autem, vel alia conclusione.

1. Le mot porte en style oriental, signifie au sens littéral premier, 
la porte, l ’entrée, mais au sens figuré, il signifie la puissance. Il nous 
semble que dans la prière pour les âmes qui sont en Purgatoire, c'est 
de la puissance qui les retient en Purgatoire, qu'on demande leur 
délivrance, puisqu'elles y  sont déjà entrées.

2. Les peines du Purgatoire dépassant celles de ce monde, l'Église, 
pour en mieux éveiller en nous le sentiment, a choisi les textes de 
Job qui expriment la douleur de l ’homme conscient d'une part
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16. Il creuse une fosse et l’approfondit ;
Et il tombe dans la fosse qu’il a creusée.

X. 17. Il retombe, son méfait, sur sa tête,
Et, sur son front, sa violence redescend.

18. Je louerai Yahwéh selon sa justice,
Et je chanterai le nom de Yahwéh, le Très-Haut.

Le repos éternel.
Ant. De peur qu’il ne ravisse, comme un lion, mon âme, 

sans qu’il y ait de libérateur et de sauveur.
Ht. De la puissance1 de l’enfer. Iÿ. Délivrez, Seigneur, 

leurs âmes.
Notre Père, tout entier à voix basse.

Les Leçons des trois Nocturnes se lisent 
sans Absolution et sans Bénédiction, et les 
Leçons du 1er Nocturne se lisent sans Titre.

LEÇON I
Job VII, 16-21.

/ ^ pargne-moi. car ils ne sont rien, mes jours ! —  Qu’est- 
O  ce que l’homme, pour que tu t’en soucies, —  et 
que de lui s’occupe ton cœur ? —  pour que tu le visites 
dès le matin, —  et qu’à tout instant, tu l’éprouves ? —  
Jusques à quand me traiteras-tu sans indulgence, —  et 
ne me laisseras-tu pas le temps d’avaler ma salive? —  
J’ai péché ; qu’est-ce que cela te fait ? —  O gardien des 
hommes! —  Pourquoi m’as-tu pris pour cible, —  et te 
suis-je devenu à charge? —  Pourquoi ne supportes-tu 
pas mon péché, —  et n’effaces-tu pas mon iniquité? —■ 
maintenant que je vais dormir dans la poussière, —  et 
que si tu me cherches au matin, je ne serai plus2.

Les Leçons se terminent sans le Verset :
Mais vous, et sans autre conclusion.

d’être innocent de grandes fautes, mais en même temps d’être souillé 
d’une quantité de petites fautes, dont il demande à la justice divine 
de ne pas exiger la rigoureuse expiation, en ce monde. Ne pas oublier 
que Job est un juste de l ’Ancien Testament, qui n’a pas le clair espoir 
du Paradis tel que nous l ’avons aujourd’hui et pour qui, avant la 
résurrection, il n’v a que la pâle vie du schéol. Notez, au milieu des 
plaintes de Job, son inébranlable confiance la justice etla  miséricorde 
de Dieu.
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Fj. Credo quod Redémptor meus vivit, et in novis­
simo die de terra surrectûrus sum, * Et in came mea 
vidébo Deum, Salvatorem meum. tf. Quem visûrus 
sum ego ipse, et non àlius ; et éculi mei conspectûri 
sunt. Et.

LECTIO n
Job XIV, 1-6.

B omo natus de muliere, brevi vivens témpore, 
replétur multis misériis. Qui quasi flos egréditur 

et contéritur, et fugit velut umbra, et numquam in 
eôdem statu pérmanet. Et dignum ducis super hujus- 
cémodi aperire éculos tuos, et addûcere eum tecum 
in judicium? Quis potest fâcere mundum de immûn- 
do concéptum sémine? Nonne tu qui solus es ? Breves 
dies héminis sunt, nümerus ménsium ejus apud te 
est : constituisti términos ejus, qui præterlri non 
pôterunt. Recède pâululum ab eo, ut quiéscat, donec 
donec optâta véniat, sicut mercenarii, dies ejus.

F?. Qui Lâzarum resuscitâsti a monuménto foeti­
dum, * T u  eis, Démine, dona réquiem, et locum 
indulgéntiæ. V. Qui ventûrus es judicare vivos et 
mértuos, et sæculum per ignem. Tu.

LECTIO m
Job X IX , 20-27.

B e l l i  meæ, consumptis càrnibus, adhæsit os 
meum, et derelicta sunt tantummodo labia circa 

dentes meos. Miserémini mei, miserémini mei, saltem 
vos, amici mei, quia manus Démini tétigit me. Quare 
persequimini me sicut Deus, et carnibus meis satura­
mini ? Quis mihi tribuat ut scribantur sermones mei ?

i .  Ce dernier verset de la Vulgate parle du jour de la rétribution 
ofi Dieu, en récompensant le bien, tiendra compte des diminutions
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IV. Je crois que mon Rédempteur vit et qu’au dernier 
jour je ressusciterai de la terre, * Et qu’en ma chair, 
je verrai Dieu, mon Sauveur. V. Que je verrai moi-même 
et non pas un autre, et que mes yeux doivent contempler. 
Et.

LEÇON II
Job X IV , 1-6.

T-Vhom m e, né de la femme, —  vivant peu de temps, —  
J L L  est rempli de beaucoup de misères. —  Comme la 
fleur, il naît et se flétrit, —  et il fuit comme l’ombre, —  
sans jamais demeurer dans le même état. —  Et c’est 
sur un tel être que tu daignes ouvrir tes yeux, —  pour 
l’amener en jugement, avec toi! —  Qui donc peut rendre 
pur le conçu d’une semence impure ? —  N’est-ce pas toi 
seul? —  Bien courts sont les jours de l’homme; —  et 
le nombre de ses mois dépend de toi. —  Tu en as fixé 
les termes qui ne pourront être dépassés. —  Détourne-toi 
de lui et laisse-le en repos, —  jusqu’à ce que vienne le 
jour désiré, comme celui du mercenaire1.

Fÿ. Vous qui avez ressuscité du tombeau/Lazare déjà 
fétide, * Vous, Seigneur, donnez-leur le repos et le lieu 
du pardon. V. Vous qui devez venir juger les vivants et 
les morts, et ce siècle, par le feu. Vous, Seigneur.

LEÇON m
Job X I X , 20-27.

H ma peau, mes chairs étant consumées, s’est collée 
ma bouche ; —  et il ne me reste que les lèvres, 

autour de mes dents. —  Ayez pitié de moi, ayez pitié 
de moi, vous du moins mes amis, —  car la main du 
Seigneur m’a frappé. —  Pourquoi me poursuivez-vous, 
comme Dieu, —  et de mes chairs n’êtes-vous jamais 
rassasiés? —  Qui me donnera que soient écrites mes

qui lui seront venues de nos fautes. Le texte hébreu est bien moins 
explicite : Jusqu'à ce que, comme un mercenaire, il s'acquitte de sa 
journée. (Traduction D h o r m e .)
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quis mihi det ut exaréntur in libro, stylo férreo et 
plumbi lâmina, vel celte sculpantur in silice? Scio 
enim quod redémptor meus vivit, et in novissimo die 
de terra surrectürus sum : et rursum circûmdabor 
pelle mea, et in came mea vidébo Deum meum. 
Quem visurus sum ego ipse, et ôculi mei conspectûri 
sunt, et non alius : reposita est hæc spes mea in sinu 
meo.

ty. Domine, quando veneris judicare terram, ubi 
me abscondam a vultu iræ tuse? * Quia peccavi 
nimis in vita mea. Ÿ. Commissa mea pavésco, et 
ante te erubésco ; dum véneris judicare noli me 
condemnâre. Quia. V. Réquiem ætémam dona eis, 
Domine : et lux perpetua luceat eis. Quia.

IN  II NOCTURNO

Ant. In loco pâscuæ * ibi me collocâvit.

Psalm us 22

Ü ominus regit me, et nihil mihi deerit : *  in loco 
pâscuæ ibi m e collocâvit.

2. Super aquam refectionis educâvit me : * ânim am  
meam convertit.

3. Dedûxit me super sémitas justltiæ, * propter 
nomen suum.

4. Nam, et si ambulâvero in médio umbræ mortis, 
non timébo mala : * quôniam tu mecum es.

5. Virga tua, et bâculus tuus : * ipsa me consolâta 
sunt.

6. Parâsti in conspéctu meo mensam, * advérsus 
eos, qui tribulant me.

i .  Cette traduction du texte de la Vulgate est très explicite quant à 
l’affirmation de la résurrection. Le texte hébreu, qui parle certainement 
d'une intervention et d'une vision de Dieu extraordinaire, est telle­
ment discuté, et interprété de façons si diverses, que nous renvoyons, 
pour sa traduction, aux ouvrages spéciaux d'exégèse.
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paroles ? —  Qui m’accordera qu’elles soient gravées dans 
un livre, —  avec un stylet de fer et sur une feuille de 
plomb, —  ou qu’elles soient, avec un burin, sculptées 
sur le roc? —  Car je sais que mon rédempteur est vivant, 
—  et qu’au dernier jour je dois ressusciter de la terre, —  
et que de nouveau, je revêtirai ma peau, —  et, dans ma 
chair, je verrai mon Dieu. —  C’est lui que je dois voir 
moi-même, —  et ce sont mes yeux et non ceux d’un autre 
qui le contempleront ; —  elle est déposée, cette espérance, 
en mon cœur1.

"Rf. Seigneur, quand vous viendrez juger la terre, où me 
mettrai-je à l’abri de votre visage irrité? * Car j’ai trop 
péché dans ma vie. V. De mes fautes, je suis effrayé, et j’en 
rougis devant vous ; lorsque vous viendrez juger, ne me 
condamnez pas. Car. V. Le repos éternel, donnez-le-leur, 
Seigneur; et que la lumière perpétuelle brille sur eux. Car.

A U  IIième NOCTURNE*

Ant. Dans un lieu de pâturage, voilà où il m’a placé.
Psaum e 22. —  La brebis de Dieu.

a AHWÉH est mon pasteur, je ne manque de rien, 
Dans de verts pâturages, il me fait reposer ;

2. Près des eaux de rafraîchissement il me conduit, 
Il renouvelle mon âme.

II. 3. Il me dirige dans des sentiers de justice,
A cause de son nom. [mort,

4a. Même si je marche dans le ravin de l’ombre de la 
Je ne crains aucun mal.

III. Même dans la nuit> je ne tremble pas,
46. Car tu es avec moi.
5. Ton bâton et ta houlette.

Voilà ma consolation.
IV. 6. Tu dresses devant moi une table,

En face de mes adversaires.

8. Les Psaumes du second Nocturne insistent tout spécialement sur la con- 
flanee qui adoucit les peines temporaires des ftmes du Purgatoire.
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7. Impinguâsti in ôleo caput meum : * et calix 
meus inébrians quam præclârus est!

8. Et misericôrdia tua subsequétur me * ômnibus 
diébus vitæ meæ :

9. Et ut inhâbitem in domo Dômini, * in longitû- 
dinem diérum.

Réquiem ætérnam.
Ant. In loco pâscuæ ibi me collocâvit.
Ant. Delicta * juventütis meæ, et ignorantias meas 

ne memineris, Démine.

Psalmus 24

H d te, Démine, levâvi ânimam meam : * Deus 
meus, in te confido, non erubéscam.

2. Neque irrideant me inimici mei : *  étenim 
univérsi, qui sûstinent te, non confundéntur.

3. Confundantur omnes iniqua agéntes * super- 
vâcue.

4. Vias tuas, Démine, deménstra mihi : * et sémitas 
tuas édoce me.

5. Dirige me in veritâte tua, et doce me : * quia 
tu es, Deus, salvâtor meus, et te sustinui tota die.

6. Reminiscere miseratiénum tuârum, Démine, * 
et misericordiarum tuârum, quæ a sæculo sunt.

7. Delicta juventütis meæ, * et ignorântias meas 
ne memineris.

8. Secûndum misericérdiam tuam meménto mei 
tu : * propter bonitâtem tuam, Démine.

9. Dulcis et rectus Déminus : * propter hoc legem 
dabit delinquéntibus in via.

10. Diriget mansuétos in judicio : * docébit mites 
vias suas.

11. Univérsæ vise Dômini, misericôrdia et véritas, * 
requiréntibus testamentum ejus et testiménia ejus.
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7. Tu as oint de parfum ma tête,
Ma coupe déborde.

V. Rien que le bien, 8. et la miséricorde me suivront, 
Tous les jours de ma vie,

9. Et j’habiterai dans la demeure de Yahwéh,
A longueur de jours.

Le repos éternel.
Ant. Dans un lieu de pâturage, voilà où il m’a placé. 
Ant. Des fautes de ma jeunesse et de mes ignorances, 

ne vous souvenez-pas, Seigneur.

Psaume 24. —  Humble confiance.
Aleph. la. Vers toi, Yahwéh, j’ai élevé mon âme;

Mon Dieu, 5b. vers toi j’aspire, tout le jour, [fondu! 
Beth. 1 b. En toi, j’ai confiance ; que je ne sois pas con-

2. Qu’ils ne triomphent pas de moi, mes ennemis!
[pas confondus.

Ghimel. Certes, tous ceux qui espèrent en toi, ne seront
3. Ils seront confondus, ceux qui désertent sans

[motif.
Daleth. 4. Tes voies, Yahwéh, fais-les moi connaître!

Tes sentiers, apprends-les-moi!
Hé. 5a. Dirige-moi dans ta vérité et instruis-moi ;

Car tu es le Dieu de mon salut. [tes faveurs ; 
Zaïn. 6. Souviens-toi de tes miséricordes, Yahwéh, et de 

Car c’est de l’éternité qu’elles datent.
[ne te souviens pas ; 

Heth. 7. Des fautes de ma jeunesse et de mes révoltes,
8. Mais selon ta miséricorde, souviens-toi de moi, à

[cause de ta bonté, Yahwéh! 
Teth. 9. Bon et droit est Yahwéh,

C’est pourquoi il remet les égarés dans le chemin. 
Yod. 10. Il conduit les pauvres dans la justice,

Il enseigne aux doux sa voie. [fidélité
Kaph. 11. Toutes les voies de Yahwéh, miséricorde et 

Pour ceux qui gardent son alliance et ses témoignages.

Bréviaire f. 13
42
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12. Propter nomen tuum, Domine, propitiaberis 
peccato meo : * multum est enim.

13. Quis est homo qui timet Dôminum? * legem 
statuit ei in via, quam elégit.

14. Anima ejus in bonis demorabitur : * et semen 
ejus hereditâbit terram.

15. Firmaméntum est Dôminus timéntibus eum : * 
et testaméntum ipsius ut manifestétur illis.

16. Oculi mei semper ad Dôminum : * quôniam 
ipse evéllet de lâqueo pedes meos.

17. Réspice in me, et miserére mei : * quia ûnicus 
et pauper sum ego.

18. Tribulatiônes cordis mei multiplicatae sunt : * 
de necessitatibus meis érue me.

19. Vide humilitatem meam, et laborem meum : * 
et dimitte univérsa delicta mea.

20. Réspice inimicos meos quôniam multiplicâti 
sunt, *  et ôdio iniquo odérunt me.

21. Custôdi ânimam meam, et érue me : *  non 
erubéscam quôniam sperâvi in te.

22. Innocéntes et recti adhæsérunt mihi : * quia 
sustinui te.

23. Libera, Deus, Israël, *  ex ômnibus tribulatio­
nibus suis.

Réquiem ætérnam.
Ant. Delicta juventûtis meæ, et ignorântias meas 

ne memineris, Démine.
Ant. Credo vidére * bona Dômini in terra vivén- 

tium.
Psalm us 26

B omintjs illuminatio mea, et salus mea, * quem 
timébo?

2. Dôminus protéctor vitæ meæ, * a quo trepi­
dabo?
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Lamed. 12. Pour la gloire de ton nom, Yahwéh, [péché.
Tu pardonneras mon péché, car bien grand est ce 

Mem. 13. Quel est l’homme qui révère Yahwéh?
Il (Yahwéh) l’instruira de la voie à choisir.

Nun. 14. Son âme, dans le bien demeure,
Et sa race possédera la terre. [révèrent,

Samech. 15. Les secrets de Yahwéh sont pour ceux qui le 
Et son alliance est leur instruction.

Ain. 16. Mes regards vont sans cesse à Yahwéh,
Car c’est lui qui dégage, du piège, mes pieds. 

Phé. 17. Regarde-moi et prends pitié de moi,
Car je suis isolé et pauvre, moi.

Tsadé. 18. Les angoisses de mon cœur se sont multipliées ;
De mes tribulations, fais-moi sortir!

Resch. 19. Vois mon humiliation et ma douleur 
Et pardonne toutes mes iniquités!

20. Vois mes ennemis, car ils sont nombreux,
Et violente est la haine de ceux qui me haïssent. 

Sirt. 21. Garde mon âme et délivre-moi!
Je ne rougirai pas, car j’ai mis mon espoir en toi. 

Taw. 22. Que l’innocence et la droiture me protègent, 
Car j’ai espéré en toi, Yahwéh.

23. Délivre, Elohim, Israël, de toutes ses tribulations. 
Le repos éternel.
Ant. Des fautes de ma jeunesse et de mes ignorances, 

ne vous souvenez pas, Seigneur.
Ant. J’ai la confiance de voir les biens du Seigneur, 

dans la terre des vivants.

Psaume 26. — Joyeux chant de confiance.

a AHWÉH est ma lumière et mon salut,
De qui aurais-je peur?

2. Yahwéh est le soutien de ma vie,
Devant qui tremblerais-je?
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3. Dum appropiant super me nocéntes, * ut edant 
carnes meas :

4. Qui tribulant me inimici mei, * ipsi infirmati 
sunt, et cecidérunt.

5. Si consistant advérsum me castra, *  non timébit 
cor meum.

6. Si exsürgat advérsum me praelium, * in hoc ego 
sperâbo.

7. Unam pétii a Domino, hanc requiram, * ut 
inhabitem in domo Démini émnibus diébus vitae 
meae :

8. U t videam voluptatem Démini, * et visitem 
templum ejus.

9. Quôniam abscéndit me in tabernaculo suo : * in 
die malérum protéxit me in abscéndito tabernaculi 
sui.

10. In petra exaltavit me : *  et nunc exaltàvit caput 
meum super inimicos meos.

11. Circuivi, et immolavi in tabernaculo ejus hô- 
stiam vociferatténis : * cantâbo, et psalmum dicam 
Démino.

12. Exaudi, Démine, vocem meam, qua clamâvi 
ad te : * miserére mei, et exaudi me.

13. T ibi dixit cor meum, exquisivit te facies mea : * 
faciem tuam, Démine, requiram.

14. Ne avertas faciem tuam a me : *  ne declines 
in ira a servo tuo.

15. Adjütor meus esto : * ne derelinquas me, neque 
despicias me, Deus, salutâris meus.

16. Quéniam pater meus, et mater mea dereliqué- 
runt me : * Déminus autem assumpsit me.

17. Legem pone mihi, Démine, in via tua : *
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II. 3. Quand ils s’approchent de moi, les malfaiteurs, 
Pour dévorer ma chair,

4. Mes persécuteurs et mes ennemis à moi,
Ils défaillent et tombent.

III. 5. Si se dressent contre moi des armées,
Il ne craindra pas, mon cœur ;

6. S’il s’engage contre moi, le combat,
Cela même me donnera confiance.

IV. 7. Je n’ai demandé qu’une chose à Yahwéh,
Elle m’est bien à cœur ;
(C’est d’habiter dans la maison de Yahwéh,
Tous les jours de ma vie),

8. C ’est de jouir de l’amitié de Yahwéh,
Et de veiller sur son sanctuaire.

V. 9. Car il me cachera dans sa tente,
Aux jours mauvais ;
Il m’abritera dans le mystère de son tabernacle ;

10. Sur le rocher, il me fera monter.
VI. Dès maintenant, il me fait lever la tête,

Sur mes ennemis, 11. autour de moi; [mation, 
Et j’offrirai dans son tabernacle des hosties d’accla- 
Mes chants et ma lyre seront à Yahwéh.

VII. 12. Entends, Yahwéh, la voix de mon appel,
Aie pitié de moi et exauce-moi!

13. C ’est à toi que parle mon cœur,
C’est ta face que je cherche.
(Ta face, Yahwéh, je la cherche.)

VIII. 14. Toiy Yahwéh, ne détourne pas —  ton visage, de 
N ’écarte pas, dans ta colère, ton serviteur! [moi!

15. Sois mon secours!
IX. Ne me délaisse pas, ne m’abandonne pas,

O Dieu de mon salut!
16. Car mon père et ma mère m’ont abandonné,

Mais Yahwéh m’a recueilli.
X. 17. Enseigne-moi, Yahwéh, ton chemin,

Et je marcherai dans ta vérité.
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et dirige me in sémitam rectam propter inimicos 
meos.

18. Ne tradideris me in animas tribulantium me : * 
quôniam insurrexérunt in me testes iniqui, et mentita 
est iniquitas sibi.

19. Credo vidére bona Dômini * in terra vivén- 
tium.

20. Exspecta Dôminum, viriliter age : *  et confor- 
tétur cor tuum, et süstine Dôminum.

Réquiem ætérnam.
Ant. Credo vidére bona Dômini in terra vivén- 

tiurn.
7 . Collocet eos Dôminus cum principibus. R7. Cum 

principibus pôpuli sui.
Pater noster, totum secreto.

L E C T IO  IV  
Ex libro sancti Augustini Episcopi 

de cura pro môrtuis gerénda.
Cap. 2 et S.

Cu r a t io  füneris, conditio sepultûræ, pompa exse­
quiarum magis sunt vivôrum solâtia, quam 

subsidia mortuorum. Nec ideo tamen contemnénda 
et abjiciénda sunt côrpora defunctorum, maximéque 
justôrum ac fidélium, quibus tamquam ôrganis et 
vasis ad ômnia bona ôpera sancte usus est spiritus. 
Si enim patéma vestis et dnulus, ac si quid hujüs- 
modi, tanto carius est posteris, quanto erga paréntes 
major afféctus : nullo modo ipsa speménda sunt 
côrpora, quæ utique multo familiarius atque con- 
jûnctius quam quælibet induménta gestâmus. Hæc 
enim non ad omaméntum vel adjutôrium, quod 
adhibétur extrinsecus, sed ad ipsam natüram hôminis 
pértinent. Unde et antiquôrum justôrum fûnera offi- 
ciôsa pietate curâta sunt, et exséquiæ celebrâtæ, et
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Guide-moi par des sentiers de droiture,
A cause de mes persécuteurs.

XI. 18. Ne me livre pas, Yahwéh,
A la passion de mes adversaires ;
Car de faux témoins se sont levés contre moi,
Et il y a un souffle de violence.

XII. 19. J’espère contempler les biens de Yahwéh, 
Dans la terre des vivants. —  20. Espère en Yahwéh! 
Sois fort et qu’il s’affermisse, ton cœur!
Espère en Yahwéh!

Le repos éternel.
Ant. J’ai la confiance de voir les biens du Seigneur 

dans la terre des vivants.
Qu’il les place, le Seigneur, avec les princes. Iÿ. 

Avec les princes de son peuple.
Notre Père, tout entier à voix basse.

LEÇON IV
Du livre de saint Augustin, Évêque, 

sur les devoirs envers les morts.
Chapitres 2 et 3.

T " aES soins apportés à l’ensevelissement, le choix de la 
J L L  sépulture, la pompe des obsèques sont plutôt une 
consolation pour les vivants, qu’un profit pour les morts. 
Il ne faut cependant pas, pour autant, mépriser et rejeter 
les corps des défunts, surtout ceux des justes et des fidèles, 
dont l’esprit s’est servi saintement, comme d’organes et 
d’instruments, pour toutes les bonnes œuvres. Car si 
l’habit et l’anneau d’un père, et autres objets de ce genre, 
sont d’autant plus chers aux descendants, que leur amour 
filial est plus vivant, on ne peut absolument pas dédaigner 
les corps eux-mêmes, unis à nous plus intimement et plus 
étroitement que n’importe quels vêtements. Ils ne font pas 
partie des ornements ou des instruments que nous nous 
ajoutons du dehors, mais de la nature même de l’homme. 
Aussi s’occupait-on avec une piété empressée, des funé­
railles des justes d’autrefois, de la célébration de leurs
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sepultiira provisa ; ipsique, cum viverent, de sepe- 
liéndis vel étiam transferéndis suis corporibus filiis 
mandavérunt.

Iÿ. Meménto mei, Deus, quia ventus est vita mea, 
* N ec aspiciat me visus hôminis. V. De profûndis 
clamavi ad te, Domine : Démine, exaudi vocem 
meam. Nec.

L E C T IO  V  
Cap. 4.

B e co rd a n tis  et precântis afféctus cum defiinctis 
a fidélibus carissimis exhibétur, eum prodesse 

non dûbium est iis, qui cum in cérpore viverent, 
tâlia sibi post hanc vitam prodésse meruérunt. Verum, 
etsi âliqua necéssitas vel humari corpora, vel in sacris 
locis humàri nulla data facultate permittat, non sunt 
prætermitténdæ supplicationes pro spiritibus mortué- 
rum : quas faciéndas pro omnibus in christiâna et 
catholica societate defiinctis, étiam tacitis eorum nomi­
nibus, sub generali commemoratiéne suscépit Ecclé­
sia ; ut quibus ad ista desunt paréntes, aut filii, aut 
quicùmque cognâti vel amici, ab una eis exhibeantur 
pia matre commüni. Si autem deéssent istæ supplica­
tiones, quæ fiunt recta fide ac pietate pro mortuis, 
puto quod nihil prodésset spiritibus eôrum, quâm- 
libet in locis sanctis exanima cérpora ponerentur.

I .̂ Hei mihi, Démine, quia peccavi nimis in vita 
mea : Quid faciam, miser? ubi fûgiam, nisi ad te, 
Deus meus ? * Miserére mei, dum véneris in novissi­
mo die. V. Anima mea turbata est valde, sed tu, 
Démine, succûrre ei. Miserére.

L E C T IO  VI
Cap. 18.

Quæ. cum ita sint, non existimémus ad mértuos, 
pro quibus curam gérimus, pervenire, nisi quod
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obsèques, de la préparation de leur tombeau ; et eux- 
mêmes, durant leur vie, avaient ordonné à leurs enfants 
d’ensevelir ou même de transférer leurs corps.

R?. Souvenez-vous de moi, mon Dieu, car ma vie est 
un souffle, * Et qu’il ne me regarde plus, l’œil de l’homme.
V. Des profondeurs j’ai crié vers vous, Seigneur ; Sei­
gneur, entendez ma voix. Et que.

L E Ç O N  V
Chapitre 4.

TWTémoigné aux défunts par des fidèles qui leur sont 
A  chers, un amour qui se souvient et qui prie, est 

certainement profitable à ceux qui, durant leur vie corpo­
relle, ont mérité que de telles choses leur soient utiles 
après cette vie. Mais si une certaine nécessité permet 
d’ensevelir les corps, même dans les lieux saints, sans 
rétribution aucune, il ne faut pourtant pas oublier les 
supplications pour les esprits des défunts. Pour tous ceux 
qui sont morts dans la communion chrétienne et catho­
lique, la Sainte Église a pris sur elle de faire ces prières, 
même sans mention de noms particuliers, dans une 
commémoration générale, afin qu’à ceux qui n’ont, pour 
cet office, ni parents ni enfants, ni proches, ni amis, 
ce service soit rendu par la tendre Mère de tous. Mais 
si l ’on omettait ces supplications d’une foi et d’une piété 
bien entendues, pour les défunts, je pense qu’il ne servirait 
de rien à leurs esprits, d’avoir leurs cadavres ensevelis 
dans des lieux saints.

RJ. Malheur à moi, Seigneur, car j’ai beaucoup péché 
dans ma vie : Que ferai-je, malheureux? Où pourrai-je 
fuir, sinon vers vous, mon Dieu? * Ayez pitié de moi 
quand vous viendrez, au dernier jour, V. Mon âme est 
grandement troublée, mais vous, Seigneur, venez à son 
aide. Ayez pitié.

L E Ç O N  VI
Chapitre 18.

Cela étant, ne pensons pas atteindre les morts dont 
nous avons soin, autrement que par les solennelles
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pro eis sive altâris, sive oratiénum, sive eleemosynâ- 
rum sacrificiis solémniter supplicâmus : quamvis non 
pro quibus fiunt, 6mnibus prosint; sed iis tantum 
pro quibus, dum vivunt, comparatur ut prosint. Sed 
quia non discémimus qui sunt, oportet ea pro regene­
ratis émnibus facere, ut nullus eôrum prætermittâtur, 
ad quos hæc beneficia possint et débeant pervenire. 
Mélius enim supérerunt ista eis, quibus nec obsunt 
nec prosunt ; quam eis deerunt, quibus prosunt. D ili- 
géntius tamen facit hæc quisque pro necessariis suis, 
quo pro illo fiat similiter a suis. Cérpori autem 
humando quidquid impénditur, non est præsidium 
salûtis, sed humanitatis officium, secûndum affectum 
quo nemo umquam carnem suam 6dio habet. Unde 
opôrtet ut quam potest pro came proximi curam 
gerat, cum ille inde recésserit, qui gerébat. Et si hæc 
fâciunt qui camis resurrectiénem non credunt, quanto 
magis debent facere, qui credunt ; ut côrpori môrtuo, 
sed tamen resurrectûro et in ætemitâte mansüro, 
impénsum ejusmodi officium sit étiam quodammodo 
ejûsdem fidei testiménium!

Rf. Ne recordéris peccata mea, Démine, * Dum 
véneris judicare sæculum per ignem. 7 . Dirige, Do­
mine Deus meus, in conspéctu tuo viam meam. 
Dum. Réquiem ætérnam dona eis, D émine : et lux 
perpétua lûceat eis. Dum.

IN  III NOCTURNO

Ant. Complâceat * tibi, Démine, ut eripias me : 
Démine, ad adjuvandum me réspice.

Psalmus 39

Gxspectans exspectavi Déminum, * et intendit 
mihi.
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supplications des sacrifices de l’autel, des prières ou des 
aumônes, bien qu’ils ne profitent pas à tous ceux pour 
qui on les fait, mais à ceux-là seuls qui en ont, durant 
la vie, mérité le profit. Toutefois, comme nous ne les 
connaissons pas, il faut faire ces choses pour tous les 
baptisés, afin que pas un de ceux que ces bienfaits 
peuvent et doivent atteindre, ne soit oublié. Ils seront 
superflus à ceux auxquels ils ne peuvent, ni servir, ni 
nuire ; cela vaut mieux que s’ils faisaient défaut à ceux 
auxquels ils doivent profiter. On accomplit cependant 
ces choses avec plus d’empressement pour ses proches, 
afin de les obtenir soi-même, des siens. Maintenant, 
tout ce que l’on consacre à l’inhumation du corps n’est 
pas une aide pour le salut, mais un devoir d’humanité 
imposé par cet amour qui défend de détester sa propre 
chair. Aussi doit-on se soucier le plus possible de la 
chair de son proche, quand celui qui la portait est parti. 
Et si ceux qui ne croient pas à la résurrection agissent 
ainsi, combien plus doivent faire ceux qui y croient : pour 
que ce devoir, rendu au corps qui est cadavre mais appelé 
à ressusciter et à demeurer dans l’éternité, soit comme 
une affirmation de cette foi!

ty. Ne vous souvenez pas, Seigneur, de mes péchés, 
* Quand vous viendrez juger ce siècle par le feu. 
Ÿ. Dirigez, Seigneur, mon Dieu, en votre présence, ma 
voie. Quand. V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Sei­
gneur, et que la lumière perpétuelle brille sur eux. 
Quand.

A U  IIIièm3 NOCTURNE

Ant. Qu’il vous plaise, Seigneur, de me délivrer ; Sei­
gneur, voyez à me secourir.

»

Psaum e 39
l re p a r t i e .  —> Chant d9action de grâces.

ANS mon attente, j’ai soupiré après Yahwéh, 
Et il s’est incliné vers moi,
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2. Et exaudivit preces meas : * et edûxit me de lacu 
misériæ, et de luto fæcis.

3. Et stâtuit super petram pedes meos : * et diréxit 
gressus meos.

4. Et immisit in os meum canticum novum, * 
carmen Deo nostro.

5. Vidébunt multi, et timébunt : * et sperdbunt 
in Dômino.

6. Beatus vir, cujus est nomen Domini spes ejus : * 
et non respéxit in vanitates et insanias falsas.

7. Multa fecisti tu, Démine, Deus meus, mirabilia 
tua : *  et cogitatiénibus tuis non est qui similis sit 
tibi.

8. Annuntiavi et locûtus sum : * multiplicati sunt 
super nùmerum.

9. Sacrificium et oblationem noluisti : * aures 
autem perfecisti mihi.

10. Holocâustum et pro peccâto non postulâsti : * 
tunc dixi : Ecce, vénio.

11. In capite libri scriptum est de me ut facerem 
voluntatem tuam : * Deus meus, vélui, et legem tuam 
in médio cordis mei.

12. Annuntiavi justitiam tuam in ecclesia magna, 
* ecce lâbia mea non prohibébo : Démine, tu 
scisti.

13. Justitiam tuam non abscéndi in corde meo : * 
veritatem tuam et salutare tuum dixi.

14. Non abscéndi misericérdiam tuam et veritâtem 
tuam * a concilio multo.
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2. Et il a entendu mon cri d’appel.
Et il rrCa sauvé.

II. Et il m’a fait remonter de la fosse de perdition,
Du bourbier fangeux.

3. Il a établi, sur la pierre, mes pieds ;
Il a affermi mes pas.

III. 4. Et il a mis dans ma bouche un chant nouveau, 
Un hymne à notre Dieu.

5. Beaucoup, à ce spectacle, auront grande révérence, 
Et ils se confieront en Yahwéh.

IV. 6. Bienheureux l’homme qui a pris 
Yahwéh pour garant,
Et qui ne s’est pas tourné vers les orgueilleux
Et les apostats menteurs.

V. 7. Tu les as faites nombreuses, Yahwéh,
Mon Dieu, tes merveilles.
Et quant à tes desseins sur nous,
Nul ne t’est comparable.

VI. 9. La victime et l’offrande, tu ne les as pas désirées, 
Mais tu m’as creusé des oreilles.

10. L ’holocauste et l’hostie pour le péché, tu ne les as pas 
Alors j’ai dit : Voici que je viens. [demandés.

VII. 11. Dans le rouleau du livre, il est écrit de moi, 
Que je fasse ta volonté.
Mon Dieu, j’ai désiré...
Et ta loi au milieu de mon cœur.

VIII. 12. J’ai annoncé ta justice,
Dans une grande assemblée.
Vois! mes lèvres, je ne les ai pas liées,
Yahwéh, tu le sais.

IX. 13. Ta justice, je ne l’ai pas cachée,
Au fond de mon cœur.
Ta vérité et ton salut, je les ai dits ;

14. Je n’ai pas caché ta miséricorde et ta vérité 
A une grande assemblée.

48



2 NOVEMBRIS COM. OMN. FIDELIUM DBF.

15. T u  autem, Démine, ne longe fâcias miseratié- 
nes tuas a me : * misericordia tua et véritas tua semper 
suscepérunt me.

16. Quéniam circumdederunt me mala, quorum 
non est nümerus : * comprehenderunt me iniquitates 
meæ, et non pôtui ut vidérem.

17. Multiplicâtæ sunt super capillos capitis mei : * 
et cor meum dereliquit me.

18. Complaceat tibi, Démine, ut éruas me : * 
Démine, ad adjuvândum me réspice.

19. Confundantur et revereantur simul, qui quae­
runt ânimam meam, * ut âuferant eam.

20. Convertântur retrérsum, et revereantur, * qui 
volunt mihi mala.

21. Ferant conféstim confusiénem suam, * qui 
dicunt mihi : Euge, euge.

22. Exsûltent et læténtur super te omnes quæréntes 
te : *  et dicant semper : Magnificetur Déminus : qui 
diligunt salutâre tuum.

23. Ego autem mendicus sum, et pauper : * D é­
minus sollicitus est mei.

24. Adjûtor meus, et protector meus tu es : * Deus 
meus, ne tardâveris.

Réquiem ætérnam.
Ant. Complaceat tibi, Démine, ut eripias me : 

Démine, ad adjuvândum me réspice.
Ant. Sana, Démine, * ânimam meam, quia peccâvi 

tibi.
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X. 15. Et toi, Yahwéh, tu n’éloigneras pas,
De moi, ton amour ;
Ta miséricorde et ta vérité 
Toujours me soutiendront.

Strophes de transition.
XI. 16a. Car ils m’ont entouré, les maux,

Jusqu’à ne plus compter.
8. Je voudrais les manifester et les dire,

Ils dépassent le calcul.
XII. 16b. Elles m’ont saisi, mes iniquités,

Et je ne puis plus voir ; [tête,
17. Elles sont plus nombreuses que les cheveux de ma 

Et mon courage m’abandonne.
2e p a r t i e .  —  Anxieuse supplication.

I. 18. Qu’il te plaise, Yahwéh, de me délivrer,
Yahwéh, à mon secours, hâte-toi! [ensemble)

19. Qu’ils soient confondus et couverts de honte (tous 
Ceux qui poursuivent mon âme (pour la perdre).

II. 20. Qu’ils reculent et qu’ils rougissent,
Ceux qui veulent mon malheur!

21. Qu’ils s’en retournent à cause de leur honte,
Ceux qui me disent : Ah! Ah!

III. 22. Qu’ils exultent et qu’ils se réjouissent en toi, 
Tous ceux qui te cherchent!
Qu’ils disent toujours : Magnifié soit Yahwéh! 
Ceux qui aiment ton salut!

IV. 23. Et moi je suis pauvre et malheureux.
Adonaï, viens vite à moi!

24. Mon secours et mon libérateur, c’est toi ;
Mon Dieu, ne tarde pas!

Le repos éternel.
Ant. Qu’il vous plaise, Seigneur, de me délivrer ; 

Seigneur, voyez à me secourir.
Ant. Guérissez, Seigneur, mon âme, car j’ai péché 

contre vous.
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Psalmus 40

B eatu s  qui intélligit super egenum, et pâuperem :* 
in die mala liberabit eum Dôminus.

2. Dominus conservet eum, et vivificet eum, et 
beatum faciat eum in terra : * et non tradat eum in 
animam inimicôrum ejus.

3. Dominus opem ferat illi super lectum dolôris 
ejus : *  univérsum stratum ejus versâsti in infirmitate 
ejus.

4. Ego dixi : Démine, miserere mei : * sana ani­
mam meam, quia peccavi tibi.

5. Inimici mei dixérunt mala mihi : * Quando 
morietur, et peribit nomen ejus?

6. Et si ingrediebâtur ut vidéret, vana loquebatur :* 
cor ejus congregâvit iniquitatem sibi.

7. Egrediebatur foras, *  et loquebatur in idipsum.
8. Advérsum me susurrabant omnes inimici mei : * 

advérsum me cogitâbant mala mihi.
9. Verbum iniquum constituerunt advérsum me : * 

Numquid qui dormit non adjiciet ut resiirgat?
10. Etenim homo pacis meae, in quo speravi : * qui 

edébat panes meos, magnificâvit super me supplanta- 
tiônem.

11. T u  autem, Domine, miserére mei, et resûsdta 
me : * et retribuam eis.

12. In hoc cognovi quoniam voluisti me : *  quô- 
niam non gaudébit inimicus meus super me.

13. Me autem propter innocéntiam suscepisti : * 
et confirmasti me in conspéctu tuo in ætérnum.

14. Benedictus Dôminus, Deus Israël, a sæculo 
et usque in saeculum : * fiat, fiat.

Réquiem ætémam.
Ant. Sana, Domine, ânimam meam, quia peccâvi 

tibi.
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Psaum e 40. —  Prière d’un malade.

Bienheureux qui pense sagement à l’infirme et au 
Au jour mauvais, Yahwéh le délivrera, [pauvre!

2. Yahwéh le gardera et le fera vivre ;
(Il le rendra heureux dans le pays),
Et il ne le livrera pas au bon plaisir de ses ennemis.

3. Yahwéh le soutiendra sur son lit de douleur ;
Sur son lit, il le fortifiera durant sa maladie.

11. 4. Pour moi, je dis : Yahwéh, aie pitié de moi! 
Guéris mon âme, car j’ai péché contre toi!

5. Mes enemis disent du mal de moi :
« Quand mourra-t-il? et périra-t-il, son nom? »

6. Si quelqu’un vient me voir, c’est avec un cœur faux ; 
Il ramasse en lui de la malice et 7a. en sortant, il la dit.

III. 7b. Ensemble, 8. à mon sujet, ils chuchotent, 
Tous mes ennemis méditent le mal contre moi :

9. « Une affaire de Bélial est tombée sur lui,
Et celui qui est couché ne saurait plus se relever ».

10. Même mon intime, en qui je me confiais,
Celui qui mange mon pain a comploté contre moi.

IV. 11. Mais toi, Yahwéh, aie pitié de moi et fais-moi lever, 
Et je réglerai leur compte.

12. En ceci je reconnaîtrai que tu te complais en moi : 
Qu’il ne jubile pas, mon ennemi, à mon sujet!

13. Et moi, tu m’as soutenu à cause de mon intégrité, 
Et tu m’as établi devant ta face pour toujours.

14. Béni soit Yahwéh, le Dieu d’Israël, de siècle en siècle!
[Amen. Amen!

Le repos étemel.
Ant. Guérissez, Seigneur, mon âme, car j’ai péché 

contre vous.

Bréviaire f. 13
50
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Ant. Sitivit * anima mea ad Deum vivum : quando 
véniam, et apparébo ante fâciem Dômini?

Psalm us 41

Quemadmodum  desiderat cervus ad fontes aquâ- 
rum : *  ita desiderat anima mea ad te,

Deus.
2. Sitivit anima mea ad Deum fortem vivum : * 

quando véniam, et apparébo ante faciem D ei?
3. Fuerunt mihi làcrimæ meæ panes die ac nocte : * 

dum dicitur mihi quotidie : Ubi est Deus tuus?
4. Hæc recordatus sum, et effudi in me animam 

meam : * quôniam transibo in locum tabernaculi 
admirabilis, usque ad domum Dei.

5. In voce exsultationis, et confessionis : * sonus 
epulantis.

6. Quare tristis es, anima mea ? * et quare contûr- 
bas me?

7. Spera in Deo, quôniam adhuc confitébor illi : * 
salutare vultus mei, et Deus meus.

8. Ad meipsum anima mea conturbâta est : * pro- 
ptérea memor ero tui de terra Jordânis, et Hermôniim 
a monte modico.

9. Abÿssus abyssum invocat, * in voce cataracta­
rum tuarum.

10. Omnia excélsa tua, et fluctus tui * super me 
transiérunt.

11. In die mandavit Dôminus misericordiam suam : 
* et nocte canticum ejus.

12. Apud me oratio Deo vitæ meæ, * dicam Deo : 
Suscéptor meus es.

13. Quare oblitus es mei ?* et quare contristâtus 
incédo, dum afBigit me inimicus?
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Ant. Elle a soif, mon âme, du Dieu vivant ; quand 
viendrai-je et apparaîtrai-je devant la face du Seigneur ?

Psaume 41. —  Prière d'un prêtre exilé ou pénitent.
I. Le souvenir des beaux jours.

CY omme le cerf soupire après les eaux courantes,
A Ainsi mon âme soupire après toi, Elohim.

2. Elle a soif, mon âme, d’Elohim, le Dieu vivant. 
Quand irai-je et quand verrai-je la face d’Elohim ?

3. Elles sont pour moi, mes larmes, pain de jour et de
[nuit,

Parce qu’on me dit chaque jour : Où est ton Dieu ?
4. Voici ce dont je me souviens, en répandant sur moi

[mon âme :
C'est que je marchais accompagné des grands, vers la

[maison d'Elohim
5. Au son de la trompette et aux acclamations de la

[foule en fête.
Refrain.

6. Pourquoi t’abattre, ô mon âme, et gémir sur moi?
7. Espère en Elohim, car je le louerai encore,

Le salut de ma face et mon Dieu!
II. La tristesse du présent.

8. Sur moi, mon âme s’est abattue, parce que je pense
[à toi,

Du pays du Jourdain et de l’Hermon, de la montagne
[de Mitsear

9. Le flot appelle le flot dans le mugissement de tes
[tempêtes ;

10. Toutes tes vagues et tes ondées, sur moi, ont passé.
11. (Que Yahwéh envoie, le jour, sa faveur et, la nuit,

[son cantique).
12. Chaque jour, en moi-même, je prie le Dieu vivant ; 

Je dis à Dieu, mon rocher ; —  13. pourquoi m’as-tu
[oublié?

Pourquoi m’en vais-je, sombre, sous l’oppression de
[l’ennemi ?
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14. Dum confringüntur ossa mea, * exprobrave­
runt mihi qui tribulant me inimici mei.

15. Dum dicunt mihi per singulos dies : Ubi est 
Deus tuus? * quare tristis es, anima mea? et quare 
contürbas me?

16. Spera in Deo, quoniam adhuc confitébor illi : * 
salutare vultus mei, et Deus meus.

Réquiem ætérnam.
A n t  Sitivit anima mea ad Deum vivum : quando 

véniam, et apparébo ante faciem Domini?
V. Ne tradas bestiis animas confiténtes tibi. Rj. Et 

animas pauperum tuorum ne obliviscaris in finem.
Pater noster, totum secreto.

LECTIO VII
De Epistola prima beati Pauli Apostoli 

ad Corinthios.
Cap,. X V y 12-22.

C £ i  Christus praedicatur quod resurréxit a mortuis, 
quomodo quidam dicunt in vobis quoniam re- 

surréctio mortuorum non est? Si autem resurrectio 
mortuorum non est, neque Christus resurréxit. Si 
autem Christus non resurréxit, inanis est ergo praedi­
catio nostra, inanis est et fides vestra. Invenimur 
autem et falsi testes Dei, quoniam testimonium dixi­
mus advérsus Deum quod suscitaverit Christum ; 
quem non suscitavit, si mortui non resürgunt. Nam, 
si mortui non resurgunt, neque Christus resurréxit. 
Quod si Christus non resurréxit, vana est fides vestra, 
adhuc enim estis in peccatis vestris ; ergo et qui 
dormiérunt in Christo periérunt. Si in hac vita tantum 
in Christo sperantes sumus, miserabiliores sumus 
omnibus hominibus. Nunc autem Christus resurréxit 
a mortuis, primitiae dormiéntium ; quoniam quidem 
per hominem mors, et per hominem resurréctio mor-
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14. Tandis que mes os sont brisés, ils m’insultent, mes
[persécuteurs, 

15a. En me disant chaque jour : Où est ton Dieu?
Refrain.

156. Pourquoi t’abattre, ô mon âme, et gémir sur moi?
16. Espère en Elohim, car je le louerai encore,

Le salut de ma face et mon Dieu!
Le repos éternel.
Ant. Elle a soif, mon âme, du Dieu vivant ; quand 

viendrai-je et apparaîtrai-je devant la face du Seigneur ?
t .  Ne livre pas aux bêtes les âmes qui te louent. 

Rf. Et n’oublie pas toujours les âmes de tes pauvres.
Notre Père, tout entier à voix basse.

LEÇON vn
De la première Épîtrc du bienheureux Paul Apôtre,

aux Corinthiens.
C h a p itre  X V , 12-22 .

C X 1 du Christ l’on prêche qu’il est ressuscité des morts, 
t O  comment certains d’entre vous disent-ils qu’il n’y a 
pas de résurrection des morts? Mais s’il n’y a pas de 
résurrection des morts, le Christ lui non plus n’est pas 
ressuscité. Et si le Christ n’est pas ressuscité, vaine est 
notre prédication et vaine est votre foi ; nous nous 
trouvons alors être de faux témoins de Dieu, puisque, 
contre Dieu, nous attestons qu’il a ressuscité le Christ, 
alors qu’il ne l’a pas ressuscité, si les morts ne ressuscitent 
pas... Car si les morts ne ressuscitent pas, le Christ 
non plus n’est pas ressuscité. Que si le Christ n’est pas 
ressuscité, vaine est votre foi, car vous êtes encore en 
vos péchés, et ceux qui se sont endormis dans le Christ 
ont péri. Si c’est seulement en cette vie que nous espérons 
dans le Christ, nous sommes les plus malheureux de tous 
les hommes. Maintenant au contraire le Christ est ressusci­
té des morts, car en vérité, par l’homme est venue la 
mort, et par l’homme, la résurrection des morts. Et de
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tuorum. Et sicut in Adam omnes moriuntur, ita et 
in Christo omnes vivificabùntur.

19. Peccantem me quotidie, et non me pœniténtem, 
timor mortis conturbat me : * Quia in infémo nulla 
est redémptio, miserére mei, Deus, et salva me. V. 
Deus, in nomine tuo salvum me fac, et in virtüte 
tua libera me. Quia.

ed dicet aliquis : Quomodo resûrgunt mortui?
qualive corpore vénient? Insipiens, tu quod 

séminas non vivificatur, nisi prius moriatur. Et quod 
séminas, non corpus quod futürum est séminas, sed 
nudum granum, ut puta, tritici aut alicüjus cetero­
rum ; Deus autem dat illi corpus sicut vult, et uni­
cuique séminum proprium corpus. Non omnis caro 
éadem caro, sed alia quidem hominum, alia vero 
pécorum, âlia volucrum, alia autem piscium : et 
corpora cæléstia, et corpora terréstria ; sed âlia quidem 
cæléstium gloria, âlia autem terréstrium. Alia claritas 
solis, âlia clâritas lunæ, et âlia clâritas stellârum ; 
stella enim a stella differt in claritâte. Sic et resurré- 
ctio mortuorum. Seminâtur in corruptione, surget 
in incorruptiône ; seminâtur in ignobilitâte, surget in 
glôria ; seminâtur in infirmitâte, surget in virtüte ; 
seminâtur corpus animâle, surget corpus spiritâle.

ty. Domine, secündum actum meum noli me judi- 
câte : nihil dignum in conspéctu tuo egi ; ideo dépre- 
cor majestâtem tuam, * Ut tu, Deus, déleas iniquitâ-

1. L'expression : cui ps spirituel, aignifii corps spûitualisé, complète­
ment soumis à l ’empire de l ’âme spirituelle, mais gardant ee qui est 
essentiel au corps et le distingue de l ’esprit, à savoir l ’étendue. Déjà, 
au temps de S. Augustin, puis de S. Thomas, il y avait, et il y a encore 
aujourd'hui, des gens qui prétendent que le corps ressuscité est esprit,

L E C T IO  V III
Cap. X V ,  35-44.
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même qu'en Adam, tous sont morts, ainsi dans le Christ, 
tous seront revivifiés.

17. En moi qui pèche chaque jour et n’en fais pas 
pénitence, la crainte de la mort met le trouble : * Puisqu’en 
enfer, il n’y a plus de rédemption, ayez pitié de moi, 
mon Dieu et sauvez-moi. Ÿ. Seigneur, en votre nom 
sauvez-moi, et en votre puissance, délivrez-moi! Puisque.

L E Ç O N  V U I

Chapitre X V , 33-44.

æAis, dira quelqu’un, comment les morts ressuscite­
ront-ils ? ou avec quel corps viendront-ils ? Insensé, 

ce que tu sèmes n’est pas vivifié avant de mourir d’abord. 
Et ce que tu sèmes, ce n’est pas le futur corps, mais une 
simple graine, par exemple de froment ou de quelqu’autre 
plante. Mais Dieu donne à cette graine un corps, comme 
il le veut ; à chaque semence le corps qui lui est propre. 
Toute chair n’est pas une même chair, mais autre est 
celle des hommes, autre celle des troupeaux, autre celle 
des oiseaux, et autre celle des poissons. Et les corps 
célestes, et les corps terrestres : autre est la gloire des 
célestes et autre celle des terrestres. Autre est la clarté 
du soleil, autre la clarté de la lune et autre celle des 
étoiles ; l’étoile même, de l’étoile diffère en éclat. Ainsi 
en est-il de la résurrection des morts. Le corps semé 
dans la corruption ressuscitera incorruptible ; semé dans 
l’ignominie, il ressuscitera dans la gloire ; semé dans 
l’infirmité, il ressuscitera dans la puissance ; semé corps 
animal, il ressuscitera corps spirituel1.

Pf. Seigneur, selon mes actes ne me jugez pas ; je n’ai 
rien fait de digne en votre présence ; c’est pourquoi 
je supplie votre Majesté, * Pour que vous effaciez, ô Dieu,

n’a plus d’étendue et par conséquent, qu’il n’a plus besoin de lieu et 
que le Paradis n’est pas un lieu. S. Augustin et S. Thomas traitent 
cette opinion d’hérésie, en contradiction avec la vérité de la résurrec­
tion. (Cité de Dieu, 1. XIII, c. x x i i . Sotmne thêol. Supplément, q. 83, 
art. 1).
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tem meam. Ÿ. Amplius lava me, Démine, ab injustitia 
mea, et a delicto meo munda me. Ut.

cce mystérium vobis dico : Omnes quidem resur-
gémus, sed non omnes immutâbimur. In mo- 

ménto, in ictu oculi, in novissima tuba ; canet enim 
tuba, et mortui resürgent incorrupti, et nos immutâbi­
mur. Opértet enim corruptibile hoc indüere incorru- 
ptionem, et mortale hoc indüere immortalitatem. 
Cum autem mortâle hoc indüerit immortalitatem, 
tunc fiet sermo qui scriptus est : Absorpta est mors 
in victéria. Ubi est, mors, victôria tua ? ubi est, mors, 
stimulus tuus ? Stimulus autem mortis peccatum est, 
virtus vero peccati lex. Deo autem grâtias, qui dedit 
nobis victoriam per Déminum nostrum Jesum Chri­
stum. Itaque, fratres mei dilécd, stàbiles estôte et 
immobiles ; abundantes in opere Domini semper, 
sciéntes quod labor vester non est inânis in Dé-

1 7̂. Libera me, Démine, de morte ætéma in die ilia 
treménda, * Quando cæli movéndi sunt et terra, 
* Dum véneris judicâre sæculum per ignem. Ÿ. Tre­
mens factus sum ego et timeo, dum discüssio vénerit 
atque ventura ira. Quando. Ÿ. Dies illa, dies iræ,

i. Nous dormons la traduction du texte grec qui seule est d’accord 
avec le sens donné au mot transformé, dans le verset suivant. La Vulgate 
dit : Nous ressusciterons tous, mais nous ne serons pas tous transformés. 
File applique aux corps glorieux des élus le mot transformé que le grec 
réserve aux gens encore vivants au jour de la parousie. De plus, la 
Vulgate, en disant que tous ressusciteront, dit implicitement, que tous 
mourront, ce qui la met en contradiction apparente avecl’enseigneinent 
du texte grec, surtout quand, au lieu de traduire de façon très précise, 
le mot grec, par l ’expression nmts ne dormirons pas, entendue du 
sommeil du tombeau, de l ’état cadavérique prolongé, on traduit 
simplement : nous ne mourrons pas. Avec le mot précis: nous ne dormi-

L E C T IO  IX
Cap* JCVy ùl-S8t

mino.
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mon iniquité, De plus en plus lavez-moi, Seigneur, de 
mon injustice, et de mon péché, purifiez-moi. Pour que.

E vais vous dire un mystère : Nous ne dormirons
pas tous, mais tous nous serons transformés1. En un 

moment, en un clin d’œil, à la dernière sonnerie de 
trompette, car la trompette sonnera, et les morts ressusci­
teront incorruptibles, et nous, nous serons transformés. 
Car il faut que ce corps corruptible révête l’incorruptibi­
lité, et que mortel, il revête l’immortalité. Mais quand 
ce corps de mort aura revêtu l’immortalité, alors se réali­
sera la parole de l’Écriture : La mort a été engloutie dans 
la victoire. Où est-elle, ô mort, ta victoire? Où est-il, 
ô mort, ton aiguillon ? 2 L ’aiguillon de la mort, c’est le 
péché, et la puissance du péché, c’est la loi. Mais rendons 
grâces à Dieu qui nous a donné la victoire, par Notre- 
Scigneur Jésus-Christ. C ’est pourquoi, mes frères bien- 
aimés, soyez fermes et inébranlables, abondez dans l’œuvre 
du Seigneur, toujours, sachant que votre travail n’est pas 
vain, dans le Seigneur.

R7 . Délivrez-moi, Seigneur, de la mort éternelle, en ce 
jour redoutable * Quand les cieux seront ébranlés ainsi 
que la terre ; * Alors que vous viendrez juger ce siècle, 
par le feu. Ht. Je suis tremblant et je crains pour quand 
viendra le jour de l’examen et de la colère à venir. Quand.
V. Ce jour-là sera jour de colère, de malheur et de misère

rutis pas, point de contradiction. L’état cadavérique, le sommeil du 
tombeau, voilà ce que les vivants, au jour de la parousie, ne connaî­
tront pas. Mais leur transformation en un clin d’cRiî, implique une mort 
et une résurrection, car la mort est essentiellement la fin de notre vie 
mortelle, la cessation du mode mortel de l ’animation du eorp̂ > remplacé 
par le mode immortel de la vie nouvelle de résurrection. Bien que le 
texte de la Vulgate soit fautif, son enseignement ne l’est pas. Non-' 
mourrons tous, seulement le? derniers vivants de ce monde ressuscite­
ront aussitôt, sans passer par le délai de l ’état cadavérique, du sommeil 
dn tombeau.

2. Citation large, âflsa)et AWT, R et d’Os&\ X I I I , 14.

LEÇON IX
Chapitre X V , 51-58.
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calamitatis et misériæ, dies magna et amâra valde. 
Dum. Réquiem ætérnam dona eis, Domine, et lux 
perpétua lûceat eis. Libera me.

Et repetitur Responsorium : Libera me, Do­
mine, usque ad prim um  : y . Tremens exclusive.

Si Matutinum in privata recitatione a 
Laudibus separetur, expleto Responsorio 
praecedenti, statim  subjungitur : f .  Dominus 
vobiscum, Oratio : Fidelium et reliqua, ut infra 
ad Laudes.

Et ita  absolvitur Matutinum, neque aliud 
adjungitur.

AD LAUDES
Si Laudes extra Chorum separentur a 

Matutino, ante eas dicitur secreto : Pater 
noster et : Ave Maria ; secus absolute inci­
pitur ab Antiphona : Exsultabunt Domino.

Ant. Exsultâbunt * Démino ossa humiliata.

Psalmus $o.

miSERERE mei, Deus, * secundum magnam mise­
ricordiam tuam.

2. Et secûndum multitüdinem miserationum tuâ­
rum, * dele iniquitâtem meam.

3. Amplius lava me ab iniquitâte mea : * et a 
peccato meo munda me.

4. Quoniam iniquitâtem meam ego cognosco : * 
et peccâtum meum contra me est semper.

5. Tibi soli peccâvi, et malum coram te feci : * ut 
justificéris in sermonibus tuis, et vincas cum judicâris.

6. Ecce enim in iniquitatibus concéptus sum : * et 
in peccâtis concépit me mater mea.

7. Ecce enim veritatem dilexlsti : * incérta et 
occulta sapiéntiæ tuæ manifestàsti mihi.
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et plein d’amertune. Alors que. Le repos éternel, donnez- 
le-leur, Seigneur, et que la lumière perpétuelle brille sur 
eux. Délivrez-moi.

On reprend le Répons : Délivrez-moi, jus­
qu’au y . Je suis tremblant exclusivement.

Si les Matines, dans la  récitation privée, 
sont séparées des Laudes, une fois le Répons 
précédent achevé, on ajoute aussitôt le y . : Le 
Seigneur soit avec vous, puis l ’Oraison et ce qui 
suit, comme à la  fin des Laudes. Ainsi finis­
sent les Matines, sans autre addition.

A LAUDES
Si les Laudes, en dehors de la récitation 

chorale, sont séparées des Matines, elles sont 
précédées de la récitation, à voix basse, du :
Notre Père et du : Je vous salue, Marie. Mais si 
elles suivent immédiatement Matines, on 
commence de suite par l ’Antienne : Ils exulte­
ront.

Ant. Ils exulteront dans le Seigneur, les os humiliés.

Psaume 50. —  Uâme troublée et confiante d'un vrai pénitent.

Hie pitié de moi, Elohim, selon ta miséricorde!
2. Selon la grandeur de ta miséricorde, efface mes

3. Lave-moi davantage de mon iniquité! [fautes! 
De mon péché, purifie-moi!

II. 4. Car ma faute, je la confesse,
Et mon péché est sans cesse devant moi ;

5b. Afin que tu sois justifié dans ta sentence,
Que tu apparaisses irréprochable dans ton jugement.

III. 5a. Contre toi seul, j’ai péché
Et ce qui est mal, devant tes yeux, je l’ai fait.

6. Voici! j’ai été enfanté dans l’iniquité,
Et c’est dans le péché qu’elle m’a conçu, ma mère,

[l’homme) ;
IV. 7. Voici! tu aimes la vérité dans l’intérieur (de 

Des mystères de ta sagesse, tu m’as instruit ;
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8. Aspérges me hyssôpo, et mundâbor : * lavâbis 
me, et super nivem dealbâbor.

9. Auditui meo dabis gaudium et laetitiam : * et 
exsultabunt ossa humiliata.

10. Avérte faciem tuam a peccatis meis : * et omnes 
iniquitâtes meas dele.

11. Cor mundum crea in me, Deus : * et spiritum 
rectum innova in viscéribus meis.

12. Ne projicias me a fâcie tua : * et spiritum 
sanctum tuum ne auferas a me.

13. Redde mihi lætitiam salutaris tui : * et spiritu 
principali confirma me.

14. Docébo iniquos vias tuas : * et impii ad te 
converténtur.

15. Libera me de sanguinibus, Deus, Deus salûtis 
meæ : * et exsultabit lingua mea justitiam tuam.

16. Domine, lâbia mea apéries : * et os meum 
annuntiabit laudem tuam.

17. Quôniam si voluisses sacrificium, dedissem 
utique : * holocaustis non delectaberis.

18. Sacrificium Deo spiritus contribulatus : * cor 
contritum, et humiliatum, Deus, non despicies.

19. Benigne fac, Dômine, in bona voluntate tua 
Sion : * ut ædificéntur muri Jerûsalem.

20. Tunc acceptâbis sacrificium justitiæ, oblatio­
nes, et holocausta : * tunc imponent super altare 
tuum vitulos.

Réquiem ætérnam.
Ant. Exsultabunt Domino ossa humiliâta.
Ant. Exaudi, Domine, * oratiônem meam : ad tc 

omnis caro véniet.
Psalmus 64

JT T e decet hymnus, Deus, in Sion : * et tibi reddétur 
votum in Jerûsalem.
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8. Asperge-moi avec l’hysope et je serai purifié; 
Lave-moi et je serai plus blanc que neige.

V. 9. Fais que j’entende des paroles d’allégresse et de joie,
Et ils tressailliront, mes os que tu as brisés.

10. Détourne ton visage de mon péché 
Et efface toutes mes iniquités!

VI. 11. Crée en moi un cœur pur, ô Elohim,
Et renouvelle, en mon intérieur, l’esprit de droiture !

12. Ne me rejette pas loin de ta face,
Et ton esprit saint, ne le retire plus de moi !

VII. 13. Rends-moi la joie de ton salut
Et, par un esprit de prince, soutiens-moi.

14. J’enseignerai aux égarés tes voies,
Et les pécheurs reviendront à toi.

VIII. 15. Délivre-moi du sang, Elohim, ô Dieu mon 
Et elle exaltera, ma langue, ta justice. [sauveur,

16. Adonaï, ouvre mes lèvres,
Et ma bouche publiera tes louanges,

IX. 17. Car si tu désirais un sacrifice, je l’offrirais ; 
Mais tu n’agrées pas l’holocauste.

18. Le sacrifice d’Elohim, c’est l’esprit brisé; [pas. 
Le cœur contrit et humilié, Elohim, tu ne le méprises

X. 19. Dans ta bonté, traite favorablement Sion! 
Qu’ils soient rebâtis, les murs de Jérusalem!

[causte et le don total ;
20. Alors tu accepteras des sacrifices de justice, l’holo- 

Alors on mettra des victimes sur ton autel.
Le repos éternel.
Ant. Ils exulteront dans le Seigneur, les os humiliés. 
Ant. Exaucez, Seigneur, ma prière ; devant vous, toute 

chair viendra.

Psaum e 64. —  Le renouveau printanier de la terre et des âmes

H t o i  convient la louange —  Elohim, en Sion. —  
C’est toi qui reçois l’acquit des vœux, —  2. Exau­

çant la prière.
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2. Exaudi orationem meam : * ad te omnis caro 
véniet.

3. Verba iniquorum prævaluérunt super nos : * et 
impietdtibus nostris tu propitiâberis.

4. Beâtus, quem elegisti, et assumpsisti : * inhabi­
tabit in âtriis tuis.

5. Replébimur in bonis domus tuæ : * sanctum est 
templum tuum, mirabile in aequitate.

6. Exaudi nos, Deus, salutaris noster, * spes 6m- 
nium finium terræ, et in mari longe.

7. Præparans montes in virtüte tua, accinctus po- 
téntia : * qui conturbas profundum maris sonum 
fluctuum ejus.

8. Turbabüntur gentes, et timébunt, qui hâbitant 
términos a signis tuis : * éxitus matutini, et véspere 
delectabis.

9. Visitasti terram, et inebriasti eam : * multipli- 
cdsti locupletare eam.

10. Flumen Dei replétum est aquis, parasti cibum 
illorum : * quôniam ita est praeparatio ejus.

11. Rivos ejus inébria, multiplica genimina ejus : * 
in stillicidiis ejus laetabitur gérminans.

12. Benedices coronae anni benignitatis tuæ : * et 
campi tui replebüntur ubertate.

13. Pinguescent speciôsa desérti : * et exsultatiône 
colles accingentur.

14. Indüti sunt arietes ôvium, et valles abun­
dabunt fruménto : * clamabunt, étenim hvmnum

*  w

dicent.
Réquiem ætérnam.
Ant. Exâudi, Domine, orationem meam : ad te 

omnis caro véniet.
Ant. Me suscépit *  déxtera tua, Démine.
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II. C’est devant toi que vient toute chair —  A  cause 
des péchés. —  3. Elles se sont amassées sur nous, nos 
fautes ; —  c’est toi qui les pardonnes.

III. 4. Heureux celui que tu choisis et que tu prends
—  pour habiter tes parvis. —  5. puissions-nous nous 
rassasier du bonheur de ta maison, —  de ton saint temple!

IV. Avec des merveilles, dans la justice, 6. tu nous 
exauces, —  dieu de notre secours, —  espoir de tous les 
confins de la terre et des lointains rivages,

V. 7. Toi qui affermis les montagnes dans ta force, —  
ceint de puissance, qui apaises le mugissement des mers,
—  (le mugissement de leurs flots), — 8. et le tumulte 
des peuples.

VI. Et ils sont effrayés les habitants des pays lointains,
—  devant tes signes. —  Les sorties du matin et du soir, —  
tu les réjouis, Yahwéh.

VII. 9. Tu as visité la terre et tu Pas rendue féconde ; —  
tu Pas faite très riche. —  Avec le ruisseau de Dieu rempli 
d’eau —  10. tu as préparé son grain.

VIII. Car voici comme tu la prépares : —  n .  tu 
abreuves ses sillons, —  égalisant ses mottes avec des 
averses, —  tu la détrempes.

IX. La germination, tu Pas bénie ; — 12. tu as couronné 
l’année, de ta bonté, —  tes pas font ruisseler la fertilité ; —
13. Ils ruissellent, les pâturages du désert.

X. De joie, les collines se ceignent, —  14. elles se re­
vêtent d’agneaux. —  Les vallées se recouvrent de fro­
ment ; —  ce ne sont qu’acclamations et chants.

Le repos éternel.
Ant. Exaucez, Seigneur, ma prière ; devant vous, toute 

chair viendra.
Ant. Elle m’a enlevé, votre droite, Seigneur,
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Psalmus 62
><̂ veus, Deus meus, * ad te de luce vigilo.
X J  2. Sitivit in te anima mea, * quam multi­
pliciter tibi caro mea.

3. In terra desérta, et invia, et inaquésa : *  sic 
in sancto apparui tibi, ut vidérem virtütem tuam, 
et gloriam tuam.

4. Quôniam mélior est misericordia tua super vitas :
* lâbia mea laudâbunt te.

5. Sic benedicam te in vita mea : * et in nômine 
tuo levabo manus meas.

6. Sicut âdipe et pinguedine repleatur anima mea :
* et lâbiis exsultationis laudabit os meum.

7. Si memor fui tui super stratum meum, in matu­
tinis meditabor in te : *  quia fuisti adjütor meus.

8. Et in velamento alarum tuarum exsultabo, 
adhæsit anima mea post te : * me suscépit déxtera 
tua.

9. Ipsi vero in vanum quæsiérunt animam meam, 
introibunt in inferiora terræ : * tradéntur in manus 
gladii, partes vûlpium erunt.

10. Rex vero lætâbitur in Deo, laudabûntur omnes 
qui jurant in eo : * quia obstrûctum est os loquéntium 
iniqua.

Réquiem ætérnam.
Ant. Me suscépit déxtera tua, Domine.
Ant. A  porta inferi * érue, Démine, ânimam 

meam.

Canticum Ezechiae. —  Is. X X X VIII, 10-20.

e GO dixi : In dimidio diérum meôrum * vadam 
ad portas inferi.

2. Quaesivi residuum annôrum meôrum. * Dixi : 
Non vidébo Dôminum Deum in terra vivéntium.
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P saum e 62. — Puissance du désir de Dieu.

Glohim, mon Dieu, c’est toi, toi que je cherche.
2. Elle a soif de toi, mon âme,

Elle se consume pour toi, ma chair,
3. Comme une terre altérée où tout languit faute d’eau.

II. C’est ainsi qu’au sanctuaire, je t’ai contemplé 
Pour voir ta majesté et ta gloire ;

4. Car ta faveur est meilleure que la vie,
Mes lèvres te chanteront.

5. C’est ainsi que je te bénirai dans la vie (quotidienne)
En ton nom je lèverai mes mains. [sasiée,

III. 6. Comme de mets succulents, mon âme sera ras-
Sur des lèvres exultantes, la louange de ma bouche.

IV. 7. Oui, je me souviendrai de toi sur ma couche,
Je passerai les veilles à penser à toi ;
Car tu es mon secours,

8. Et à l’ombre de tes ailes, je jubilerai.
V. Mon âme s’est attachée à ta suite,

Ta droite m’a enlevé.
9. Quant à ceux qui cherchent mon âme pour la perdre, 

Ils s’en iront aux régions souterraines ;
VI. Ils seront livrés au fil de l’épée,

Ils deviendront la part des chacals ;
10. Mais le roi se réjouira en Elohim,

Ils seront glorifiés, tous ceux qui jurent par lui, 
(En sorte qu’elle soit fermée, la bouche des menteurs.) 

Ant. Elle m’a enlevé, votre droite, Seigneur.
Ant. De la puissance de l’enfer, délivrez, Seigneur, 

mon âme.
C antique d’Ezéchias. —  Is. X X X V III , 10-20.

  Prière d9un malade en péril de mort.
^ T T ’ai dit : « Au milieu de mes jours, 
vLA J’irai aux portes de l’enfer ».
2. J’ai cherché le reste de mes ans.

11. J’ai dit : « Je ne verrai plus le Seigneur Dieu 
Dans la terre des vivants,

Brévîaïrr f. 13
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3. Non aspiciam hôminem ultra, * et habitatérem
quiétis.

4. Generâtio mea ablâta est, et convolüta est a me, * 
quasi tabemâculum pastorum.

5. Præcisa est velut a texénte vita mea : dum adhuc 
ordiret, succidit me : * de mane usque ad vésperam 
finies me.

6. Sperâbam usque ad mane, * quasi leo sic con­
trivit omnia ossa mea :

7. De mane usque ad vésperam finies me : * 
sicut pullus hiründinis sic clamabo, meditâbor ut 
colümba :

8. Attenuâti sunt ôculi mei, * suspiciéntes in ex- 
célsum :

9. Démine, vim patior, respénde pro me. * Quid 
dicam, aut quid respondébit mihi, cum ipse fece­
rit?

10. Recogitabo tibi omnes annos meos * in amari- 
tüdine ânimæ meæ.

11. Domine, si sic vivitur, et intâlibus vita spiritus 
mei, corripies me, et vivificâbis me. * Ecce in pace 
amaritüdo mea amarissima :

12. T u  autem eruisti animam meam ut non peri­
ret : *  projecisti post tergum tuum omnia peccata 
mea.

13. Quia non infernus confitebitur tibi, neque mors 
laudabit te : * non exspectabunt qui descendunt in 
lacum, veritâtem tuam.

14. Vivens vivens ipse confitébitur tibi, sicut et 
ego hédie : * pater filiis notam faciet veritâtem 
tuam.

15. Démine, salvum me fac, *  et psalmos nostros

59



2 NOV. COM . DE TOUS LES FIDÈLES DÉF.

3. Je ne verrai plus l’homme 
Et Phabitant du repos ».

III. 4. Ma génération m’est enlevée et roulée loin de moi. 
Comme la tente des pasteurs.

5. Elle est tranchée, comme par le tisserand, ma vie; 
Tandis que je tissais encore, il me tranche.

IV. Du matin jusqu’au soir, tu m’achèves ;
6. J’espérais jusqu’au matin.

Comme un lion, il a brisé tous mes os.
7. Du matin jusqu’au soir tu m’achèves.

V. Comme le petit de l’hirondelle, ainsi je crie,
Je soupire comme la colombe.

8. Mes yeux se fatiguent à regarder en haut;
9. Seigneur, je souffre violence, réponds pour moi.

VI. Que dirai-je ou que répondra-t-il?
Quand c’est lui qui a tout fait.

10. Je repasserai toutes mes années,
Dans l’amertume de mon âme.

VII. 11. Seigneur, si telle est la vie,
Et qu’en telles choses soit la vie de mon esprit, 
Tu me corrigeras et me vivifieras.
Voici, dans la paix, ma très amère amertume.

VIII. 12. Mais toi, tu as délivré mon âme,
Afin qu’elle ne périsse pas.
Tu as rejeté derrière toi 
Tous mes péchés.

IX. 13. Car l’enfer ne te célèbre pas,
Ni la mort ne te loue,
Ils n’espèrent pas en ta fidélité 
Ceux qui descendent dans la fosse.

X. 14. C’est le vivant, le vivant qui te loue,
Comme moi en ce jour,
Le père fait connaître à ses fils —  ta fidélité.

XI. 15. Seigneur, sauve-moi,
Et nous chanterons nos psaumes,
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cantabimus cunctis diébus vitae nostrae in domo Do­
mini.

Réquiem ætérnam.
A n t. A porta inferi érue, Domine, animam meam.
A n t. Omnis spiritus * laudet Dominum.

P sa lm u s 150

T V audate Dominum in sanctis ejus : * laudate eum 
«E J  in firmaménto virtütis ejus.

2. Laudate eum in virtutibus ejus : * laudate eum 
secûndum multitüdinem magnitûdinis ejus.

3. Laudate eum in sono tubae : * laudate eum in 
psaltério, et cithara.

4. Laudate eum in tympano, et choro ; * laudate 
eum in chordis, et organo.

5. Laudate eum in cÿmbalis benesonântibus : lau­
date eum in cymbalis jubilationis : * omnis spiritus 
laudet Dominum.

Réquiem ætérnam.
Ant. Omnis spiritus laudet Dominum.
V. Audivi vocem de cælo dicéntem mihi. Iÿ. Beâti 

mortui qui in Domino moriuntur.
A d  Bened. A n t. Ego sum * resurréctio et vita : 

qui credit in me, étiam si môrtuus füerit, vivet ; et 
omnis qui vivit et credit in me, non moriétur in 
ætérnum.

C anticum  Zachariae. — L u c, I ,  6 8 -7 9 .

Benedictus Dominus, Deus Israël, * quia visi­
tavit, et fecit redemptionem plebis suae :

2. Et eréxit cornu salütis nobis : * in domo David, 
pûeri sui.

3. Sicut locùtus est per os sanctorum, * qui a 
sæculo sunt, Prophetarum ejus :
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Tous les jours de notre vie,
Dans la maison du Seigneur.

Le repos éternel.
Ant. De la puissance de l’enfer, délivrez, Seigneur, 

mon âme.
A nt. Que tout esprit loue le Seigneur.

Psaum e 150, — T o u t p o u r  la  g lo ire  de D ie u .
T rouez Yahwéh dans son sanctuaire,
,1 A  Louez-le dans le firmament de sa puissance.

2. Louez-le dans ses hauts faits,
Louez-le selon l’immensité de sa grandeur.

II. 3. Louez-le au son de la trompette.
Louez-le avec le nebel et le kinnor.

4. Louez-le avec le tambourin et la danse.
Louez-le avec les instruments à cordes et la flûte.

III. 5. Louez-le avec les cymbales éclatantes,
Louez-le avec les cymbales d’acclamation,
Que tout ce qui respire loue Yah.

Le repos éternel.
Ant. Que tout esprit loue le Seigneur.

J’ai entendu une voix du ciel me disant. 19. Bien­
heureux les morts qui meurent dans le Seigneur.

A Bênêd. Ant. Je suis la résurrection et la vie ; celui 
qui croit en moi, même s’il vient à mourir, vivra; et
quiconque vit et croit en moi, ne mourra pas pour
toujours.

C antique de Zacharie. L u e  / ,  6 8 -7 9 .
I. Accomplissement des promesses messianiques

B éni soit le Seigneur, le Dieu d’Israël, parce qu’il a 
visité son peuple et opéré sa rédemption.

2. Ht qu’il nous a suscité une corne de salut, dans la 
maison de David, son serviteur,

3. Selon qu’il a parlé par la bouche de ses saints 
prophètes d’autrefois.
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4. Salutem ex inimicis nostris, * et de manu 
émnium, qui oderunt nos :

5. Ad faciéndam misericordiam cum patribus no­
stris : * et memorari testaménti sui sancti.

6. Jusjurandum, quod juravit ad Abraham, patrem 
nostrum, * datürum se nobis :

7. Ut sine timore, de manu inimicorum nostrorum 
liberati, * serviamus illi.

8. In sanctitate, et justitia coram ipso, * omnibus 
diébus nostris.

9. Et tu, puer, Prophéta Altlssimi vocâberis : * 
praeibis enim ante faciem Domini parare vias ejus :

10. Ad dandam sciéntiam salütis plebi ejus : * in 
remissionem peccatorum eôrum :

11. Per viscera misericordiae Dei nostri : * in 
quibus visitavit nos, ôriens ex alto :

12. Illuminare his, qui in tenebris, et in umbra 
mortis sedent : * ad dirigéndos pedes nostros in viam 
pacis.

Réquiem ætérnam.
Ant. Ego sum * resurréctio et vita : qui credit in 

me, étiam si mortuus füerit, vivet ; et omnis qui vivit 
et credit in me, non moriétur in ætérnum.

Repetita post Canticum ? Benedictus Anti- 
phona, dicitur flexis genibus :

Pater noster secreto usque ad
V. Et ne nos indücas in tentatiônem. Hj. Sed libera 

nos a malo.
Et immediate subjungitur :

'V. A  porta Inferi. lÿ. Erue, Démine, animas eorum.
V. Requiéscant in pace. ty. Arnen.
Ÿ. Domine, exaudi oratiénem meam. 17. Et clamor 

meus ad te véniat.
Ht. Dôminus voblscum. fç\ Et cum spiritu tuo.
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4. Pour nous sauver de nos ennemis et de tous ceux 
qui nous haïssent,

5. Afin d’exercer la miséricorde envers nos pères, et de 
se souvenir de sa sainte alliance,

6. Du serment qu’il a juré à Abraham notre père, de 
nous faire la grâce,

7. Que, sans crainte, libérés de la main de nos ennemis, 
nous le servions,

8. Dans la sainteté et la justice, devant sa face, tous 
les jours de notre vie.

II. Mission de Jean-Baptiste.
9. Et toi, enfant, tu seras appelé prophète du Très-Haut, 

car tu iras devant la face du Seigneur, pour préparer ses 
voies,

10. En donnant à son peuple, la connaissance du salut, 
dans la rémission de leurs péchcs,

u .  Grâce au cœur de miséricorde de notre Dieu, —  
dans lequel nous a visités le soleil levant d’en haut,

12. Pour illuminer les assis dans les ténèbres et l’ombre 
de la mort, pour diriger nos pas dans le chemin de la 
paix.

Le repos éternel.
Ant. Je suis la résurrection et la vie ; celui qui croit en 

moi, même s’il vient à mourir, vivra ; et quiconque vit 
et croit en moi, ne mourra pas pour toujours.

L’Antienne étant répétée, on dit à 
genoux :

Notre Père, à voix basse jusqu’au
V. Ne nous laissez pas succomber à la tentation. Fÿ. Mais 

délivrez-nous du mal.
Et l’on ajoute immédiatement :

De la puissance de l’enfer, Bjf. Délivrez, Seigneur, 
leurs âmes.

V. Qu’ils reposent en paix. Iÿ. Ainsi soit-il.
V. Seigneur, exaucez ma prière. IÇ. Et que mon cri 

arrive jusqu’à vous.
V. Le Seigneur soit avec vous. ïÇ. Et avec votre esprit.
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Oratio

Fid e l iu m ,  Deus, omnium conditor et redémptor, 
animâbus famulorum famularûmque tuarum 

remissionem cunctorum tribue peccatorum : ut in- 
dulgéntiam, quam semper optavérunt, piis supplica- 
tiénibus consequantur : Qui vivis et regnas.

V. Réquiem ætérnam dona eis, Domine, ty. Et lux 
perpétua lüceat eis.

V. Requiéscant in pace. ïÿ. Arnen.
Et ita absolvuntur Laudes, neque aliud 

adjungitur.

AD PRIMAM
Dictis secreto : Pater noster, Ave Maria et :

Credo, absolute incipitur a Psalm is sequenti­
bus :

Psalmus 87
o m in e ,  Deus salûtis meæ : * in die clamavi, et 

nocte coram te.
2. Intret in conspéctu tuo oratio mea : * inclina 

aurem tuam ad precem meam :
3. Quia repléta est malis ânima mea : * et vita mea 

infémo appropinquavit.
4. Æstimâtus sum cum descendéntibus in lacum : * 

factus sum sicut homo sine adjutôrio, inter môrtuos 
liber.

5. Sicut vulnerati dormiéntes in sepulcris, quorum 
non es memor amplius : *  et ipsi de manu tua repülsi 
sunt.

6. Posuérunt me in lacu inferiôri : * in tenebrdsis, 
et in umbra mortis.

7. Super me confirmatus est furor tuus : *  et 
omnes fluctus tuos induxisti super me.
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Oraison

O D ieu, Créateur et Rédempteur de tous les fidèles, 
accordez aux âmes de vos serviteurs et de vos 
servantes, la rémission de tous leurs péchés, afin que 

l’indulgence qu’ils ont toujours désirée, leur soit ob­
tenue par ces pieuses supplications. Vous qui vivez et 
régnez.

V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. Iÿ. Et 
que la lumière perpétuelle brille sur eux.

V. Qu’ils reposent en paix. ïÇ. Ainsi soit-il.
Ainsi finissent les Laudes, sans autre addi­

tion,

A PRIME
On dit à voix basse : Notre Père, Je vous 

salue et : Je crois en Dieu, puis on commence 
immédiatement par les Psaumes suivants :

Psaume 87. —  Pieux gémissement d’un lépreux.
V"T*ahwéh, mon Dieu, j'appelle au secours, pendant le 

Je crie, pendant la nuit, vers toi. [jour,
2. Qu’elle vienne devant toi, ma prière!

Incline l’oreille à ma supplication!
II. 3. Car elle est rassasiée de maux, mon âme,

Et ma vie, du schéol est tout près. [fosse,
4. Je suis compté parmi ceux qui descendent dans la 

Je suis devenu comme un homme sans vigueur.
III. Tu nias enfermé parmi les morts,

5. Les frappés qui gisent dans la tombe,
Dont tu ne gardes plus de souvenir 
Et qui, de ta main, sont écartés.

IV. 6. Tu m’as placé dans la fosse profonde,
Dans les ténèbres, dans l’ombre de la mort.

7. Sur moi s’est appesantie ta colère,
Et tu as fait venir tous tes brisements.
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8. Longe fecisti notos meos a me : * posuérunt me 
abominatiénem sibi.

9. Traditus sum, et non egrediébar : * oculi mei 
languérunt præ inôpia.

10. Clamâvi ad te, Domine, tota die : * expandi 
ad te manus meas.

11. Numquid mortuis fâcies mirabilia : * aut medi­
ci suscitabunt, et confitebûntur tibi?

12. Numquid narrabit aliquis in sepülcro miseri­
cordiam tuam, * et veritatem tuam in perditione?

13. Numquid cognoscéntur in ténebris mirabilia 
tua, * et justitia tua in terra oblividnis?

14. Et ego ad te, Domine, clamavi : * et mane 
oratio mea prævéniet te.

15. Ut quid, Domine, repéllis orationem meam : * 
avértis faciem tuam a me?

16. Pauper sum ego, et in laboribus a juventüte 
mea : * exaltatus autem, humiliatus sum et contur­
batus.

17. In me transiérunt iræ tuæ : * et terrores tui 
conturbavérunt me.

18. Circumdedérunt me sicut aqua tota die : * 
circumdedérunt me simul.

19. Elongâsti a me amicum et prôximum : * et 
notos meos a miséria.

Réquiem ætérnam.

P sa lm u s 27

H d te, Démine, clamâbo, Deus meus, ne sileas 
a me : * nequândo tâceas a me, et assimilabor 

descendéntibus in lacum.
2. Exâudi, Démine, vocem deprecatiénis meæ dum 

oro ad te : * dum extéllo manus meas ad templum 
sanctum tuum.
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V. 8. Tu as éloigné de moi mes amis.
Tu m’as fait un objet de dégoût pour eux.

9. Je suis enfermé et ne puis sortir ;
Mes yeux se consument de douleur.

VI. 10. Je crie, Yahwéh, tout le jour ;
Je tends vers toi les mains.

11. Est-ce pour les morts, que tu fais des miracles? 
Est-ce que les Rephaïm se relèvent pour te louer?

VII. 12. Est-ce qu’on raconte, dans la tombe, ta miséri- 
Ta fidélité, au pays de la mort? [corde?

13. Connaît-on, dans les ténèbres, tes merveilles?
Et ta justice, dans la terre de l’oubli?

VIII. 14. Mais moi, vers toi, Yahwéh, je crie au secours, 
Et dès le matin, ma prière te prévient.

15. Pourquoi, Yahwéh, repousses-tu mon âme? 
Détournes-tu ta face de moi?

IX. 16. Malheureux je suis et mourant dès ma jeunesse ; 
Je porte tes terreurs et j’ai l’esprit troublé ;

17. Sur moi ont passé tes fureurs;
Tes épouvantes m’anéantissent.

X. 18. Elles m’entourent, comme les eaux, tout le jour ; 
Elles m’enveloppent toutes ensemble.

19. Tu as éloigné de moi amis et compagnons,
Mes intimes, ce sont les ténèbres.

Le repos éternel.

P sa u m e  27. —  1™ p a r t ie . —  Prière anxieuse.

V ers toi, je crie, mon rocher!
Ne sois pas muet pour moi,

De peur que toi ne me parlant plus, je devienne pareil 
A ceux qui descendent au tombeau.

II. 2. Entends la voix de ma supplication,
Quand je crie vers toi,
Quand je lève mes mains, Yahwéh,
Vers le débir de ton sanctuaire.
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3. Ne simul trahas me cum peccatoribus : * et cum 
operantibus iniquitatem ne perdas me.

4. Qui loquüntur pacem cum proximo suo * mala 
autem in cordibus eorum.

5. Da illis secundum opera eorum, * et secùndum 
nequitiam adinventionum ipsorum.

6. Secundum opera manuum eorum tribue illis : * 
redde retributionem eorum ipsis.

7. Quoniam non intellexérunt opera Domini, et in 
opera manuum ejus * déstrues illos, et non aedificabis 
eos.

8. Benedictus Dominus : * quoniam exaudivit vo­
cem deprecationis meæ.

9. Dominus adjütor meus, et protector meus : * in 
ipso speravit cor meum, et adjùtus sum.

10. Et refloruit caro mea : * et ex voluntate mea 
confitébor ei.

11. Dominus fortitüdo plebis suæ : * et protéctor 
salvationum Christi sui est.

12. Salvum fac populum tuum, Domine, et benedic 
hereditati tuae : * et rege eos, et extolle illos usque 
in ætérnum.

Réquiem ætérnam.

P sa lm u s 31

B e a ti quorum  remissae sunt iniquitates : * et 
quorum  tecta sunt peccata.

2. Beatus vir, cui non imputavit Dominus pecca­
tum, * nec est in spiritu ejus dolus.

3. Quoniam tâcui, inveteravérunt ossa mea, * dum 
clamarem tota die.

4. Quoniam die ac nocte gravata est super me 
manus tua : * convérsus sum in ærûmna mea, dum 
configitur spina.
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III. 3. Ne m’enlève pas avec les impies.
Avec les ouvriers d’iniquité,

4. Qui parlent de paix à leurs compagnons,
Et la malice est dans leur cœur.

IV. 5. Rétribue-les selon leurs œuvres,
Et selon la malice de leurs crimes!

6. Selon l’œuvre de leurs mains, rétribue-les! 
Rends-leur ce qu’ils méritent!

7. Car ils ne prennent pas garde aux merveilles de 
Yahwéh, aux œuvres de ses mains. Qu ’il les arrache et 
ne les bâtisse pas!

2e p a r t ie . —  Chant d'action de grâces.

8. Béni soit Yahwéh
Qui a entendu la voix de ma prière !

I. 9. Yahwéh est ma force et mon bouclier ;
En lui mon cœur espère et j’ai trouvé secours.

10. Et ma chair s’est rajeunie,
Et, de bon cœur, je le loue.

II. 11. Yahwéh est une force pour son peuple;
Le rempart du salut pour son Oint, c’est lui!

12. Sauve ton peuple et bénis ton héritage1.
Sois leur porteur et leur soutien, toujours!

Le repos éternel.

Psaume 31. —  Le bienfait de Vaveu du pénitent.

B ienheureux celui à qui est remise son iniquité,
Et dont le péché est couvert.

2. Bienheureux l’homme à qui Yahwéh n’impute pas sa
[faute

Et dans l’esprit duquel il n’y a pas de tromperie.

11. 3. Parce que je me suis tu, ils se sont desséchés, mes os,
Tandis que je criais tout le jour.

4. Car, le jour et la nuit, elle a pesé sur moi, ta main, 
Ma sève s’est convertie en sécheresses brûlantes.
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5. Delictum meum c6gnitum tibi feci : * et injusti­
tiam meam non abscôndi.

6. Dixi : Confitébor advérsum me injustitiam 
meam D6mino : * et tu remisisti impietatem peccâti 
mei.

7. Pro hac orabit ad te omnis sanctus, * in témpore 
opportüno.

8. Verümtamen in dilüvio aquarum multarum, * 
ad eum non approximabunt.

9. T u  es refûgium meum a tribulatione, quæ cir­
cumdedit me : * exsultatio mea, érue me a circum­
dantibus me.

10. Intelléctum tibi dabo, et instruam te in via hac, 
qua gradiéris : * firmabo super te oculos meos.

11. Nolite fieri sicut equus et mulus, * quibus non 
est intelléctus.

12. In camo et fræno maxillas eorum constringe, *  
qui non approximant ad te.

13. Multa flagélla peccatoris, * sperântem autem 
in Dômino misericordia circümdabit.

14. Lætâmini in Dômino et exsultate, justi, * et 
gloriamini, omnes recti corde.

Réquiem ætérnam.
EspletU Psalm is, dicitur flexis geni­

bus :

Pater noster secreto usque ad
t .  Et ne nos indùcas in tentatiénem. Ri. Sed libera 

nos a malo.
V. A  porta inferi. Ri. Erue, Dômine, ânimas 

eôrum.
V. Requiéscant in pace. Ri. Amen.
'9 . Démine, exâudi oratiônem meam. Ri. Et clamor 

meus ad te véniat.
9 . Dôminus vobiscum. Ri. Et cum spiritu tuo.
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III. 5. Mon péché, je te l’ai déclaré,
Et ma faute, je ne l’ai pas cachée.

6. J’ai dit : Je confesserai mon péché à Yahwéh,
Et toi, tu as enlevé la coulpe de mon péché.

IV. 7. C’est pourquoi, tout pieux suppliera,
Vers toi, au temps de Fangoisse.

8. Dans le débordement des grandes eaux.
Jusqu’à lui, elles n’arriveront pas.

V. 9. Tu es un refuge pour moi,
Contre l’angoisse qui m’enserre.
Mon chant de joie, délivre-moi 
De ceux qui m’entourent!

VI. 10. Je veux t’instruire et t’indiquer 
Le chemin que tu dois suivre ;
Je te conseillerai et je tiendrai —  mes yeux sur toi.

VII. 11. Ne sois pas comme le cheval,
Comme le mulet sans intelligence 
Que le mors et le frein,

12. (Harnais de contrainte), —  doivent conduire vers toi.
VIII. 13. Nombreux sont les châtiments de l’impie, 

Mais le confiant en Yahwéh, la miséricorde l’entoure.
14. Réjouissez-vous en Yahwéh et exultez, justes! 

Jubilez tous, ô cœurs droits!
Le repos éternel.

Les Psaumes étant achevés, on dit à ge­
noux :

Notre Père, à voix basse jusqu'au 
V. Ne nous laissez pas succomber à la tentation. IV- Mais 

délivrez-nous du mal.
V. De la puissance de l’enfer. R\ Délivrez, Seigneur, 

leurs âmes.
V. Qu’ils reposent en paix. IV- Ainsi soit-il.
V. Seigneur, exaucez ma prière. IV. Et que mon cri 

arrive jusqu’à vous.
V. Que le Seigneur soit avec vous. IV- Et avec votre 

esprit.
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Oratio
gcupPLiCESj Démine, pro animâbus omnium famu- 

i O  lôrum famularûmque tuàrum preces effündi- 
mus : ut, quidquid conversatiéne contraxérunt huma­
na, clemens indülgeas, et pœnis eôrum finem benignus 
imponas. Per Dôminum. R7. Amen.

Deinde in  Choro legitur M artyrologium , 
ut ib i suo loco notatur.

Deinde, etiam  extra Chorum , licet omissa 
fuerit lectio M artyrologii, subjungitur :

Ÿ. In meméria ætérna erunt justi. Ab auditione 
mala non timébunt.

eus, véniæ largitor et humânæ salütis amâtor :
quæsumus cleméntiam tuam ; ut ànimas omnium 

fidélium qui ex hoc sæculo transiérunt, beàta Maria 
semper Virgine intercedénte cum omnibus Sanctis 
tuis, ad perpétuas beatitûdinis consortium pervenire 
concédas. Per Christum Dôminum nostrum, iç . Amen.

V. Réquiem ætérnam dona eis, Démine. R?. Et lux 
perpétua lûceat eis.

t .  Requiéscant in pace. R7. Amen.
Et ita absolvitur Prim a, neque aliud ad­

jungitur.

om ine, ne in furôre tuo arguas m e, * neque in 
AJ ira tua corripias me.

2. Quôniam sagittæ tuæ infixae sunt mihi : * et 
confirmasti super me m anum  tuam.

Oratio

AD TERTIAM
D ictis secreto : Pater noster et : Ave Maria, 

absolute incipitur a Psalm is sequentibus ;

Psalmus 37, I
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Oraison

C’est en suppliant, Seigneur, que pour les âmes de vos 
serviteurs et de vos servantes nous répandons nos 

prières, afin que vous leur remettiez en clémence toutes 
les dettes qu’ils ont contractées au cours de leur vie 
d’homme mortel et qu’en votre bienveillance vous mettiez 
fin à leurs peines. Par Notre-Seigneur. ïÿ. Ainsi soit-il.

Ensuite, au Chœur, on lit le Martyrologe 
comme c’est indiqué à l ’Ordinaire.

Puis, même en dehors du Chœur, bien 
qu’on n’ait pas lu le M artyrologe, on ajoute :

V. En souvenir éternel seront les justes. IV • L ’annonce 
du malheur, ils ne la craindront pas.

Oraison

O D xeu, qui donnez le pardon et aimez le salut de 
l’homme, nous demandons à votre clémence d’ac­

corder, par l’intercession de la bienheureuse Marie tou­
jours Vierge et de tous vos Saints, aux âmes de tous les 
fidèles qui sont sortis de ce monde, la grâce de parvenir 
au partage de l’éternelle béatitude. Par le Christ Notre- 
Seigneur. IV- Ainsi soit-il.

V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. IV. Et 
que la lumière perpétuelle brille sur eux.

Ÿ. Qu’ils reposent en paix. IV. Ainsi soit-il.
Ainsi finit Prim e, sans autre addition.

A TIERCE
Après avoir dit à voix basse : Notre Père et 

Je vous salue Marie, on commence im m édia­
tement les Psaum es suivants :

Psaume 37, 1« —  Douleur confiante d’un pénitent. 
Y - j *ahwéh, ne me gronde pas dans ta colère,
V*-- Et ne me châtie pas dans ta fureur ;
2. Car tes flèches se sont enfoncées en moi 

Et tu as appesanti sur moi ta main.

Bréviaire f. 13
66

9



2 NOVEMBRIS COM. OMN. FIDELIUM DEF.

3. Non est sanitas in came mea a fâcie iræ tuæ : * 
non est pax ôssibus meis a fâcie peccatorum meorum.

4. Quôniam iniquitates meæ supergréssæ sunt caput 
meum : * et sicut onus grave gravâtæ sunt super me.

5. Putruérunt et corrûptæ sunt cicatrices meæ, * 
a fâcie insipiéntiæ meæ.

6. Miser factus sum, et curvatus sum usque in 
finem : * tota die contristatus ingrediébar.

7. Quoniam lumbi mei impléti sunt illusiônibus : * 
er non est sanitas in carne mea.

8. Afflictus sum, et humiliatus sum nimis : * rugie­
bam a gémitu cordis mei.

9. Domine, ante te omne desidérium meum : *  et 
gémitus meus a te non est absconditus.

10. Cor meum conturbatum est, dereliquit me 
virtus mea : * et lumen oculorum meôrum, et ipsum 
non est mecum.

Réquiem ætérnam.
P sa lm u s  37, II

Hm ici mei, et proximi mei * advérsum me appro- 
pinquavérunt, et stetérunt.

12. Et qui juxta me erant, de longe stetérunt : * et 
vim faciébant qui quærébant animam meam.

13. Et qui inquirébant mala mihi, locûti sunt vani­
tates : * et dolos tota die meditabantur.

14. Ego autem tamquam surdus non audiébam : * 
et sicut mutus non apériens os suum.

15. Et factus sum sicut homo non âudiens : * et non 
habens in ore suo redargutiones.

16. Quoniam in te, Domine, speravi : * tu exaudies 
me, Domine, Deus meus.

17. Quia dixi : Nequândo supergaudeant mihi ini-
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II. 3. Il n’y a plus rien de sain dans ma chair,

Sous l’effet de ta colère,
Plus de paix pour mes os,
Sous l’effet de mon péché.

III. 4. Car mes fautes se sont élevées au-dessus de ma tête ; 
Comme un lourd fardeau, elles pèsent sur moi.

5. Elles se sont gangrenées et pourries, mes plaies, 
Sous l’effet de ma folie.

IV. 6, Je suis malheureux, abattu à l’extrême ;
Tout le jour, je me traîne misérablement;

7. Car mes reins sont pleins de feu
Et il n’y a plus rien de sain dans ma chair.

V. 8. Je suis brisé et tout à fait à bout ;
Je crie plus fort que ne rugit le lion.

9. Adonaï, devant toi est tout mon désir,
Et mes gémissements ne te sont pas mystère.

VI. 10. Mon cœur palpite, ma force m’abandonne,
Et la lumière même de mes yeux n’est plus avec moi. 

Le repos éternel.

P sa u m e  37, II

œss amis et mes compagnons ne m’abordent que de 
12a. Et mes proches se tiennent à distance, [loin,

VII. 12b. Et ils me tendent des pièges, ceux qui pour-
13. Et qui cherchent mon malheur; [suivent ma vie.

Et, contre moi, ils disent de mauvaises choses,
Et, des ruses, tout le jour, ils méditent.

VIII. 14. Et moi, comme un sourd, je n’entends rien, 
Comme un muet qui n’ouvre pas la bouche ;

15. Et je suis comme un homme qui n’entend pas,
Et qui n’a pas, dans sa bouche, de répliques.

IX. 16. Parce qu’en toi, Yahwéh, j’ai espéré,
Toi, tu m’exauceras, Adonaï, mon Dieu ;

19. Car, ma faute, je l’avoue,
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mici mei : * et dum commovéntur pedes mei, super 
me magna locûti sunt.

18. Quôniam ego in flagélla paratus sum : * et dolor 
meus in conspéctu meo semper.

19. Quoniam iniquitatem meam annuntiabo : * et 
cogitabo pro peccato meo.

20. Inimici autem mei vivunt, et confirmati sunt 
super me : *  et multiplicati sunt qui odérunt me inique.

21. Qui retribuunt mala pro bonis, detrahébant 
mihi : * quôniam sequébar bonitatem.

22. Ne derelinquas me, Domine, Deus meus : * 
ne discésseris a me.

23. Inténde in adjutorium meum, * Domine, Deus 
salûtis meæ.

Réquiem ætérnam.
P sa lm u s s S

Miserere mei, Deus, quôniam conculcavit me 
homo : *  tota die impûgnans tribulâvit me.

2. Conculcavérunt me inimici mei tota die : * quô­
niam multi bellantes advérsum me.

3. Ab altitüdine diéi timébo : * ego vero in te 
sperâbo.

4. In Deo laudâbo sermônes meos, in Deo sperâvi : 
* non timébo quid fâciat mihi caro.

5. Tota die verba mea exsecrabantur : * advérsum 
me omnes cogitatiônes eôrum in malum.

6. Inhabitâbunt et abscondent : * ipsi calcâneum 
meum observabunt.

7. Sicut sustinuérunt ânimam meam, pro nihilo 
salvos facies illos : * in ira populos confringes.

8. Deus, vitam meam annuntiavi tibi : * posuisti 
lacrimas meas in conspéctu tuo.

9. Sicut et in promissiône tua : * tunc converténtur 
inimici mei retrorsum :
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Je me soucie de mon péché. jmoj

X. 17. Car j’ai dit : Pourvu qu’ils ne se réjouissent pas sur 
Ceux qui, voyant mes pieds chanceler, s’exaltent à

18. Car moi, de la chute, je suis près, [mon sujet ; 
Et mon chagrin est devant moi, sans cesse,

XI. 20. Ceux qui me sont hostiles sans motif sont forts ; 
Nombreux sont ceux qui me haïssent gratuitement.

21. Ils me rendent le mal pour le bien;
Ils me persécutent, parce que je cherche le bien.

XII. 22. Ne m’abandonne pas, Yahwéh, mon Dieu!
Ne t’éloigne pas de moi!
Viens à mon aide,
Adonaï, sois mon salut!

Le repos éternel.

P sa u m e  55. —  Force invincible de la confiance en Dieu.

Hie pitié de moi, Elohim, car on m’opprime! 
Tout le jour, de combats on me presse,

2. Ils m’ont poursuivi, mes ennemis, tout le jour ;
Car ils sont nombreux, ceux qui m’attaquent.

3. O Très Haut9 quand je  crains,
C ’est en toi que je me confie.

Refrain. 4. Avec Elohim, je mène à bien ma cause,
En Elohim, j’ai confiance, je ne crains pas 
Ce que peut me faire le charnel.

II. 5. Tout le jour, à mes affaires, ils font tort,
Contre moi sont toutes leurs pensées ;
Pour le mal, 6. ils se rassemblent en se cachant, 
Ils épient mes pas, 7. comme qui en veut à ma vie. 
Selon leur iniquité, pèse leur la rétribution,
Dans la colère, brise les impies !

Refrain : Avec Elohim, etc...
III. 8. Elohim, je t’ai dit ma vie ;

Tu as mis mes larmes devant toi,
9. Conformément à ta promesse.

Alors ils reculeront, mes ennemis.
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10. In quacûmque die invocavero te : * ecce 
cognovi quoniam Deus meus es.

11. In Deo laudabo verbum, in Domino laudabo 
sermonem : * in Deo speravi, non timébo quid 
faciat mihi homo.

12. In me sunt, Deus, vota tua, * quae reddam, 
laudationes tibi.

13. Quoniam eripuisti animam meam de morte, et 
pedes meos de lapsu : * ut placeam coram Deo in 
lümine vivéntium.

Réquiem ætérnam.
Expletis Psalm is, dicitur flexis genibus :

Pater noster secreto usque ad
9 . Et ne nos indücas in tentationem. 19. Sed libera 

nos a malo.
9 . A porta inferi, 19. Erue, Domine, animas 

eorum.
9 . Requiescant in pace. 19. Amen.
9 . Domine, exaudi orationem meam. 19. Et clamor 

meus ad te véniat.
9 . Dominus vobiscum. 19. Et cum spiritu tuo.

O ra tio

F idelium , Deus, omnium conditor et redémptor, 
animâbus famulorum famularümque tuarum 

remissionem cunctorum tribue peccatorum : ut indul- 
géntiam, quam semper optavérunt, piis supplicationi­
bus consequantur : Qui vivis et regnas cum Deo 
Patre, in unitate Spiritus Sancti Deus, per omnia 
sæcula saeculorum. 19. Arnen.

9 . Réquiem ætérnam dona eis, Domine. 19. Et lux 
perpétua luceat eis.

9 . Requiéscant in pace. 19. Amen.
E t ita absolvitur Tertia, neque aliud adjungitur.
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io. En quelque jour que je t’invoque ;
A cela, je saurai qu’Elohim est avec moi,

Refrain. n .  Avec Elohim, je mène à bien ma cause, 
En Elohim, j’ai confiance, je ne crains pas 
Ce que peut me faire le charnel.

IV. 12. A moi, Elohim, d’accomplir ce qui t’est voué;
Je t’offrirai des hosties d’action de grâces,

13. Car tu as sauvé mon âme de la mort 
Et mes pieds de la chute,
Pour me faire marcher devant Elohim,
Dans la lumière des vivants.

Refrain : Avec Elohim, etc...
Le repos éternel.

Les Psaumes étant finis, on dit à genoux
Notre Père, à voix basse, jusqu’au
V. Ne nous laissez pas succomber à la tentation. IV- Mais 

délivrez-nous du mal.
V. De la puissance de l’enfer. IV. Délivrez, Seigneur, 

leurs âmes.
V. Qu’ils reposent en paix. IV* Ainsi soit-il.
V. Seigneur, exaucez ma prière. RJ. Et que mon cri 

arrive jusqu’à vous.
V. Que le Seigneur soit avec vous. IV. Et avec votre esprit.

O ra iso n

O Dieu, Créateur et Rédempteur de tous les fidèles, 
accordez aux âmes de vos serviteurs et de vos 

servantes, la rémission de tous leurs péchés, afin que 
l’indulgence qu’ils ont toujours désirée leur soit obtenue 
par ces pieuses supplications. Vous qui vivez et régnez 
avec Dieu le Père, dans l’unité du Saint Esprit, Dieu, 
dans tous les siècles. IV. Ainsi soit-il.

V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. IV- Et 
que la lumière perpétuelle luise sur eux.

V. Qu’ils reposent en paix. IV. Ainsi soit-il.

Ainsi finit Tierce, sans autre addition.

69



2 NOVEMBRIS COM. OMN. FIDELIUM DEF.

AD SEXTAM
Dictis secreto : Pater noster et : Ave 

Maria, absolute incipitur a Psalm is sequen­
tibus :

P sa lm u s 69

*tf"VEUS, in adjutérium meum inténde : * Démine, 
A J  ad adjuvandum me festina.

2. Confundântur et revereântur, * qui quaerunt 
ânimam meam.

3. Avertântur retrorsum, et erubescant, * qui vo­
lunt mihi mala.

4. Avertantur statim erubescentes, * qui dicunt 
mihi : Euge, euge.

5. Exsüïtent et læténtur in te omnes qui quaerunt 
te, * et dicant semper : Magnificétur Dôminus : qui 
diligunt salutare tuum.

6. Ego vero egénus, et pauper sum : * Deus, 
âdjuva me.

7. Adjütor meus, et liberâtor meus es tu : * Dém i­
ne, ne moréris.

Réquiem ætérnam.

Psalmus 84
*#~>enedixisti, Démine, terram tuam : * avertisti 
4 j  captivitâtem Jacob.

2. Remisisti iniquitatem plebis tuæ : * operuisti 
émnia peccâta eérum.

3. Mitigasti omnem iram tuam : * avertisti ab ira 
indignatiénis tuæ.

4. Convérte nos, Deus, salutaris noster : * et avérte 
iram tuam a nobis.

5. Numquid in ætérnum irascéris nobis? * aut 
exténdes iram tuam a generatione in generatié- 
nem?
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A SEXTE
Après avoir dit, à voix basse : Notre Père 

et : Je vous salue Marie, on commence im m é­
diatement les Psaumes.

P sa u m e  69. —  Anxieuse supplication,

Qu’il te plaise, Yahwéh, de me sauver,
Yahwéh, à mon secours hâte-toi! [ensemble), 

2. Qu’ils soient confondus et couverts de honte (tous 
Ceux qui poursuivent mon âme!

II. 3. Qu’ils reculent et qu’ils rougissent,
Ceux qui veulent mon malheur!

4. Qu’ils s’en retournent à cause de leur honte, 
Ceux qui (me) disent : Ah! Ah!

III. 5. Qu’ils exultent et qu’ils se réjouissent en toi, 
Tous ceux qui te cherchent!
Qu’ils disent toujours : Magnifié soit Yahwéh! 
Ceux qui aiment ton salut!

IV. 6. Mais moi je suis pauvre et malheureux,
Adonaï, viens vite à moi!

7. Mon secours et mon libérateur, c’est toi ;
Mon Dieu, ne tarde pas.

Le repos éternel.
P sa u m e  84. —  Chant pour le sacrifice.

Avant le sacrifice. Première strophe.
T¥Tu as béni, Yahwéh, ta terre ;

J . Tu as changé l’état de servage de Jacob ;
2. Tu as levé l’iniquité de ton peuple ;

Tu as oublié toutes ses fautes ;
3. Tu as déposé toute ta colère ;

Tu as calmé les ardeurs de ton irritation.
Première antistrophe.

4. Convertis-nous, ô Dieu, notre sauveur,
Mets fin à ton indignation à notre sujet.

5. Est-ce pour toujours que tu es irrité contre nous? 
Étends-tu ta colère de génération en génération?
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6. Deus, tu convérsus vivificâbis nos : * et plebs 
tua lætâbitur in te.

7. Osténde nobis, Domine, misericôrdiam tuam : * 
et salutare tuum da nobis.

8. Audiam quid loquâtur in me Dominus Deus : * 
quoniam loquétur pacem in plebem suam.

9. Et super sanctos suos : *  et in eos, qui conver- 
tûntur ad cor.

10. Verûmtamen prope timentes eum salutare ip­
sius : * ut inhâbitet gloria in terra nostra.

11. Misericôrdia, et véritas obviavérunt sibi : * 
justitia, et pax osculâtæ sunt.

12. Véritas de terra orta est : * et justitia de caelo 
prospéxit.

13. Etenim Dominus dabit benignitatem : * et 
terra nostra dabit fructum suum.

14. Justitia ante eum ambulabit : * et ponet in via 
gressus suos.

Réquiem ætérnam.

Psalmus 85

I n clin a , Domine, aurem tuam, et exaudi me : * 
quoniam inops, et pauper sum ego.

2. Custodi animam meam, quôniam sanctus sum : * 
salvum fac servum tuum, Deus meus, sperantem in te.

3. Miserére mei, Dômine, quoniam ad te clamavi 
tota die : * lætifica ânimam servi tui, quôniam ad te, 
Dômine, animam meam levavi.

4. Quôniam tu, Domine, suavis, et mitis : * et 
multæ misericordiae ômnibus invocantibus te.

5. Auribus pércipe, Dômine, orationem meam : * 
et inténde voci deprecationis meæ.
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6. Est-ce que tu ne reviendras pas nous vivifier?
Et ton peuple se réjouira en toi.

Premier chœur.
7. Fais-nous voir ta miséricorde.

Et donne-nous ton salut.
Après le sacrifice. Deuxième strophe.

8. Écoutons ce que dit Yahwéh,
Ne parle-t-il pas de paix

9. A son peuple et à ses fidèles,
Et à ceux qui tournent vers lui leur cœur?

10. Oui! proche de ceux qui le craignent est son salut 
Qui fera habiter sa majesté dans notre pays.

Deuxième antistrophe.
11. La miséricorde et la vérité se sont unies,

La justice et la paix se sont embrassées.
12. La vérité a germé de la terre,

La justice a regardé du haut du ciel.
13. Tandis que Yahwéh donnera sa faveur,

Notre terre donnera son fruit.
Deuxième chœur.

14. La justice marchera devant lui 
Et guidera, sur le chemin, ses pas.

Le repos éternel.

Psaume 85. —  Uâme dévote.

Incline, Yahwéh, ton oreille,
Exauce-moi, car je suis malheureux et pauvre, moi. 

2. Garde mon âme, car je suis pieux, moi,
Sauve ton serviteur qui a confiance en toi.

II. 3. Tu es mon Dieu, aie pitié de moi, Adonaï,
Car vers toi j’ai crié tout le jour.
Garde l’âme de ton serviteur, Adonaï,
Car vers toi j’ai élevé mon âme.

III. 4. Car toi, Adonaï, tu es bon et indulgent
Et grande est ta miséricorde pour quiconque t’in-

5. Prête l’oreille, Yahwéh, à ma prière, [voque. 
Et sois attentif à la voix de ma supplication!
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6. In die tribulatiénis mete clamavi ad te : * quia 
exaudisti me.

7. Non est similis tui in diis, Démine : * et non 
est secûndum épera tua.

8. Omnes gentes quascûmque fecisti, vénient, et 
adorabunt coram te, Domine : * et glorificabunt 
nomen tuum.

9. Quôniam magnus es tu, et fâciens mirabilia : * 
tu es Deus solus.

10. Deduc me, Démine, in via tua, et ingrédiar in 
veritàte tua : * lsetétur cor meum ut timeat nomen 
tuum.

11. Confitébor tibi, Domine, Deus meus, in toto 
corde meo, * et glorificâbo nomen tuum in ætérnum :

12. Quia misericérdia tua magna est super me : * et 
eruisti ânimam meam ex infémo inferiéri.

13. Deus, iniqui insurrexerunt super me, et syna- 
géga poténtium quaesiérunt animam meam : * et non 
proposuérunt te in conspéctu suo.

14. Et tu, Démine, Deus miserator et misericors, * 
patiens, et multæ misericordiae, et verax,

15. Réspice in me, et miserére mei, * da impérium 
tuum pûero tuo : et salvum fac filium ancillae tuae.

16. Fac mecum signum in bonum, ut videant qui 
odérunt me, et confundantur : * quéniam tu, Démine, 
adjuvisti me, et consolatus es me.

Réquiem ætérnam.

Expletis Psalm is, dicitur flexis genibus :

Pater noster secreto usque ad
Ÿ. Et ne nos indücas in tentatiénem. R7. Sed 

libera nos a malo.
A  porta inferi. R7. Erue, Démine, animas eorum.

Ÿ. Requiescant in pace. Pjf. Amen.
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IV. 6. Au jour de mon angoisse, je t’invoque,
Car tu m’as exaucé.

7. Il n’en est point comme toi parmi les dieux 
Et il n’y a rien comme tes œuvres, Adonaï.

V. 8. Que toutes les nations que tu as faites 
Viennent et se prosternent devant ta face!
Et qu’elles glorifient ton nom, Adonaï,

9a. Car tu es grand et faisant des merveilles.
VI. 9b. Tu es Elohim toi seul ;
10. Enseigne-moi, Yahwéh, ton chemin!

Que je marche dans la vérité!
Qu’il soit unifié, mon cœur, pour révérer ton nom!

VII. 11. Je te louerai, mon Dieu, de tout mon cœur 
Et je glorifierai ton nom à jamais, Adonaï,

12. Car ta miséricorde est grande sur moi
Et tu as délivré mon âme du schéol inférieur.

VIII. 13. Elohim, les orgueilleux se sont levés contre moi, 
Et l’assemblée des violents poursuit mon âme,
Et ils ne t’ont point placé devant eux.

IX. 14. Et toi, Adonaï, Dieu libéral et miséricordieux, 
Lent à la colère, grand en miséricorde et fidèle,

15a. Regarde vers moi, prends pitié de moi,
16a. Opère un signe en ma faveur.
X. 156. Donne ta force à ton serviteur 

Et sauve le fils de ta servante ;
16b. Et que ceux qui me haïssent voient, en rougissant, 

Que toi, Yahwéh, tu me secours et me consoles. 
Le repos éternel.

Les Psaum es étant finis on dit à genoux :

Notre Père, à voix basse, jusqu'au 
Ÿ. Ne nous laissez pas succomber à la tentation. Mais 

délivrez-nous du mal.
V. De la puissance de l’enfer. IV. Délivrez, Seigneur, 

leurs âmes.
V. Qu’ils reposent en paix. IÇ, Ainsi soit-il.
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Ÿ. Domine, exaudi oratiônem meam. lÿ. Et clamor 
meus ad te véniat.

t .  Dôminus vobiscum. I?'. Et cum spiritu tuo.

O ratio

F idelium , Deus, ômnium conditor et redémptor, 
animâbus famulôrum famularümque tuârum 

remissionem cunctorum tribue peccatôrum : ut indul- 
géntiam, quam semper optavérunt, piis supplicationi­
bus consequantur : Qui vivis et regnas cum Deo 
Patre.

■tf. Réquiem ætérnam dona eis, Domine. R7. Et lux 
perpétua lûceat eis.

V. Requiescant in pace. R/. Amen.
Et ita absolvitur Sexta, neque aliud adjungitur.

AD NONAM
Dictis secreto : Pater noster et : Ave 

Maria, absolute incipitur a Psalm is sequen­
tibus :

Psalm us m i, I

Ü  om ine, exâudi oratiônem meam : *  et clam or 
meus ad te véniat.

2. Non avértas faciem tuam a me : * in quacûmque 
die tribulor, inclina ad me aurem tuam.

3. In quacûmque die invocavero te, * velociter 
exaudi me.

4. Quia defecérunt sicut fumus dies mei : * et ossa 
mea sicut crémium aruérunt.

5. Percûssus sum ut fœnum, et âruit cor meum : * 
quia oblitus sum comédere panem meum.

6. A  voce gémitus mei : * adhæsit os meum carni 
meæ.
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V. Seigneur, exaucez ma prière. Fÿ, Et que mon cri
arrive jusqu’à vous.

Ÿ. Que le Seigneur soit avec vous. IÇ. Et avec votre esprit.

D ieu, Créateur et Rédempteur de tous les fidèles,
accordez aux âmes de vos serviteurs et de vos

servantes, la rémission de tous leurs péchés, afin que 
l’indulgence qu’ils ont toujours désirée, leur soit obtenue 
par ces pieuses supplications : Vous qui vivez et régnez 
avec Dieu le Père.

V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. R/. Et 
que la lumière perpétuelle luise sur eux.

V. Qu’ils reposent en paix. R/. Ainsi soit-il.

Après avoir dit, à voix basse : Notre Père 
et : Je vous salue Marie, on commence im ­
médiatement les Psaumes.

P sa u m e  l o i ,  I
i re p a r t ie . —  Prière d3un mourant. 

V'"¥*ahwéh, entends ma prière
Et que mon cri jusqu’à toi parvienne!

2. Ne me cache pas ta face,
Au jour de ma détresse!
Incline vers moi ton oreille!

3. Au jour où je crie, vite, exauce-moi!

II. 4. Car ils s’en vont en fumée, mes jours,
Et mes os, comme un brasier se consument.

5. Il est frappé (comme l’herbe) et se dessèche, mon cœur, 
Parce que j’ai oublié de manger mon pain.

6. J’ai tant crié mes gémissements,
Qu’ils se sont collés, mes os, à ma chair.

Oraison

Ainsi finit Sexte, sans autre addition.

A NONE
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7. Similis factus sum pellicâno solitudinis : * factus 
sum sicut nycticorax in domicilio.

8. Vigilâvi, * et factus sum sicut passer solitarius 
in tecto.

9. Tota die exprobrâbant mihi inimici mei : *  et 
qui laudabant me, advérsum me jurabant.

10. Quia cinerem tamquam panem manducabam, * 
et potum meum cum fletu miscébam.

11. A fâcie iræ et indignatiônis tuæ : * quia élevans 
allisisti me.

12. Dies mei sicut umbra declinavérunt : * et ego 
sicut fœnum ârui.

13. T u  autem, Domine, in ætémum pérmanes : * 
et memoriale tuum in generatiônem et generatiô- 
nem.

Réquiem ætérnam.

Psalmus xoi, II
T¥Tu exsûrgens miseréberis Sion : * quia tempus 
-fl- miseréndi ejus, quia venit tempus.

15. Quôniam placuérunt servis tuis lapides ejus : * 
et terræ ejus miserebüntur.

16. Et timébunt gentes nomen tuum, Dômine, * et 
omnes reges terræ glôriam tuam.

17. Quia ædificâvit Dôminus Sion : * et vidébitur 
in glôria sua.

18. Respéxit in orationem humilium : * et non 
sprevit precem eôrum.

19. Scribantur hæc in generatione altera : * et pôpu- 
lus, qui creabitur, laudabit Dôminum :

20. Quia prospéxit de excélso sancto suo : * Dômi­
nus de cælo in terram aspéxit :

21. U t audiret gémitus compeditorum : * ut solveret 
filios interemptorum :
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III. 7. Je suis semblable au pélican du désert.
Je suis comme le hibou des ruines ;

8. Je veille et je suis devenu 
Comme l’oiseau solitaire sur le toit.

9. Tous les jours ils m’outragent, mes ennemis,
Mes insulteurs jurent par moi.

IV. 10. Car la poussière, comme du pain je la mange 
Et ma boisson, à mes larmes je la mêle,

11. Sous l’effet de ta colère et de ta fureur,
Car tu m’as soulevé et jeté au loin.

12. Mes jours, comme l’ombre, s’inclinent,
Et moi, comme l’herbe, je me dessèche.

La conclusion de cette prière est au début de la IIIe section, et 
le v. 13 se rattache à la 2e partie.
I. 13. Toi, Yahwéh, éternellement tu règnes

Et ton souvenir, de génération en génération.
Le repos éternel.

P sa u m e  101, II 
2e PARTIE. —  Restauration de Jérusalem et triomphe des élus.

TT"Uève-toi, prends pitié de Sion, [temps,
,1 A  Car il est temps de lui faire grâce, car il est venu le
15. Car ils aiment, tes serviteurs, ses pierres,

Même sa poussière, ils la chérissent.

II. 16. Et elles vénéreront, les nations, le nom de Yahwéh 
Et les rois de la terre, ta gloire,

17. Car il rebâtira, Yahwéh, Sion 
Et il apparaîtra dans sa gloire.

18. Il s’incline vers la prière du malheureux,
Et il n’a pas méprisé leur supplication.

III. 19. Écrivez ceci pour la génération future,
Et un peuple encore à créer louera Yah. [Yahwéh,

20. Quand il aura regardé de ses saintes hauteurs, 
Quand des cieux sur la terre il se sera incliné,

21. Pour entendre les gémissements des captifs,
Pour délivrer les fils de la mort.

Bréviaire f. 13
74

10



2 NOVEMBRIS COM. OMN. FIDELIUM DEF.

22. Ut annüntient in Sion nomen Domini : * et lau­
dem ejus in Jerûsalem.

23. In conveniéndo pépulos in unum, * et reges 
ut sérviant Domino.

Réquiem ætérnam.

Psalmus 101, III

B espondit ei in via virtütis suæ : * Paucitâtem 
diérum meôrum nüntia mihi.

25. Ne révoces me in dimidio diérum meorum : * in 
generationem et generationem anni tui.

26. Initio, tu, Démine, terram fundasti : * et épera 
manuum tuarum sunt cæli.

27. Ipsi peribunt, tu autem pérmanes : * et omnes 
sicut vestiméntum veterascent.

28. Et sicut opertorium mutâbis eos, et muta- 
buntur : * tu autem idem ipse es, et anni tui non 
deficient.

29. Filii servorum tuorum habitabunt : * et semen 
eérum in sæculum dirigetur.

Réquiem ætérnam.
Expletis Psalm is, dicitur flexis genibus :

Pater noster secreto usque ad
V. Et ne nos inducas in tentatiénem. IV- Sed libera 

nos a malo.
7 . A  porta inferi. IV. Erue, Domine, animas eôrum.
Ÿ. Requiéscant in pace. IV. Arnen.
V: Domine exaudi oratiénem meam. IV. Et clamor 

meus ad te véniat.
V. Dominus vobiscum. IV. Et cum spiritu tuo.

Oratio

F idelium , Deus, omnium cônditor et redém ptor, 
animâbus fam ulorum  fam ularûm que tuarum
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Les w . suivants seraient mieux placés après v. 29, en conclusion.
22. Pour publier dans Sion le nom de Yahwéh 

Et ses louanges dans Jérusalem,
23. Quand ils s’assembleront, les peuples, tous ensemble, 

Et les royaumes pour servir Yahwéh.
Le repos éternel.

P sa u m e  101, 111
Conclusion de la prière du mourant.

IL a brisé, sur le chemin, ma force,
Abrégé mes jours.

25. J’ai dit : Mon Dieu, ne m’enlève pas,
Au milieu de mes jours,
Toi dont les années durent éternellement.

Reprise de la 2e Partie.
IV. 26. Il y a longtemps que la terre a été par toi fondée, 

Et qu’elle a fait, ta main, les cieux.
27. Eux passeront, mais toi tu demeures ;

Oui, toutes ces choses comme un vêtement vieillissent.
28. Comme un habit tu les changeras et ils changeront, 

Mais toi, tu es le même et tes années ne finissent pas.
V. 29. Les fils de tes serviteurs auront une demeure fixe,

Et leur postérité devant toi se tiendra1.
Le repos éternel.

Les Psaumes étant finis, on dit à genoux 
Notre Père, à voix basse, jusqu'au
V. Ne nous laissez pas succomber à la tentation. Iÿ. Mais 

délivrez-nous du mal.
V. De la puissance de l’enfer. IÇ. Délivrez, Seigneur, 

leurs âmes.
V. Qu’ils reposent en paix. IÇ. Ainsi soit-il.
V. Seigneur, exaucez ma prière. IÇ. Et que mon cri 

arrive jusqu’à vous.
V. Que le Seigneur soit avec vous. R/. Et avec votre esprit.

O raiso n

O D ieu, Créateur et Rédempteur de tous les fidèles, 
accordez aux âmes de vos serviteurs et de vos

1. I-a fin de la strophe est aux versets 22 et 23.
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remissionem cunctôrum tribue peccatôrum : ut indul- 
géntiam, quam semper optavérunt, piis supplicationi­
bus consequântur : Qui vivis et regnas cum Deo 
Patre.

V. Réquiem ætérnam dona eis, Domine. R7. Et lux 
perpétua lüceat eis.

V. Requiéscant in pace. R?. Amen.
Et ita absolvitur Nona, neque aliud adjun­

gitur.
K Post Nonam, celebrata Missa, term ina­

tur Officium  Commemorationis Om nium 
Fidelium  Defunctorum  ; et Vesperae dicun­
tur de sequenti Officio, ut in I Vesperis.

DIE 3 NOVEMBRIS

DE III DIE IN FR A O C T A V A M  
O M N IU M  SA N C T O R U M

SEMIDUPLEX

•
IN  II NOCTURNO  

L E C T IO  IV

De serméne sancti Bedæ Venerabilis, Presbÿteri.
Sermo 18 de Sanctis.

*rf"\ULLA erit tunc usquam discOrdia, sed cuncta cdn- 
JL%h  sona, cuncta conveniéntia ; quia omnium erit 
Sanctérum una concOrdia, pax cuncta et lætitia cOn- 
tinet, tranquilla sunt Omnia et quiéta. Jugis splendor, 
non iste qui nunc est, sed tanto clarior, quanto feli­
cior ; quia civitas, ut légitur, illa non egébit lümine 
solis, sed Dominus omnipotens illuminabit eam, et 
lucérna ejus est Agnus. Ibi Sancti fulgébunt ut stellae
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3 NOV. IIIe JOUR DANS OCT. TOUSSAINT

servantes, la rémission de tous leurs péchés, afin que 
rindulgence qu’ils ont toujours désirée, leur soit obtenue 
par ces pieuses supplications. Vous qui vivez et régnez 
avec Dieu le Père.

V. Le repos éternel donnez-le-leur, Seigneur. RJ. Et 
que la lumière perpétuelle luise sur eux.

V. Qu’ils reposent en paix. R?. Ainsi soit-il.

Ainsi finit None, sans autre addition.
Après None, la messe étant célébrée, 

l’Office de la Commémoraison de tous les 
Fidèles Défunts est terminé et l’on dit les 
IeB Vêpres, de l’Office suivant.

3 NOVEMBRE

TROISIÈM E JOUR D ANS L ’O C TA V E  
DE L A  T O U SSA IN T

SEM1DOUBLE

•
A U  NOCTURNE  

L E Ç O N  IV
Du sermon de saint Bède le Vénérable, prêtre.

Sermon 18 sur les Saints.

H lors on ne verra jamais plus de discorde, mais tout 
s’harmonisera, tout s’accordera ; car il y aura unité 

de tous les Saints, la paix et la joie engloberont toutes 
choses, tout sera tranquille et calme. Une continuelle 
clarté, non pas celle de maintenant, mais d’autant plus 
éclatante qu’elle sera plus heureuse. Car cette cité, comme 
on le lit, n'aura pas besoin de la lumière du soleil, mais 
le Seigneur tout-puissant V éclairera, et sa lampe, c'est 
VAgneau1. Là brilleront les Saints, comme des étoiles, pour

i. Apoc. XXI ,
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in perpétuas aeternitates, et sicut splendor firmaménti 
qui erûdiunt multos.

R7. Abstérget Deus omnem lâcrimam ab ôculis San­
ctorum : et jam non erit âmplius neque luctus, neque 
clamor, sed nec ullus dolor, * Quôniam priôra transié- 
runt. Ÿ. Non esûrient, neque sitient âmplius, neque 
cadet super illos sol neque ullus æstus. Quôniam.

Qu a pr o pte r  nox ibi nulla, nullae ténebrae, con- 
cürsus nûbium nullus, nec frigoris aut ardoris 

aspéritas ulla. Sed talis quaedam erit rerum tempéries, 
qualem nec ôculus vidit, nec auris audivit, nec in cor 
hominis ascéndit, nisi illôrum qui ea pérfrui digni 
inveniûntur, quorum nomina scripta sunt in libro 
vitae ; qui et lavérunt stolas suas in sanguine Agni, 
et sunt ante sedem Dei serviûntque ei die ac nocte. 
Non est senéctus ibi, nec senectûtis miséria, dum 
omnes occürrunt in virum perfectum, in mensûram 
aetatis plenitüdinis Christi.

IV. Pretiosa in conspéctu Dômini * Mors Sancto­
rum ejus. t .  Custodit Dôminus ômnia ossa eôrum, 
unum ex his non conterétur. Mors.

eru m ,  super haec ômnia est consociari Angelo­
rum et Àrchangelôrum coetibus, Thronis étiam 

et Dominationibus, Principatibus et Potestatibus, om- 
niümque caeléstium supernarum Virtûtum contubér- 
niis pérfrui, et intuéri âgmina Sanctorum splendidius 
sidéribus micantia, Patriarcharum fide fulgéntia, Pro-

i .  Daniel X I I , — 2. I Cor. II, g. — 3. Apoc. V I I , 14. —
-l. Ephes. IV, 13. l  a parole de S. Paul, en son sens littéral et premier, 
s’applique à la croissance de notre vie spirituelle, et non pas à l’état 
du corps ressuscité. L’opinion que nous ressusciterons tous à l ’âge 
du Christ est la plus commune, mais n’est pas universelle, et il y a

L E C T IO  V

L E C T IO  V I
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des éternités sans fin, et ceux qui en auront instruit beaucoup 
auront Véclat du firmament1.

R7. Dieu essuiera toute larme de leurs yeux et il n’y 
aura plus alors, ni deuil, ni cri, ni aucune douleur, 
* Parce que les premières choses auront passé. Ÿ. Ils 
n’auront plus faim, ni soif, et le soleil et la chaleur ne les 
accableront plus. Parce que.

L E Ç O N  V

Hussi bien n’y aura-t-il là aucune nuit, pas de ténè­
bres, pas d’amoncellement de nuages, nul excès 

dans le froid ou la chaleur ; mais une harmonie dans les 
choses, comme Vœil rCen a point vu, ni /’oreille entendu, 
comme il rïen est jamais monté au cœur de Vhomme1, 
sinon de ceux trouvés dignes d’en jouir, dont les noms 
sont écrits au livre de vie, qui ont lavé leurs robes dans le 
sang de VAgneau, et sont devant le trône de Dieu, le servant 
jour et nuit3. On n’y trouve point la vieillesse, ni les 
misères des vieillards, car chacun est en Vachèvement 
de son être, à la mesure de la stature parfaite du 
Christ4.

1 .̂ Elle a du prix au regard du Seigneur, * La mort 
de ses Saints. V. Le Seigneur garde tous leurs os, pas un 
seul ne sera brisé. La mort.

L E Ç O N  V I

^ ais par-dessus tout cela il y a la joie d’être associé 
aux chœurs des Anges et des Archanges, de jouir 

de l’intimité des Trônes et des Dominations, des Prin­
cipautés et des Puissances, et de toutes les très hautes 
Vertus du ciel, de voir les armées des Saints brillant avec 
plus d’éclat que les astres, les Patriarches rayonnant de foi, 
les Prophètes joyeux de leur espérance, les Apôtres, au

des Pères et des théologiens qui pensent que la diversité des âges 
fait partie de la beauté du ciel et que les défunts garderont, de l’Age 
où ils sont morts, les caractéristiques compatibles avec l ’état et la vie 
du corps glorieux.
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phetârum spe lætântia, Apostolorum in duédecim 
tribubus Israël orbem judicantia, Mârtyrum purpü- 
reis victôriæ corônis lucéntia, Virginum quoque choros 
candéntia serta gestantes inspicere.

1̂ . Stola jucunditâtis induit eos Dôminus : * Et 
corônam pulchritüdinis posuit super capita eorum.
V. Cibavit illos Dôminus pane vitæ et intelléctus : et 
aqua sapiéntiæ salutâris potavit illos. Et. Gloria. Et.

IN  III NOCTURNO

L E C T IO  VII

Léctio sancti Evangélii secûndum Matthaëum.
Cap. V, 1-12.

IN illo témpore : Videns Jesus turbas, ascendit in 
montem, et cum sedisset, accessérunt ad eum 

discipuli ejus. Et réliqua.
De homilia sancti Augustini Episcopi.

Liber 1 de Sermone Domini in monte, cap. 2.

B e a t i  mundo corde ; quoniam ipsi Deum vidé- 
bunt. Quam ergo stulti sunt, qui Deum istis 

exterioribus ôculis quaerunt, cum corde videâtur, sicut 
alibi scriptum est : Et in simplicitate cordis quærite 
illum. Hoc est enim mundum cor, quod est simplex 
cor. Et quemadmodum lumen hoc vidéri non potest, 
nisi oculis mundis, ita nec Deus vidétur, nisi mundum 
sit illud quo vidéri potest. Beati pacifici ; quoniam 
ipsi filii Dei vocabuntur. In pace perfectio est, ubi 
nihil repûgnat ; et ideo filii Dei pacifici, quoniam 
nihil in his resistit Deo, et ütique filii similitûdinem 
patris habére debent.

IV. Amâvit eos Dôminus, et ornavit eos : stolam 
glôriæ induit eos, * Et ad portas paradisi coronavit
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milieu des douze tribus d’Israël, jugeant le monde, les 
Martyrs dont resplendissent les rouges couronnes de 
victoire, et de contempler aussi les chœurs de Vierges 
portant des guirlandes éclatantes de blancheur.

IV. D’une robe d’allégresse, le Seigneur les a revêtus ; 
* Et c’est une couronne de beauté qu’il a placée sur leurs 
têtes. V. Le Seigneur les a nourris du pain de vie et 
d’intelligence, et c’est de l’eau de la sagesse du salut 
qu’il les a abreuvés. Et. Gloire au Père. Et.

A U  IH'è,ne NOCTURNE

LEÇON  VII
Lecture du saint Évangile selon saint Matthieu.

Chapitre V, 1-12.

Gn ce temps-là, Jésus, voyant les foules, monta sur une 
montagne et, quand il se fût assis, ses disciples 

vinrent près de lui. Et le reste.

De l’homélie de saint Augustin, Évêque.
Livre 1 du Sermon du Seigneur sur la montagne, chap. 2.

Bienheureux les cœurs purs, car ils verront Dieu. 
Qu’ils sont sots ceux qui cherchent Dieu, avec 

leurs yeux extérieurs, puisque c’est le cœur qui le voit, 
comme il est écrit en un autre endroit : Et cherchez-le 
dans la simplicité du cœur1. Un cœur pur, en effet, c’est 
un cœur simple, et de même que notre lumière ne peut 
s’apercevoir qu’avec des yeux nets, ainsi Dieu ne se voit-il 
pas, à moins que ne soit pur ce par quoi on doit le voir. 
Bienheureux les pacifiques, parce quHÏs seront appelés fils 
de Dieu. La paix n’est parfaite que là où il n’y a plus 
d’opposition ; voilà pourquoi les fils de Dieu sont pacifi­
ques, rien en eux ne s’oppose à Dieu, et certes les fils 
doivent bien porter ressemblance de leur père.

IV. Le Seigneur les a aimés et parés ; il les a revêtus 
de la robe de gloire, * Et aux portes du Paradis, il les a

i .  Sagesse, I. i.
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cos. V. Induit eos Dominus loricam fidei, et ornâvit 
eos. Et.

LECTIO  VIII 
5# "\acific i autem in semetipsis sunt, qui, omnes 

ânimi sui motus componentes et subjiciéntes 
rationi, id est menti et spiritui, carnalésque concu- 
piscéntias habéntes edomitas, fiunt regnum Dei. In 
quo ita sunt ordinata omnia, ut id quod est in homine 
praecipuum et excéllens, hoc imperet, céteris non 
reluctantibus quæ sunt nobis bestiisque commünia ; 
atque idipsum quod excéllit in homine, id est mens 
et ratio, subjiciatur potiori, quod est ipsa Veritas, 
unigénitus Filius Dei. Neque enim imperare inferio­
ribus potest, nisi superiori se ipse subjiciat. Et hæc 
est pax, quæ datur in terra hominibus bonæ volunta­
tis ; hæc vita consummati perfectique sapiéntis.

R?. Vidi conjunctos viros, habéntes spléndidas ve­
stes, et Angelus Domini locütus est ad me, dicens : 
* Isti sunt viri sancti facti amici Dei. V. Vidi Angelum 
Dei fortem, volantem per médium cælum, voce magna 
clamantem et dicéntem. Isti. Gloria Patri. Isti.

LECTIO  IX

» E hujusmodi regno pacatissimo et ordinatissimo 
missus est foras princeps hujus sæculi, qui per- 

vérsis inordinatisque dominatur. Hac pace intrinsecus 
constituta atque firmata, quascumque persecutiones 
ille, qui foras missus est, forinsecus concitaverit, auget 
gloriam quæ secundum Deum est ; non aliquid in illo 
aedificio labefactans, sed deficiéntibus machinis suis 
innotéscere faciens, quanta firmitas intus exstructa sit. 
Ideo séquitur : Beâti qui persecutionem patiüntur pro­
pter justitiam ; quoniam ipsorum est regnum caelorum.

Vesperæ de sequenti.
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couronnés. Ÿ. Le Seigneur les a revêtus de la cuirasse 
de la foi et il les a parés. Et aux portes.

LEÇON VIII

Or ils sont pacifiques en eux-mêmes, ceux qui ordon­
nent tous les mouvements inférieurs et les soumet­

tent à la raison, c’est-à-dire à Pintelligence et à l’esprit, 
et qui, ayant dompté leurs désirs charnels, deviennent 
royaume de Dieu. En ce royaume, tout est si bien ordonné, 
que ce qui est supérieur et plus élevé dans l’homme tient 
le pouvoir, sans résistance de la part de ce qui nous est 
commun avec les bêtes ; et ce à quoi appartient l’excellence 
en l’homme, à savoir l’intelligence et la raison, se soumet 
à ce qui est encore plus grand, à la vérité elle-même, 
au Fils unique de Dieu. Il est impossible à l’esprit de 
commander aux forces inférieures, s’il ne se soumet pas 
lui-même à ce qui le dépasse. Voilà ce qu’est la paix donnée 
sur terre aux hommes de bonne volonté, voilà la vie 
du sage achevé et parfait.

IÇ. J’ai vu des hommes assemblés, portant de splendides 
vêtements, et l’Ange du Seigneur me parla en disant : 
* Ceux-ci sont des hommes saints, devenus les amis 
de Dieu. V. J’ai vu un ange de Dieu, fort, volant au milieu 
du ciel, criant d’une voix puissante et proclamant. Ceux-ci. 
Gloire au Père. Ceux-ci.

LEÇON IX

C’e st de ce royaume très calme et très ordonné, qu’a 
été chassé le prince de ce monde, qui commande 

aux pervers et aux désordonnés. Grâce à cette paix ainsi 
réalisée et affermie au dedans, toutes les persécutions que 
suscite au dehors celui qu’on a chassé, augmentent la 
gloire qui est selon Dieu. Il ne détruit rien en cet édifice, 
mais montre, par la faiblesse de ses instruments, quelle 
force se trouve établie en dedans. Voilà pourquoi on lit 
ensuite : Bienheureux ceux qui souffrent persécution pour 
la justicey car le royaume des deux est à eux.

Vêpres du suivant.
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DIE 4 NOVEMBRIS

S. C A R O LI, EPISCOPI E T  CONFESSORIS

c c le s ia m  tuam, Dômine, sancti Câroli Confessô- 
ris tui atque Pontificis continua protectiône 

custodi ; ut, sicut illum pastorâlis sollicitûdo glorio­
sum réddidit : ita nos ejus intercéssio in tuo semper 
faciat amôre fervéntes. Per Dôminum.

Et fit Com m em oratio praecedentis diei 
infra Octavam .

Ant. O  quam gloriosum est regnum * in quo cum 
Christo gaudent omnes Sancti, amicti stolis albis 
sequüntur Agnum quocûmque ierit!

V. Exsultabunt Sancti in gloria. IV. Lætabûntur 
in cubilibus suis.

m n ip o te n s  sempitéme Deus, qui nos omnium
Sanctorum tuôrum mérita sub ima tribuisti 

celebritâte venerari ; quæsumus ; ut desideratam no­
bis tuae propitiationis abundantiam, multiplicâtis in­
tercessoribus, largiàris. (Per Dôminum.)

Si vero die 3 Nov. celebrata fuerit Comme* 
moratio Omnium Fidelium  Defunctorum, 
pro Com. Octavae sumuntur seq. Ant. et y . 
de I Vesp.

Ant. Angeli, * Archàngeli, Throni et Dominationes, 
Principatus et Potestates, Virtütes cælôrum, Chérubim 
atque Séraphim, Patriârchæ et Prophétæ, sancti legis

DUPLEX
Si de hoc Festo in I Vesperis facta fuerit 

tantum  Commemoratio, m. t. v.

O ratio

O ratio
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4 NOVEMBRE

SA IN T  CH ARLES, ÉVÊQUE E T  CON FESSEU R

DOUBLE
(m. t. v.) si, aux Ies Vêpres, on fait seulement Mé 

moire de cette Fête.

otre Église, Seigneur, gardez-la sous la continuelle
protection de saint Charles, votre Confesseur, pour 

que tout comme sa sollicitude pastorale Ta rendu glorieux, 
ainsi son intercession nous rende fervents en votre amour. 
Par Notre-Seigneur.

Et Ton fait M émoire du jour précédent 
pendant l’Octave.

A nt. O combien est glorieux le règne dans lequel, avec 
le Christ, se réjouissent tous les Saints ; vêtus de blanches 
robes, ils suivent l’Agneau partout où il va.

V. Ils exulteront, les Saints, en gloire. R?. Ils se réjoui­
ront sur leurs lits de repos.

ÜIEU tout-puissant et éternel, qui nous permettez de 
vénérer en une seule solennité, les mérites de tous 

vos Saints, nous vous demandons de nous donner large­
ment, à cause de la multiplication de nos intercesseurs, 
l’abondance désirée de votre miséricorde. Par Notre- 
Seigneur.

Mais si le 3 Novembre, on a célébré la  Com ­
mémoraison de tous les Fidèles Défunts, 
on prend, pour Mémoire de l’Octave, l’Ant. 
et le y . des Ières Vêpres.

Ant. Anges et Archanges, Trônes et Dominations, 
Principautés et Puissances, Vertus des cieux, Chérubins 
et Séraphins, Patriarches et Prophètes, saints Docteurs de

Oraison

Oraison
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Doctôres, Apostoli, omnes Christi Martyres, sancti 
Confessôres, Virgines Dômini, Anachoritæ, Sanctique 
omnes, intercédite pro nobis.

?. Laetamini in Domino et exsultate justi. IV. Et 
gloriamini, omnes recti corde.

Oratio ut supra.
Deinde Commem. Ss. Vitalis et A grico le  

M artyrum .
A n t. Istorum est enim * regnum cælôrum, qui con- 

tempsérunt vitam mundi, et pervenérunt ad præmia 
regni, et lavérunt stolas suas in sanguine Agni.

V. Lætâmini, ut supra.
Vel, si jam  hic Versus recitatus est, )T. : Ex-

sultâbuntj p. 80.

Oratio

læ solémnia colimus, eorum apud te intercessiônibus 
adjuvémur. Per Dominum.

JN II NOCTURNO  

L E C T IO  IV

Ca r o lu s ,  Mediolani nobili Borromæorum familia 
natus, quanta futürus esset sanctitate conspicuus 

divina lux super pariéntis matris cubiculum noctu 
coruscans praesignavit. A  pueritia clericali militiae 
adscriptus, abbatia postmodum insignitus, patrem 
admonuit ne réditus in rem familiarem converterén- 
tur ; quorum ipse nactus administrationem, quidquid 
supérerat, expendébat in pauperes. Adolescens libe­
ralibus disciplinis Papiae operam dedit. Castitatem 
adeo coluit, ut impudicas étiam mulieres, ad labe­
factandam ejus pudicitiam pluries immissas, invicta 
constantia fugaverit. Vigésimum tértium ætâtis annum

81



4 NOVEMBRE S . CHARLES ÈV. ET CONF.

la loi, Apôtres, vous tous Martyrs du Christ, saints Con­
fesseurs, Vierges du Seigneur, Anachorètes, Saints de tout 
Ordre, intercédez pour nous.

V. Réjouissez-vous dans le Seigneur et exultez, ô justes.
Et soyez glorifiés, vous tous qui avez le cœur droit.

Oraison comme plus haut.
Ensuite Mémoire des Ss. Vital et Agricole, 

M artyrs.
Ant. C ’est bien à ceux-ci qu’appartient le royaume 

des cieux, à ceux qui ayant méprisé la vie du monde, 
sont parvenus aux récompenses du royaume, et ont lavé 
leurs robes dans le sang de l’Agneau.

V. Réjouissez-vous, comme plus haut.
O u , si on l ’a  déjà d it : V. : Ils exulteront, 
p. 80.

Oraison

Hccordez à notre demande, Dieu tout-puissant, que 
célébrant la solennité de vos saints Martyrs, Vital 

et Agricole, nous soyons aidés auprès de vous par leurs 
intercessions. Par Notre-Seigneur.

A U  II1*™ NOCTURNE  

L E Ç O N  IV

Charles naquit à Milan, de la noble famille des 
Borromée. Une lumière divine, brillant la nuit au- 

dessus du lit où sa mère le mettait au monde, indiqua 
par avance combien il devait être admirable en sainteté. 
Inscrit dès sa jeunesse à la milice cléricale, puis pourvu 
d’une abbaye, il insista auprès de son père pour que les 
revenus ne fussent pas incorporés à sa fortune ; il en prit 
lui-même l’administration, donnant aux pauvres le super­
flu. Jeune homme, il étudia, à Pavie, les disciplines 
libérales. Il eut un tel amour de la chasteté, qu’il alla 
jusqu’à repousser, avec une indomptable fermeté, des 
femmes impudiques soudoyées à plusieurs reprises pour
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agens, a Pio quarto ejus avûnculo in sacrum cardina­
lium collégium cooptatus, insigni pietatis ac virtutum 
omnium splenddre prælûxit. Mox ab eodem Medio- 
lanénsis archiepiscopus creatus, in eo plûrimam ope­
ram adhibuit, ut, juxta sacrosanctum Tridentinum 
concilium, quod ejus potissimum sollicitùdine jam 
tum füerat absolûtum, ecclésiam sibi commissam 
componeret ; atque, ut depravatos plebis suae mores 
reformaret, praeter iteratam saepius synodorum cele- 
bratidnem, seipsum eximiae sanctitatis praebuit exém- 
plar. In profligandis haereticis e pàrtibus Rhætôrum 
et Helvetiorum, quorum plürimos ad christiânam 
fidem convértit, maxime laboràvit.

R7. Invéni David, p. [117].

  L E C T IO  V
“p E u ju s  viri caritas praecipue enituit, cum, Uritâno 

principatu véndito, prétium univérsum, ad qua­
draginta aureorum millia, una die in pâuperes eroga­
vit. Nec mindre pietate viginti millia, quae sibi füerant 
legata, distribuit. Ecclesiasticos provéntus, quibus ab 
avûnculo copidse füerat cumulâtus, dimisit, non- 
nùllis reténtis, quibus ad prdprios usus et egenorum 
necessitates utebdtur. Quo témpore pestis Mediolani 
grassabatur, domésticam supelléctilem, ne relicto sibi 
léctulo, in edsdem aléndos cdntulit, super nuda in 
pdsterum tabula decùmbens ; eodem morbo laboran­
tes sédulo invisens, patémo reficiébat afféctu, et 
Ecclésiæ sacraménta prdpnis ipse mânibus admini­
strans, mirum in modum solabatur. Humillimis inté­
rim précibus reconciliator accédens, püblica supplica­
tione indicta, fune sibi ad collum alligâto, nudis 
pédibus étiam offendiculo cruentatis, crucem baju­
lans, semetipsum pro peccatis pdpuli hostiam offerens, 
divinam indignationem avértere satagébat. Ecclesiâ-
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lui faire perdre sa pureté. A vingt-trois ans, Pie IV, son 
oncle, l’admit au Sacré Collège des Cardinaux, et il y brilla 
plus que les autres, par sa piété insigne et l’éclat de toutes 
les vertus. Bientôt créé, par ce même oncle, Archevêque 
de Milan, il mit toute son activité à organiser l’Église 
à lui confiée, d’après les prescriptions du saint Concile 
de Trente, à l’achèvement duquel sa sollicitude avait 
grandement contribué. Pour réformer les mœurs corrom­
pues de son peuple, outre la célébration de nombreux 
synodes, il donna à tous l’exemple d’une grande sainteté. 
Il travailla beaucoup contre les hérétiques de Rhétie et 
de Suisse, et en ramena un grand nombre à la foi chré­
tienne.

IV. J’ai trouvé, p. [117].
L E Ç O N  V

T J iA charité de cet homme se manifesta surtout après 
la vente du principat d’Urita, dont il distribua en 

un jour, aux pauvres, tout le prix, quarante mille pièces 
d’or. Il donna encore, avec non moins de bonté, les 
vingt mille qui lui avaient été laissées. Il se débarrassa 
des bénéfices ecclésiastiques dont son oncle l’avait abon­
damment pourvu, n’en gardant qu’un petit nombre, pour 
ses propres dépenses et les besoins des pauvres. Au temps 
où la peste dévastait Milan, il donna pour nourrir ces 
mêmes pauvres, tout son mobilier, sans même se réserver 
un lit, couchant dès lors sur une planche nue. Il visitait 
avec soin ceux qui étaient atteints par cette maladie, les 
réconfortait paternellement, et leur administrait lui-même 
les sacrements de l’Église, les consolant d’une manière 
admirable. Se faisant, en même temps, par de très humbles 
supplications, médiateur auprès de Dieu, il ordonna des 
prières publiques et, la corde au cou, les pieds nus et 
sanglants, une croix sur les épaules, il s’efforçait, en s’of- 
frant lui-même comme hostie pour les péchés du peuple, 
de détourner la colère de Dieu. Il fut un ardent défenseur

Bréviaire f. *3
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sticæ libertatis fuit acérrimus propugnator. Disciplinae 
vero restituéndæ sollicitus, a seditiosis, dum orationi 
insisteret, torménti béllici laxata rota, igneo glôbulo 
percûssus, divina virtute servatur illæsus. 

lÿ. Pôsui, p. [i i 8].

L E C T IO  V I

HBSTINENTIA fuit admirdbili ; jejunabat saepissime, 
pane tantum et aqua, solis quandôque lupinis 

ccnténtus. Nocturnis vigiliis, asperrimo cilicio, assi­
duis flagéllis corpus domabat. Humilitatis ac mansue- 
tùdinis studiosissimus fuit. Orationem ac verbi Dei 
praedicationem, gravissimis licet curis occupdtus, 
numquam intermisit. Multas ecclésias, monastéria, 
collegia aedificavit. Plura scripsit, ad episcopdrum 
præsértim instructiônem utilissima ; cujus étiam ôpera 
parochorum catechismus prodiit. Demum, in solitûdi- 
nem Varâlli montis, ubi sculptis imaginibus Domini­
cae passionis mystéria ad vivum repraesentantur, se­
cessit ; ibique, diebus aliquot voluntaria castigatione 
âsperam, sed Christi dolérum meditatiénibus suâvem 
vitam ducens, in febrim incidit. Mediolânum revér- 
sus, ingravescénte morbo, cinere ac cilicio coopértus, 
et oculis in Crucifixi imaginem defixis, migravit in 
caelum, aetatis anno quadragésimo séptimo, Domini 
vero millésimo quingentésimo octogésimo quarto, 
tértio Nonas Novémbris. Quem, miraculis clarum, 
Paulus quintus Pontifex maximus in Sanctorum nû- 
merum rétulit.

Iÿ. Iste est, qui, p. [n8].
Pro hoc Festo simplificato :

L E C T IO  IX

Ca k o l u s ,  Mediolani nobili Borromaeérum familia 
natus, cum vigésimum tértium aetatis annum
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de la liberté de l’Église. Plein d’ardeur pour restaurer 
la discipline, il fut atteint par la balle brûlante d’un coup 
d’arquebuse tiré sur lui par des séditieux, mais gardé 
sain et sauf par la puissance divine, 

ïÿ. J’ai mis, p. [118].

L E Ç O N  V I
|C£on abstinence fut admirable ; il jeûnait très souvent 

au pain et à l’eau, se contentant parfois de légumes. 
Il domptait son corps par les veilles, un très rude cilice, 
et de fréquentes disciplines. Il fut très attentif à pratiquer 
l’humilité et la douceur ; jamais il n’omit ses prières et 
ses prédications, malgré de très lourdes charges. Grand 
bâtisseur d’églises, de monastères et d’écoles, il écrivit 
aussi de nombreux ouvrages très utiles, surtout pour 
l’instruction des évêques ; et c’est encore par ses soins 
que fut publié un catéchisme pour les prêtres. Enfin, il se 
retira dans la solitude, au mont Varalle, où sont sculptés, 
de façon très expressive, les mystères de la Passion 
de Notre-Seigneur ; et là, au bout de quelques jours 
d’une vie rude à raison de ses mortifications volontaires, 
mais adoucie par la méditation des douleurs du Christ, 
il fut pris de fièvre. De retour à Milan, voyant s’aggraver 
la maladie, il se couvrit de cendre, prit un cilice et, les 
yeux fixés sur le crucifix, partit pour le ciel, à quarante- 
sept ans, en mil cinq cent quatre-vingt-quatre, le trois 
des Nones de Novembre. Rendu célèbre par ses miracles, 
il fut placé au nombre des Saints par le souverain Pontife 
Paul V.

Fÿ. Voici celui qui, p. [118].
Pour cette Fête simplifiée :

L E Ç O N  IX

Charles, né à Milan, de la noble famille des Borromée, 
fut admis, à l’âge de vingt-trois ans, par Pie IV,
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ageret, a Pio quarto ejus avunculo in sacrum cardi­
nalium collegium cooptatus est. Mox ab eodem Me- 
diolanénsis archiepiscopus creatus, in eo plûrimam 
operam adhibuit, ut juxta sacrosanctum Tridentinum 
concilium, quod ejus potissimum sollicitûdine jam 
tum fûerat absolutum, ecclésiam sibi commissam 
componeret. Peste Mediolani grassânte, domésticam 
supelléctilem in egénos aléndos contulit ; eoque morbo 
laborantes sédulo invisens, mirum in modum solaba­
tur, Ecclésiæ sacraménta propriis ipse manibus admi­
nistrans. Ecclesiasticae libertatis acérrimus fuit propu­
gnator, pluraque scripsit ad episcoporum praesertim 
instructionem utilissima ; cujus étiam opera parocho­
rum catechismus prodiit. Mediolani obiit aetatis suae 
anno quadragésimo séptimo, tértio Nonas Novémbris. 
Quem, miraculis clarum, Paulus quintus in Sancté- 
rum nümerum retulit.

In m  Nocturno, Homilia in Ev. : Homo 
péregre, de Com m . Conf.Pont. i  loco, p. [122].

Pro Ss. Vitale et Agricola, M artyribus.

itAlis et Agricola ejus dominus, in persecutione
Diocletiani et Maximiani, Bononiae ob Jesu 

Christi praedicationem comprehénsi sunt. Cumque 
Vitalis, quo magis précibus et minis tentarétur ut 
senténtiam mutaret, eo magis se Christi cultorem 
ac servum profiterétur ; vàrio tormentorum généré 
cruciatus, constanter ômnia pérferens, in oratione 
spiritum Deo réddidit. Agricola vero, cum ejus sup­
plicium dilatum esset, si forte, torméntis servi per- 
métus, Christo vellet renuntiare, ejus exémplo magis 
confirmatus est. Itaque, cruci affixus. Vitali servo 
consors et socius fuit nobilis martyrii. Eorum corpora 
ad Judaeorum sepulcra cum essent humata, a sancto

LECTIO IX
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son oncle, au Sacré Collège des Cardinaux, et, par lui 
aussi, créé peu après archevêque de Milan, il mit toute 
son activité à organiser l’Église à lui confiée, d’après les 
prescriptions du saint concile de Trente, à l’achèvement 
duquel sa sollicitude avait grandement contribué. Durant 
la peste de Milan, il donna, pour nourrir les pauvres, 
tout son mobilier ; et visitant avec soin les pestiférés, 
il les consolait admirablement, leur administrant de 
ses propres mains les sacrements de l’Église. Il fut 
un ardent défenseur de la liberté de l’Église ; écrivit 
de nombreux ouvrages très utiles, surtout pour l’instruc­
tion des Évêques ; et fit même paraître un catéchisme 
pour les prêtres. Il mourut à Milan, à quarante-sept 
ans, le trois des Nones de Novembre. Devenu célèbre 
par ses miracles, il fut mis au nombre des Saints par

Au IIIe Nocturne, Homélie sur l’Év. : Un 
homme partant du Commun d'un Conf. Pont.
(I), p. [122].

Pour les Ss. Vital et Agricole, M artyrs :

LEÇON IX
ital et Agricole, son maître, furent arrêtés à Bologne,

durant la persécution de Dioclétien, pour avoir 
prêché Jésus-Christ. Comme Vital se proclamait adorateur 
et serviteur du Christ, avec d’autant plus d’insistance, 
qu’on en mettait davantage à le pousser par prières et 
menaces à changer ses sentiments, on le tortura de diverses 
façons ; après avoir tout supporté avec constance, il rendit 
en priant son esprit à Dieu. Son exemple affermit encore 
Agricole, dont on avait retardé le supplice pour voir si, 
ébranlé par les souffrances de son esclave, il renoncerait 
au Christ. C ’est ainsi que, crucifié, il fut le compagnon 
de son serviteur Vital, partageant avec lui la noblesse 
du martyre. Leurs corps, ensevelis près des tombeaux

Paul V.
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Ambrosio invénta, in sacrum celebrémque locum 
translata sunt.

Ad Laudes fit Com m em oratio Octavse :
Ant. T e  gloriosus * Apostolorum chorus, te Prophe­

tarum laudabilis nümerus, te Martyrum candidatus 
laudat exércitus, te omnes Sancti et elécti voce 
confiténtur unanimes, beâta Trinitas, unus Deus.

V. Exsultabunt Sancti in glôria. R7. Lætabùntur 
in cubilibus suis.

m n ip o te n s  sempitérne Deus, qui nos omnium
Sanctorum tuôrum mérita sub una tribuisti 

celebritate venerdri : quæsumus ; ut desideratam nobis 
tuæ propitiationis abundantiam, multiplicatis inter­
cessoribus, largiaris. (Per Dominum.)

Deinde Com m em . Ss. Vitalis et Agricolæ

Ant. Vestri capilli capitis * omnes numerati sunt : 
nolite timére : multis passéribus meliores estis vos.

V. Laetamini in Domino et exsultate, justi. R?. Et 
gloriamini, omnes recti corde.

lae solémnia colimus, eorum apud te intercessionibus 
adjuvémur. Per Dominum.

In Vesp. Com m em , sequentis.

O ratio

Mm. :

O ratio
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juifs, furent retrouvés par saint Ambroise et transférés 
en un lieu saint et célèbre.

A  Laudes, on fait Mémoire de l*Octave.
Ant. A vous, le glorieux chœur des Apôtres, à vous, 

le groupe illustre des Prophètes, à vous, la brillante 
armée des Martyrs, à vous, tous les Saints et les Élus 
chantent louange d’une voix unanime, bienheureuse Tri­
nité en un seul Dieu.

V. Ils exulteront, les Saints, en gloire. Fÿ. Ils se réjoui­
ront sur leurs lits de repos.

O raison
*#"Vïeu tout-puissant et éternel, qui nous permettez 

de vénérer en une seule solennité, les mérites de 
tous vos Saints, nous vous demandons de nous donner 
largement, à cause de la multiplication de nos interces­
seurs, l’abondance désirée de votre miséricorde. (Par 
Notre-Seigneur.)

Ensuite, Mémoire des Ss. Vital et Agricole, 
M artyrs :

Ant. Les cheveux de votre tête sont tous comptés ; 
ne craignez pas ; vous valez mieux que beaucoup de 
passereaux.

V. Réjouissez-vous, justes, dans le Seigneur, ty. Et 
soyez glorifiés, vous tous qui avez le cœur droit.

O raison

Hccordez à notre demande, Dieu tout-puissant, que 
célébrant la solennité de vos saints Martyrs, Vital 

et Agricole, nous soyons aidés auprès de vous par leurs 
intercessions. Par Notre-Seigneur.

Aux Vêpres, Mémoire du suivant.
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DIE 5 NOVEM BRIS

D E V  D IE  IN FR A  O C T A V A M  
O M N IU M  SA N C T O R U M

SEMIDUPLEX

Ant. Angeli, * Archângeli, Throni et Dominatiônes, 
Principâtus et Potestates, Virtùtes cælôrum, Chérubim 
atque Seraphim, Patriarchas et Prophétæ, sancti legis 
Doctôres, Apôstoli, omnes Christi Martyres, sancti 
Confesséres, Virgines Dômini, Anachoritæ, Sanctique 
omnes, intercédite pro nobis.

V. Lætâmini in Dômino et exsultate, justi, ty. Et 
gloriâmini, omnes recti corde.

Oratio : Omnipotens, ut supra» p. 85,
Si vero hac die faciendum non sit Offi­

cium de Octava :
A n t  O quam gloriôsum est regnum * in quo cum 

Christo gaudent omnes Sancti» amicti stolis albis 
sequûntur Agnum quocümque ierit!

Y. : Exsultâbunt et Oratio : Omnipotens, ut 
supra.

IN  II  N O C T U R N O  

L E C T IO  IV
De Sermône sancti Bedæ Venerabilis, Presbÿteri.

Sermo 18 de Sanctis.

Hd hanc igitur operum salutarium deléctet nos 
pervenire palmam. Libenter ac prompte certé- 

mus ; omnes in agone justitiæ, Deo et Christo spe- 
ctânte, curramus ; et, qui sæculo et mundo majores 
esse jam coepimus, cursum nostrum nulla sæculi cupi­
ditate tardémus. Si expeditos, si céleres in operis
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5 NOVEM BRE

CIN Q U IÈM E JOUR D AN S L ’O C T A V E  
D E L A  T O U SSA IN T

SEM1DOUBLE

Ant. Anges et Archanges, Trônes et Dominations, 
Principautés et Puissances, Vertus des deux, Chérubins 
et Séraphins, Patriarches et Prophètes, saints Docteurs de 
la loi, Apôtres, vous tous. Martyrs du Christ, saints Con­
fesseurs, Vierges du Seigneur, Anachorètes, Saints de 
tout ordre, intercédez pour nous !

V. Réjouissez-vous, justes, dans le Seigneur, ty. Et 
soyez glorifiés, vous tous qui avez le cœur droit.

Oraison : Dieu tout-puissant, comme ci- 
dessus, p. 85.

Mais, si ce jour-là, on ne doit pas faire 
l*Office de l'O ctave :

Ant. O combien est glorieux le royaume dans lequel, 
avec le Christ, se réjouissent tous les Saints ; vêtus de 
blanches robes, ils suivent l’Agneau partout où il va.

T. : Ils exulteront, et Oraison : Dieu tout- 
puissant, comme ci-dessus.

A U  NOCTURNE  

L E Ç O N  IV
Du Sermon de saint Bède le Vénérable, Prêtre.

Sermon 18 sur les Saints.

Hinsi donc, qu’il nous soit doux d’arriver à cette 
palme des œuvres salutaires. Combattons volontiers 

et sans retard, courons tous, sous le regard de Dieu et du 
Christ, dans l’arène de la justice. Et nous qui avons 
commencé de nous élever au-dessus de ce temps et de 
ce monde, ne laissons aucun désir temporel retarder
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agône curréntes, dies nos ùltimus invénerit, nusquam 
Dôminus méritis nostris déerit remunerator.

IV. Abstérget Deus omnem lacrimam ab oculis 
Sanctorum : et jam non erit âmplius neque luctus, 
neque clamor, sed nec ullus dolor, * Quoniam 
priora transiérunt. V. Non esûrient, neque sitient 
amplius, neque cadet super illos sol neque ullus æstus. 
Quoniam.

LECTIO V

Qui corônam in persecutiône purpûream pro pas­
sione donabit, ipse in pace vincéntibus, pro 

justltiæ méritis, dabit et candidam. Nam nec Abra­
ham, nec Isaac, nec Jacob ocdsi sunt, et tamen, fidei 
et justltiæ méritis honorati, inter Patriérchas primi 
esse meruérunt ; ad quorum congregatur convivium 
quisquis fidélis, et justus, et laudabilis invenitur. 
Mémores esse debémus, voluntatem non nostram, 
sed Dei facere debére ; quia qui fécerit ejus volunta­
tem, manet in ætérnum, quomodo et ille manet in 
ætérnum.

IV. Pretiosa in conspéctu Dômini * Mors Sancto­
rum ejus. V. Custodit Dôminus ômnia ossa eôrum, 
unum ex his non conterétur. Mors.

LECTIO VI

O q u a p ro p te r , carissimi, mente integra, fide firma, 
5 virtüte robûsta, caritate perfecta, parati ad om­

nem voluntatem Dei simus, conservantes fortiter 
Dominica mandata : in simplicitate innocéntiam in 
caritate concôrdiam, modéstiam in humilitâte, dili­
gentiam in administratione, vigilantiam in adjuvandis 
laborantibus, misericordiam in fovéndis paupéribus, 
in defendénda veritate constantiam, in disciplinæ 
severitate censüram, ne aliquid ad exémplum bonô-
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notre course. Si le dernier jour nous trouve dispos et 
courant dans l’arène des œuvres, jamais le Seigneur ne 
cessera de récompenser nos mérites.

Dieu essuiera toute larme de leurs yeux, et il n’y 
aura plus alors, ni deuil, ni cri, ni aucune douleur, 
* Parce que les premières choses auront passé. V. Ils 
n’auront plus faim, ni soif ; et le soleil et la chaleur ne les 
accableront plus. Parce que.

L E Ç O N  V
TT^ ui qui, pour les souffrances dans la persécution, 
J L j-  donnera la couronne pourpre, saura donner aussi 
la couronne blanche à ceux qui auront vaincu dans la paix, 
pour les mérites de leur justice. Abraham, Isaac et Jacob 
n’ont pas été tués et pourtant, ornés des mérites de leur 
foi et de leur justice, ils ont été dignes du premier rang 
parmi les Patriarches ; et tous ceux qui sont reconnus 
fidèles, justes et dignes de louange, sont réunis à leur 
table. Rappelons-nous que nous devons faire la volonté 
de Dieu et non la nôtre, parce que celui qui aura fait 
la volonté divine demeure éternellement, comme Dieu 
lui-même est éternel.

1 E l l e  a du prix, au regard du Seigneur, * La mort 
de ses Saints. V. Le Seigneur garde tous leurs os, pas 
un seul ne sera brisé. La mort.

L E Ç O N  V I

C ’est pourquoi, mes bien-aimés, avec l’âme pure, la foi 
solide, l’ardeur pleine d’énergie, la charité parfaite, 

soyons prêts à faire tout ce que Dieu voudra, gardons 
avec fermeté ses commandements, dans la simplicité 
l ’innocence, la concorde dans la charité, la modestie dans 
l’humilité, la diligence à rendre service, la vigilance à aider 
ceux qui souffrent, la miséricorde au réconfort des pauvres, 
la constance à défendre la vérité, le jugement dans la 
sévérité de la discipline, pour qu’en nous rien ne manque

87



5 NOV. DIE V INFRA OCT. OMN. SANCT.

rum factôrum desit in nobis. Hæc sunt enim vestigia 
quæ nobis Sancti quique, reverténtes in pâtriam, reli- 
quérunt, ut, illôrum sémitis inhæréntes, sequerémur 
et gâudia.

R7. Stola jucunditatis induit eos Dôminus : * Et 
corônam pulchritudinis pôsuit super câpita eôrum. 
t .  Cibâvit illos Dôminus pane vitæ et intelléctus : 
et aqua sapiéntiæ salutâris potâvit illos. Et. Glôria 
Patri. Et.

IN  III NOCTURNO

LECTIO vn
Léctio sancti Evangélii secûndum M atthéum.

Cap. V, 1-12.

IN illo témpore : Videns Jésus turbas, ascéndit in 
montem, et cum sedisset, accessérunt ad eum 

discipuli ejus. Et réliqua.
D e Homilia sancti Augustini Episcopi.

Liber 1 de Sermone Domtni in monte, cap. 3 et 4.

Ita q u e  in hoc tértio gradu, in quo sciéntia est, 
lugétur amissio summi boni, quia inhærétur ex- 

trémis. In quarto autem gradu labor est ; ubi vehe- 
ménter incûmbitur, ut sese ânimus avéllat ab eis, 
quibus pestifera dulcédine innéxus est. Hic ergo esu­
ritur et sititur justitia, et multum necessâria est forti- 
tûdo ; quia non relinquitur sine dolôre quod cum 
delectatione retinétur. Quinto autem gradu perseve­
rantibus in labôre datur evadéndi consilium ; quia, 
nisi quisque adjuvétur a superiôre, nullo modo sibi 
est idôneus ut sese tantis miseriarum implicaméntis 
expédiât. Est autem justum consilium, ut, qui se a 
potentiôri adjuvari vult, adjuvet et infirmiorem, in 
quo est ipse poténtior. Itaque, Beâti misericôrdes ; 
quia ipsorum miserébitur Deus.
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à l’exemple des bonnes œuvres. Car ce sont là les traces 
laissées par les Saints retournés à la patrie ; afin que, 
fidèles à leurs voies, nous les suivions aussi dans leur 
joies.

Tÿ. D’une robe d’allégresse, le Seigneur les a revêtus ; 
* Et c’est une couronne de beauté qu’il a placée sur leurs 
têtes. 9 . Le Seigneur les a nourris du pain de vie et 
d’intelligence, et c’est de l’eau de la sagesse du salut, 
qu’il les a abreuvés. Et. Gloire au Père. Et.

A U  IHième NOCTURNE

LEÇON vn  
Lecture du saint Évangile selon saint Matthieu.

Chapitre V, 1-12.

Gn ce temps-là, Jésus, voyant les foules, monta sur 
une montagne et, quand il se fut assis, ses disciples 

vinrent près de lui. Et le reste.
De l’Homélie de Saint Augustin, Évêque.

Livre 1 du Sermon du Seigneur sur la montagne, ch. 3 et 4.

Hinsi, à ce troisième degré, celui de la science, on 
pleure la perte du bien suprême, parce qu’on se 

voit attaché à ce qui est infime. Au quatrième degré, 
c’est l’effort, alors que l’esprit s’applique de toutes ses 
forces à se détacher de ce à quoi le liait une douceur 
pestilentielle. C ’est là qu’on a faim et soif de la justice, 
et la force est bien nécessaire, car on ne laisse pas sans 
douleur ce qu’on retient avec plaisir. Au cinquième 
degré, à ceux qui persévèrent dans la lutte, on conseille 
le bon moyen d’en sortir, car si l’on n’est pas aidé par 
un plus fort, on demeure incapable de rompre les liens 
de tant de misères. Voici ce conseil de bonne justice : 
que celui qui veut être aidé par un plus fort, aide le plus 
faible, par ce qu’il a de plus fort. C ’est pourquoi on lit : 
Bienheureux les miséricordieux, car Dieu leur fera miséri­
corde.
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î^. Amâvit eos Dominus, et ornâvit eos : stolam 
glôriæ induit eos, * Et ad portas paradisi coronavit 
eos. Induit eos Dôminus loricam fidei, et ornâvit 
eos. Et.

S e x t o  gradu est cordis munditia de bona conscien­
tia bonôrum operum, valens ad contemplandum 

summum illud bonum, quod solo puro et sereno 
intelléctu cerni potest. Postrémo est séptima ipsa sa- 
piéntia, id est, contemplatio veritatis, pacificans totum 
hominem, et suscipiens similitudinem Dei, quæ ita 
conclüditur : Beâti pacifici ; quoniam ipsi filii Dei 
vocabûntur. Octava tamquam ad caput redit, quia 
consummatum perfectûmque osténdit et probat. Ita­
que in prima et in octava nominatum est regnum 
cælôrum : Beâti pâuperes spiritu ; quoniam ipsorum 
est regnum cælôrum : et, Beâti qui persecutionem 
patiüntur propter justitiam; quoniam ipsorum est 
regnum cælôrum.

19. Vidi conjunctos viros, habéntes spléndidas ve­
stes, et Angelus Domini locutus est ad me, dicens : 
* Isti sunt viri sancti facti amici Dei. V. Vidi Angelum 
Dei fortem, volântem per médium cælum, voce magna 
clamantem et dicéntem. Isti. Gloria Patri. Isti.

um jam dicitur : Quis nos separabit a caritate
Christi? Tribulâtio, an angustia, an persecütio, 

an fames, an nuditas, an periculum, an glâdius? 
Septem sunt ergo, quæ perficiunt ; nam octava clari­
ficat, et quod perfectum est, demonstrat, ut per hos 
gradus perficiantur et céteri, tamquam a câpite rur­
sum exordiens. Videtur ergo mihi étiam septiformis 
operâtio Spiritus Sancti, de qua Isaias loquitur, his

L E C T IO  V III

L E C T IO  IX
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TÇ. Le Seigneur les a aimés et parés ; il les a revêtus 
de la robe de gloire, * Et aux portes du Paradis, il les a 
couronnés. V. Le Seigneur les a revêtus de la cuirasse 
de la foi et il les a parés. Et aux portes.

L E Ç O N  VIII

Hu sixième degré, il y a la pureté de cœur, venant de 
la bonne conscience des bonnes œuvres, capable 

de nous élever à la contemplation de ce souverain bien 
que seule peut voir une intelligence pure et sereine. 
Enfin, en septième lieu, vient la sagesse elle-même, la 
contemplation de la vérité, pacifiant tout l’homme, re­
cevant la ressemblance de Dieu, et dont il est dit en finis­
sant : Bienheureux les pacifiques, parce qu'ils seront appelés 
les fils de Dieu. La huitième sentence revient en quelque 
sorte au début, parce qu’elle en montre et en prouve 
l’achèvement et la perfection. Voilà pourquoi la première 
sentence et la huitième mentionnent le royaume des cieux : 
Bienheureux les pauvres en esprit, parce que le royaume des 
deux est à eux ; et : Bienheureux ceux qui souffrent persécu­
tion pour la justice  ̂parce que le royaume des cieux est à eux.

RJ. J’ai vu des hommes assemblés, portant de splendides 
vêtements, et l’Ange du Seigneur me parla en disant : 
* Ceux-ci sont des hommes saints, devenus les amis de 
Dieu. V. J’ai vu un Ange de Dieu, fort, volant au milieu 
du ciel, criant d’une voix puissante et proclamant. Ceux-ci. 
Gloire au Père. Ceux-ci.

L E Ç O N  IX

C’e st alors qu’on dit : Qui nous séparera de Vamour 
du Christ ? La tribulation, l'angoisse  ̂ la persécution, 

la faim> la misère, le péril, le glaive1 ? Il y a donc sept 
pratiques indiquées pour arriver à la perfection. La hui­
tième sentence éclaire le tout et montre la perfection 
réalisée. Il me semble donc que l’opération septiforme 
du Saint-Esprit, dont parle Isaïe, s’accorde bien avec ces

i .  Rom. V I I I , J5. — Cette pensée, dans le texte de S. Augustin, 
est étroitement unie à la dernière phrase de la Leçon VIII.
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grâdibus sententiisque congrûere. Sed interest ôrdi- 
nis ; nam ibi enumeratio ab excellentioribus cœpit, 
hic vero ab inferioribus. Ibi namque incipit a sapientia 
D ei, et désinit ad timorem Dei ; sed initium sapientiae 
timor Dômini est.

DIE 6 NOVEMBRIS

(PR O  G A LLIA )
In Ecclesiis consecratis excepta Cathedrali.

D E D IC A T IO  PROPRIÆ  ECCLESIÆ
DUPLEX I CLA SSIS CUM  O CTAVA COMMUNI

Omnia ut in Communi Dedicationis.
Fasc. 14, p. 78.
Diebus 7, 8, io, 11 et 12 Novembris.
In Ecclesiis consecratis Commemoratio 

Oct. Dedic. sive in Laudibus, sive in Vesperis 
ut notatur in fine Com m . Sanctorum,
p. [194]-

(Ubi non fit Officium  Dedicationis)

D E  V I D IE IN FR A  O C TA V A M  
O M N IU M  SA N CTO R U M

SEMIDUPLEX

•
IN  II NOCTURNO

L E C T IO  IV

Sermo sancti Bemârdi Abbatis
Sermo 2 de Festo Orrm. Ss.

Qu ia  Sanctorum omnium festivam hôdie, dilectis­
simi, omnique dignissimam devotiône memô-
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degrés et ces sentences. Mais Tordre change : là, Pénumé­
ration débute par les plus nobles, ici par les moindres. 
Là, en effet, on commence par la sagesse de Dieu, et Ton 
finit par la crainte de Dieu ; mais le commencement de la 
sagesse, c’est la crainte du Seigneur.

6 NOVEMBRE

( P O U R  L A  F R A N C E )

Dans les Églises consacrées sauf à la Cathédrale,

D ÉD ICACE D E L ’ÉG LISE PROPRE
DOUBLE DE P  CLASSE AVEC OCTAVE COMMUNE

Tout com m e au Commun de la  Dédicace, 
Fascicule 14, p . 78 .
Les jours suivants 7, 8, 10, n  et 12 No-* 

vem bre :
Dans les Églises consacrées, Mémoire de 

l ’Octave de la  Dédicace soit aux Laudes, soit 
aux Vêpres, comme elle est indiquée & la  fin 
du Commun des Saints, p. [194].

(O ù l’on ne fa it pas l’Office de la Dédicacé)

SIXIÈM E JOUR D AN S L ’O C TA V E  
D E L A  T O U SSA IN T

SEM IDOUBLE

•
A U  II1*™ NOCTURNE

LEÇON IV 
Sermon de saint Bernard, Abbé,

Sermon 2 de la fête de la Toussaint.
UISQUE nous célébrons aujourd’hui, mes bien-aimés, 

le souvenir joyeux et très digne de dévotion de»
90
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riam celebrâmus ; ôperae prétium puto, de commûni 
eôrum felicitate, in qua beâta jam réquie perfruûntur, 
et futüra quam præstolântur consummatione, adju- 
vànte Spiritu Sancto, sermônem fâcere caritati vestrae. 
Fidélis quippe sermo et omni acceptione dignus, ut, 
quos solémni veneratione proséquimur, étiam simili 
conversatione sequamur ; quos beatissimos praedica­
mus, ad eorum beatitüdinem tota aviditate currâmus ; 
quorum delectamur praeconiis, sublevémur eôrum 
patrociniis.

IV. Abstérget Deus omnem lâcrimam ab ôculis 
Sanctorum : et jam non erit àmplius neque luctus, 
neque clamor, sed nec ullus dolor, * Quôniam priôra 
transierunt. V. Non esürient, neque sitient amplius, 
neque cadet super illos sol, neque ullus aestus. Qu6- 
niam.

LECTIO V
Sermo 5 de eodem Festo, circa medium.

H d quid ergo Sanctis laus nostra? ad quid glori­
ficatio nostra? ad quid nostra haec ipsa solémni- 

tas? Quo eis terrénos honores, quos, juxta veracem 
Filii promissiénem, honorificat Pater caeléstis? quo 
eis praeconia nostra ? Pleni sunt. Prorsus ita est, dile­
ctissimi : bonorum nostrorum Sancti non egent, nec 
quidquam eis nostra devotione praestatur. Plane, quod 
eôrum memôriam veneramur, nostra Interest, non 
ipsôrum. Vultis scire quantum Interest nostra? Ego 
in me, fateor, ex hac recordatione séntio desiderium 
véhemens inflammari, et desidérium triplex.

IV- Pretiosa in conspéctu Dômini * Mors Sancto­
rum ejus. Ÿ. Custôdit Dôminus ômnia ossa eôrum, 
unum ex his non conterétur. Mors.

91



6  NOV. VIe JOUR D A N S OCT. TO U SSAIN T

tous les Saints, je crois important d’entretenir votre 
charité, avec l’aide du Saint-Esprit, de leur commun 
bonheur dans le bienheureux repos dont ils jouissent, 
et de la consommation future qu’ils attendent. C’est 
en effet une parole véridique et digne d’être reçue par 
tous, que nous devons suivre en imitant leur vie ceux 
que nous honorons d’un culte solennel, courir avec 
une avidité qui nous prenne tout entiers, à la béatitude 
de ceux que nous appelons très heureux, nous laisser 
entraîner par le secours de ceux dont les louanges nous 
ravissent.

Fÿ. Dieu essuiera toute larme de leurs yeux ; et il n’y 
aura plus alors, ni deuil, ni cri, ni aucune douleur, * Parce 
que les premières choses auront passé. V. Ils n’auront 
plus faim, ni soif ; et le soleil et la chaleur ne les accable­
ront plus. Parce que.

LEÇON V
Sermon 5 de la même fête, vers le milieu.

Que procure aux Saints notre louange ? notre glori­
fication ? cette cérémonie même ? A quoi ser­

vent les honneurs de la terre, à ceux que, selon la fidèle 
promesse du Fils, le Père céleste comble d’honneurs? 
Que leur apportent nos éloges ? Leurs désirs sont comblés. 
Il est très vrai, bien-aimés, que les Saints n’ont aucun 
besoin de nos biens et que notre dévotion ne leur donne 
rien. Évidemment, c’est dans notre intérêt, non dans le 
leur, que nous vénérons leur mémoire. Voulez-vous savoir 
combien c’est notre intérêt? Ce souvenir, je l’avoue et 
je le sens, allume en moi un désir véhément, et un triple 
désir.

IÇ. Elle a du prix au regard du Seigneur, * La mort 
de ses Saints. V. Le Seigneur garde tous leurs os, pas un 
seul ne sera brisé. La mort.
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L E C T IO  V I

V ulgo dicitur : Quod non videt oculus, cor non 
dolet. Oculus meus, memoria mea ; et cogitare 

de Sanctis, quodammodo eos vidére est. Sic nempe 
portio nostra in terra vivéntium ; nec modica sane 
portio, si tamen, ut decet, memoriam affectio comi- 
tétur : Sic, inquam, conversatio nostra in cælis est , 
verümtamen non sic nostra, sicut illorum. Ipsorum 
enim substantia ibi est, nostra autem desidéria ; ipsi 
per præséntiam, nos per memoriam ibi sumus.

lÿ. Stola jucunditatis induit eos Dominus : * Et 
coronam pulchritüdinis posuit super capita eorum.
V. Cibavit illos Dominus pane vitae et intelléctus : et 
aqua sapiéntiæ salutaris potavit illos. Et. Gloria 
Patri. Et.

IN  III NOCTURNO

L E C T IO  vn
Léctio sancti Evangélii secùndum Matthæum.

Cap. K, 1-12.

I N illo témpore : Videns Jésus turbas, ascéndit in 
montem, et cum sedisset, accessérunt ad eum 

discipuli ejus. Et réliqua.
De Homilia sancti Augustini Episcopi.

Liber 1 de Sermone Domini in monte3 cap. 4.

Quapropter, si gradâtim tamquam ascendentes 
numerémus, primus ibi est timor Dei, secünda 

pietas, tértia sciéntia, quarta fortitüdo, quintum con­
silium, sextus intelléctus, séptima sapiéntia. Timor 
Dei congruit humilibus ; de quibus hic dicitur : Beâti 
pauperes spiritu, quoniam ipsorum est regnum cæ-

i .  Ps. CXLI, 6. — 2. P h i l i p I I I , 20. — 3. Ces degrés sont les dons 
du S. Esprit. Les mots science, intelligence, conseil, etc., ne doivent
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L E Ç O N  V I

ON dit vulgairement : De ce que Toril ne voit pas, 
le cœur ne souffre pas. Mon œil, c’est mon souvenir, 

et penser aux Saints, c’est en quelque façon les voir. 
Voilà notre part dans la terre des vivantsx, et elle n’est pas 
des moindres, si toutefois l’amour suit le souvenir, comme 
il se doit. C’est de cette manière, dirais-je, que notre vie 
de société est dans les cieux2; cependant il n’en est pas de 
la nôtre comme de la leur ; la leur y est substantiellement, 
la nôtre y est par nos désirs ; ils sont eux-mêmes présents 
au ciel ; c’est par le souvenir que nous sommes là-haut:

IV. D’une robe d’allégresse, le Seigneur les a revêtus ; 
* Et c’est une couronne de beauté qu’il a placée sur leurs 
têtes. V. Le Seigneur les a nourris du pain de vie et 
d’intelligence, et c’est de l’eau de la sagesse du salut, 
qu’il les a abreuvés. Et. Gloire au Père. Et.

A U  IIP™ NOCTURNE

L E Ç O N  v n
Lecture du saint Évangile selon saint Matthieu.

Chapitre V, 1-12.

e N ce temps-là, Jésus, voyant les foules, monta sur 
une montagne, et, quand il fut assis, ses disciples 

vinrent près de lui. Et le reste.
De l’Homélie de saint Augustin, Évêque.

Livre 1 du Sermon du Seigneur sur la montagne, chap. 4.

CY ’est pourquoi, si nous comptons degrés par degrés, 
A comme en montant, le premier est la crainte de Dieu, 

le deuxième, la piété, le troisième, la science, le quatrième, 
la force, le cinquième, le conseil, le sixième, l’intelligence, 
le septième, la sagesse3. La crainte de Dieu convient aux 
humbles, dont il est dit ici : Bienheureux les pauvres 
d’esprit, car le royaume des cieux est à eux, c’est-à-dire

pas s’entendre ici au sens ordinaire, mais à celui qu’ils prennent dans 
les formules : don de science, don d’intelligence, don de conseil, etc.
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lôrum ; id est, non inflâti, non supérbi, de quibus 
Apostolus dicit : Noli altum sâpere, sed time ; id est, 
noli extolli. Pietas congruit mitibus ; qui enim pie 
quærit, honôrat sanctam Scriptüram, et non reprehén- 
dit quod nondum intélligit, et proptérea non resistit ; 
quod est mitem esse. Unde hic dicitur : Beâti mites ; 
quôniam ipsi hereditate possidébunt terram.

ïÿ. Amâvit eos Dôminus, et ornavit eos : stolam 
glôriæ induit eos, * Et ad portas paradisi coronavit 
eos. H. Induit eos Dôminus loricam fïdei, et omâvit 
eos. Et.

L E C T IO  vm
C T c ie n t ia  côngruit lugéntibus, qui jam cognové- 

• O  runt in Scriptûris, quibus malis vincti tenean­
tur, quæ tamquam bona et utilia ignorantes appetié- 
runt ; de quibus hic dicitur : Beâti qui lugent nunc. 
Fortitûdo côngruit esuriéntibus et sitiéntibus ; labo­
rant enim desiderântes gâudium de veris bonis, et 
amôrem a terrénis et corporalibus avértere cupiéntes ; 
de quibus hic dicitur : Beâti qui esuriunt et sitiunt 
justitiam. Consilium côngruit misericordibus ; hoc 
enim unum remédium est de tantis malis evadéndi, 
ut dimittâmus, sicut nobis dimitti vôlumus, et adju­
vemus, in quo pôssumus, âlios, sicut et nos, in quo 
non pôssumus, cûpimus adjuvâri ; de quibus hic dici­
tur : Beâti misericordes, quôniam ipsôrum miserebi­
tur Deus.

IV. Vidi conjûnctos viros, habéntes spléndidas ve­
stes, et Angelus Dômini locütus est ad me, dicens : 
* Isti sunt viri sancti facti amici Dei. V. Vidi An­
gelum Dei fortem, volântem per médium cælum, 
voce magna clamântem et dicéntem. Isti. Glôria Patri. 
Isti.
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ceux qui n’ont pas d’enflure, pas d’orgueil, et dont l’Apô­
tre dit : N ’exalte pas tes ambitions, mais crains1, c’est- 
à-dire « ne t’enorgueillis pas ». La piété convient aux doux ; 
car celui qui cherche avec piété honore la sainte Écri­
ture, ne critique pas ce qu’il n’a pas encore compris, 
et ainsi ne résiste pas, c’est-à-dire pratique la douceur. 
Voilà pourquoi il est dit ici : Bienheureux les doux, parce 
qu’ils posséderont la terre.

BJ. Le Seigneur les a aimés et parés ; il les a revêtus 
de la robe de gloire, * Et aux portes du Paradis, il les a 
couronnés. V. Le Seigneur les a revêtus de la cuirasse 
de la foi et il les a parés. Et aux portes.

L E Ç O N  VIII
T ^ a  science concerne ceux qui pleurent, qui ont appris 
JLL dans les Écritures à quels maux ils sont enchaînés, 
les ayant désirés, par ignorance, comme bons et utiles. 
C ’est à leur sujet, qu’il est dit ici : Bienheureux ceux qui 
pleurent maintenant. La force convient à ceux qui ont 
faim et soif ; car ils souffrent en désirant jouir des biens 
véritables et en souhaitant d’éloigner leur amour de ce 
qui est terrestre et corporel. A leur sujet il est dit ici : 
Bienheureux ceux qui ont faim et soif de la justice. Le conseil 
se rapporte aux miséricordieux, car l’unique remède pour 
échapper à de si grands maux, c’est de pardonner comme 
nous voulons qu’on nous pardonne, et d’aider les autres 
selon notre possible, si nous voulons être aidés en ce que 
nous ne pouvons faire. De ceux-là il est dit ici : Bien­
heureux ceux qui sont miséricordieux, car Dieu le sera pour 
eux. «

ïÇ\ J’ai vu des hommes assemblés, portant de splendides 
vêtements, et l’Ange du Seigneur me parla en disant : 
* Ceux-ci sont des hommes saints, devenus les amis de 
Dieu. V. J’ai vu un ange de Dieu, fort, volant au milieu 
du ciel, criant d’une voix puissante et proclamant. Ceux-ci. 
Gloire au Père. Ceux-ci.

i. Rom. X I ,  20.
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LECTIO IX

In t e l l e c t u s  côngruit mundis corde, tamquam pur­
gato oculo, quo cerni possit quod corporeus ocu­

lus non vidit, nec auris audivit, nec in cor hominis 
ascéndit ; de quibus hic dicitur : Beati mundo corde, 
quoniam ipsi Deum vidébunt. Sapientia côngruit 
pacificis, in quibus jam ordinata sunt ômnia, nullüs- 
que motus advérsus rationem rebéllis est, sed cuncta 
obtémperant spiritui hôminis, cum et ipse obtémperet 
Deo ; de quibus hic dicitur : Beati pacifici. Unum 
autem praemium, quod est regnum cælôrum, pro his 
gradibus varie n om in atum  est.

DIE 7 NOVEMBRIS

D E VII DIE IN FR A  O C T A V A M  
O M N IU M  SA N C T O R U M

SEMIDUPLEX

•
IN  II NOCTURNO

LECTIO IV 
Sermo sancti Joânnis Chrysôstomi.

Sermo de M art., quod aut imitandi sunt, aut non laudandi-

Qui Sanctorum mérita religiosa caritate mirâtur, 
quique justôrum glorias frequénti laude collo­

quitur, eôrum mores sanctos atque justitiam imitétur ; 
quoniam, quem deléctat Sancti alicüjus méritum, 
delectare debet par circa cultum Dei obséquium. 
Quare aut imitdri debet, si laudat ; aut laudàre non 
debet, si imitâri detréctat : ut, qui àlium laudat, 
laudâbilem se reddat ; et, qui Sanctorum mérita admi-
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L E Ç O N  IX
T “ V I n t e lu g e n c e  convient aux cœurs purs, comme 
J  A à l’œil sain, permettant de voir ce que Vœil du corps 
ri* a pas vu, ce que V oreille ri a pas entendu, et qui ri est pas 
monté au cœur de Vhomme 1. Pour eux il est dit ici : Bien­
heureux les cœurs purs, car ils verront Dieu. La Sagesse 
convient aux pacifiques, en qui tout est désormais ordon­
né, en qui ne se trouve aucun mouvement rebelle à la 
raison, mais où tout obéit à l’esprit de l’homme, et 
l’homme à Dieu. C’est d’eux qu’il est dit ici : Bienheureux 
les pacifiques. Et il n’y a d’ailleurs qu’une récompense, 
le royaume des cieux, mais elle est exprimée de diverses 
façons, selon chacun de ces degrés.

A U  IIièm' N O C T U R N E

L E Ç O N  IV
Sermon de saint Jean Chrysostôme.

Sermon sur les Martyrs qriil faut imiter, ou ne pas louer. 
elui qui, avec une religieuse estime, admire les

mérites des Saints, qui s’entretient souvent avec 
éloge des gloires des justes, doit imiter aussi leur vie 
sainte et leur justice ; parce que si l’on se complaît dans 
les mérites d’un Saint, on doit se complaire aussi dans une 
égale déférence pour le service de Dieu. Ainsi faut-il 
imiter, si l’on approuve, ou s’abstenir d’approuver, si l’on 
refuse d’imiter ; afin que celui qui en loue un autre, se

i. I  Cor. II, ç.

7 NOVEMBRE

SEPTIÈM E JOUR D AN S L ’O C TA V E  
D E L A  T O U SSA IN T

SEM IDOUBLE
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râtur, mirabilis ipse vitæ sanctitate reddatur. Nam, 
si proptérea justos fidelésque diligimus, quod in ipsis 
justitiam fidémque suspicimus, possumus nos quoque 
esse quod sunt, si faciamus ipsi quod faciunt.

Rf. Abstérget Deus omnem lacrimam ab oculis 
Sanctorum : et jam non erit amplius neque luctus, 
neque clamor, sed nec ullus dolor, * Quoniam priora 
transiérunt. V. Non esürient, neque sitient amplius, 
neque cadet super illos sol, neque ullus aestus. Quo­
niam.

eque enim difficile nobis est quod ab ipsis géritur
imitari, cum sine præcedénti exémplo ab anti­

quis talia gesta conspicimus, ut non ipsi aliorum 
æmuli redderéntur, sed aemulandae virtutis seipsos 
nobis præbérent exémplum ; ut, dum nos ex ipsis, 
et ex nobis alii proficiunt, sic Christus in suis semper 
servis in Ecclésia sancta laudétur. Unde, ab origine 
mundi, innocens Abel occiditur, Enoch Deo placens 
transfértur, justus Noë invenitur, Abraham fidélis 
probatur, Moyses mansuétus dignoscitur, Jesus ca­
stus, David lenis, Elias accéptus, Daniel sanctus, tres 
pueri victores redduntur,

IÇ. Pretiosa in conspéctu Domini * Mors Sancto­
rum ejus. V. Custodit Dominus omnia ossa eorum, 
unum ex his non conterétur. Mors.

H postoli, discipuli Christi, credéntium magistri 
habéntur ; e quibus eruditi Confessores fortis­

simi pugnant, Martyres perfécti triûmphant, et Chri­
stiani semper exércitus diabolum Deo armati debél- 
lant. In istis semper pares virtütes, dissimiles pugnae, 
gloriosae victoriae. Unde tu, Christiane, delicatus es

L E C T IO  V

L E C T IO  V I
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rende lui-même digne de louanges, et que celui qui admire 
les mérites des Saints, se rende admirable par la sainteté 
de la vie. Car si nous aimons les justes et les fidèles, 
pour cette raison qu’en eux nous découvrons la justice 
et la foi, nous pouvons aussi bien être ce qu’ils sont, 
si nous faisons ce qu’ils font.

R?. Dieu essuiera toute larme de leurs yeux, et il n’y 
aura plus alors, ni deuil, ni cri, ni aucune douleur, * Parce 
que les premières choses auront passé. V. Ils n’auront 
plus faim, ni soif, et le soleil et la chaleur ne les accable­
ront plus. Parce que.

L E Ç O N  V

IL ne nous est d’ailleurs pas difficile d’imiter ce qu’ils 
font, puisque nous voyons tout cela fait, sans exemple 

précédent, par les anciens qui, n’ayant pas à rivaliser 
avec d’autres, nous ont offert l’exemple de leur vertu, 
pour que nous rivalisions avec eux. De cette manière, 
tandis que nous grandissons à leur exemple, et d’autres 
au nôtre, toujours, dans la Sainte Église le Christ est 
loué en ses serviteurs. Voilà pourquoi, au début du monde, 
Abel innocent est tué, Énoch agréable à Dieu est enlevé, 
Noé est manifesté juste, Abraham reconnu fidèle, Moïse 
doux, Josué chaste, David docile, Élie agréable (à Dieu), 
Daniel saint, et aux trois jeunes gens est donnée la 
victoire.

IÇ. Elle a du prix au regard du Seigneur, * La mort 
de ses Saints. V. Le Seigneur garde tous leurs os, pas 
un seul ne sera brisé. La mort.

L E Ç O N  V I
T “\es Apôtres et les disciples du Christ sont reconnus 
.1 A  maîtres des croyants. Formés par eux, les Confes­
seurs combattent pleins de courage, les Martyrs, dans 
leur perfection, triomphent, et les milices chrétiennes 
armées par Dieu, continuent de battre le démon. En 
celles-ci les vertus sont toujours identiques, les combats 
différents, les victoires glorieuses. Voilà pourquoi, toi,
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miles, si putas te posse sine pugna vincere, sine certa­
mine triumphare. Exsere vires, fortiter dimica, atro­
citer in prælio isto concérta. Considera pactum, con­
ditionem atténde, militiam nosce : pactum quod spo­
pondisti ; conditionem qua accessisti ; militiam cui 
nomen dedisti.

îÿ. Stola jucunditatis induit eos Dominus : * Et 
coronam pulchritüdinis posuit super capita eorum.
V. Cibavit illos Dominus pane vitæ et intelléctus : et 
aqua sapiéntiæ salutaris potavit illos. Et. Gloria Patri. 
Et.

I N  III  N O C T U R N O

L E C T IO  VII
Léctio sancti Evangélii secûndum Matthæum.

Cap. 1-12.

IN illo témpore : Videns Jesus turbas, ascéndit in 
montem, et cum sedisset, accessérunt ad eum 

discipuli ejus. Et réliqua.
De Homilia sancti Augustini Episcopi.

Liber 1 de Sermone Domini in monte, cap. 4.

IN primo gradu, sicut oportebat, positum est re­
gnum cælorum, quod est perféctæ summæque 

sapiéntiæ animae rationalis. Sic itaque dictum est : 
Beâti pauperes spiritu, quoniam ipsorum est regnum 
cælorum ; tamquam dicerétur : Initium sapiéntiæ 
timor Domini. Mitibus hereditas data est, tamquam 
testaméntum Patris cum pietate quaerentibus : Beâti 
mites, quoniam ipsi hereditâte possidébunt terram. 
Lugéntibus consolâtio, tamquam scientibus quid ami­
serint et quibus mersi sunt : Beâti qui lugent nunc,

1. Sans pitié pour tes inclinations désordonnées.
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chrétien, tu es un soldat bien délicat, si tu comptes pou­
voir vaincre sans bataille, triompher sans combat. Montre 
tes forces, guerroie avec vaillance, lutte sans pitié1 dans 
ce combat. Considère rengagement, sois attentif à sa 
condition, reconnais qu’il s’agit d’une milice ; considère 
l’engagement que tu as promis, sois attentif à la condition 
par où tu en es arrivé là, reconnais la milice à laquelle 
tu as donné ton nom.

RJ. D’une robe d’allégresse, le Seigneur les a revêtus ; 
* Et c’est une couronne de beauté qu’il a placée sur leurs 
têtes. V. Le Seigneur les a nourris du pain de vie et 
d’intelligence, et c’est de l’eau de la sagesse du salut, 
qu’il a les abreuvés. Et. Gloire au Père. Et.

A U  M lèm- NOCTURNE

L E Ç O N  VII
Lecture du saint Évangile selon saint Matthieu.

Chapitre V , 1-12.

GN ce temps-là, Jésus, voyant les foules, monta sur 
une montagne, et, quand il se fut assis, ses disciples 

vinrent près de lui. Et le reste.

De l’Homélie de saint Augustin, Évêque.
Livre 1 du sermon du Seigneur sur la montagne, chapitre 4.

Hu premier degré, comme c’était nécessaire, est placé 
le royaume des cieux qui appartient à la sagesse 

suprême et parfaite de l’âme raisonnable. Ainsi a-t-il été 
dit : Bienheureux les pauvres d'esprit, car le royaume des 
deux est à eux3 comme pour dire : « Le commencement 
de la sagesse, c’est la crainte du Seigneur. » Aux doux est 
donné l’héritage, comme à ceux qui cherchent avec piété 
le testament du Père. Bienheureux les doux, parce qu'ils 
auront la terre en héritage. La consolation est à ceux qui 
pleurent, comme à des gens qui ont conscience de ce 
qu’ils ont perdu et de ce qui les submerge. Bienheureux 
ceux qui pleurent maintenant, car ils seront consolés. A ceux
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quôniam ipsi consolabuntur. Esurientibus et sitiénti- 
bus satüritas, tamquam reféctio laborantibus fortitér- 
que certantibus ad salütem : Beâti qui esûriunt et 
sitiunt justitiam, quôniam ipsi saturabûntur.

rç. Amâvit eos Dôminus, et ornâvit eos : stolam 
glôriæ induit eos, * Et ad portas paradisi coronâvit 
eos. V. Induit eos Déminus loricam fidei, et ornâvit 
eos. Et ad portas.

L E C T IO  V III

^ TERRIGC d̂ibus misericordia, tamquam vero et 
ôptimo consilio utentibus, ut hoc eis exhibeatur 

a potentiôre, quod invalidioribus ipsi éxhibent : Beâti 
misericordes, quôniam ipsôrum miserébitur Deus. 
Mundis corde facultas est vidéndi Deum, tamquam 
purum ôculum ad intelligénda ætéma geréntibus : 
Beâti mundo corde, quôniam ipsi Deum vidébunt. 
Pacificis Dei similitudo est, tamquam perfécte sapién- 
tibus, formatisque ad imâginem Dei per regeneratio­
nem renovâti hôminis : Beâti pacifici, quôniam ipsi 
fîlii Dei vocabuntur. Et ista quidem in hac vita 
possimt compléri, sicut compléta esse in Apôstolis 
crédimus. Nam illa omnimoda et in angélicam formam 
mutâtio, quæ post hanc vitam promittitur, nullis 
verbis expôni potest.

Fÿ. Vidi conjünctos viros, habéntes spléndidas ve­
stes, et Angelus Dômini locûtus est ad me, dicens : 
* Isti sunt viri sancti facti amici Dei. V. Vidi Angelum 
Dei fortem, volântem per médium cælum, voce ma­
gna clamântem et dicéntem. Isti. Glôria Patri. Isti.

L E C T IO  IX

B e a t i  ergo, qui persecutiônem patiûntur propter 
justitiam ; quôniam ipsôrum est regnum cælô­

rum. Hæc octâva senténtia, quæ ad caput redit per- 
fectûmque hôminem declârat, significâtur fortâsse et
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qui ont faim et soif est promis le rassasiement, comme 
la réfection à ceux qui travaillent et combattent avec 
force pour le salut. Bienheureux ceux qui ont faim et soif 
de la justice, parce qu'ils seront rassasiés.

Le Seigneur les a aimés et parés ; il les a revêtus 
de la robe de gloire, * Et aux portes du Paradis, il les a 
couronnés. V. Le Seigneur les a revêtus de la cuirasse 
de la foi, et il les a parés. Et aux portes.

LEÇON v in

Hux miséricordieux, la miséricorde, comme à ceux 
qui pratiquent le véritable et excellent conseil, pour 

qu’ils reçoivent du plus fort ce qu’ils donnent aux plus 
faibles. Bienheureux les miséricordieux, parce que Dieu leur 
fera miséricorde. Aux cœurs purs est réservé le pouvoir 
de voir Dieu, comme à ceux qui possèdent un œil net 
pour comprendre les choses éternelles. Bienheureux les 
cœurs purs, pace qu'ils verront Dieu. Aux pacifiques est 
donnée la ressemblance avec Dieu, comme aux sages 
parfaits et formés à l’image de Dieu, par la régénération 
de l’homme nouveau. Bienheureux les pacifiques, parce 
qu'ils seront appelés fils de Dieu. Et tout cela peut s’accom­
plir dès cette vie, comme nous le croyons réalisé dans 
les Apôtres. Quant au changement complet en la nature 
des anges, qui nous est promise après cette vie, aucune 
parole ne peut l’expliquer.

RJ. J’ai vu des hommes assemblés, portant de splendi­
des vêtements, et l’Ange du Seigneur me parla en disant : 
* Ceux-ci sont des hommes saints, devenus les amis de 
Dieu. V. J’ai vu un ange de Dieu, fort, volant au milieu 
du ciel, criant d’une voix puissante et proclamant. Ceux-ci. 
Gloire au Père. Ceux-ci.

LEÇON IX

Bienheureux donc ceux qui souffrent persécution pour 
la justice, parce que le royaume des deux est à eux. 

Cette huitième sentence, qui revient au début et montre 
l’homme parfait, semble bien signifiée, et par la circonci-
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circumcisione octavo die in véteri Testaménto ; et 
Domini resurrectione post sabbatum, qui est utique 
octavus idémque primus dies ; et celebratione octava­
rum feriarum, quas in regeneratione novi hominis 
celebramus ; et nümero ipso Pentecostes. Nam septe­
nario numero sépties multiplicato, quo fiunt quadra­
ginta novem, quasi octavus additur, ut quinquaginta 
compleantur. Et tamquam redeâtur ad caput, quo 
die missus est Spiritus Sanctus, eo in regnum caelo­
rum dücimur, et hereditatem accipimus, et consola­
mur, et pascimur, et misericordiam consequimur, et 
mundamur, et pacificamur. Atque, ita perfecti, omnes 
extrinsecus illatas moléstias pro veritate et justitia 
sustinémus.

Vesperse de sequenti.

DIE 8 NOVEMBRIS

IN  O C T A V A  O M N IU M  SA N CTO R U M

DUPLEX MAJUS

In I Vesperis fit Commemoratio Ss. Qua­
tuor Coronatorum  M m. :

Ant. Istorum est enim * regnum cælérum, qui 
contempsérunt vitam mundi; et pervenérunt ad 
præmia regni, et lavérunt stolas suas in sanguine 
Agni.

V. Exsultabunt Sancti in gloria, ty. Lætabüntur 
in cubilibus suis.

Oratio
*<r\RÆSTAj quæsumus, omnipotens Deus : ut, qui 

gloriôsos Martyres fortes in sua confessiône
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sion au huitième jour, dans l’Ancien Testament, et par 
la résurrection du Seigneur après le sabbat, qui est bien 
le huitième et aussi le premier jour ; et par la célébration 
des octaves que nous fêtons au baptême d’un nouvel 
homme ; et par le nombre même de la Pentecôte. Car à sept 
fois sept, qui font quarante-neuf, on ajoute en quelque 
sorte un huitième pour faire cinquante. Et, comme si 
l’on recommençait, le jour où le Saint-Esprit est envoyé, 
ce jour-là même nous sommes conduits au royaume des 
cieux, nous recevons l’héritage, nous sommes consolés, 
nourris, comblés de miséricordes, purifiés et pacifiés. 
Alors, ainsi parfaits, nous supportons tous les ennuis 
venus du dehors, pour la vérité et la justice.

Vêpres du suivant.

S NOVEMBRE

O C T A V E  DE L A  T O U SSA IN T

DOUBLE-MAJEUR

Aux Ières Vêpres, on fait Mémoire des 
Quatre Saints Couronnés, M artyrs.

Ant. C’est bien à ceux-ci qu’appartient le royaume 
des cieux, à ceux qui, ayant méprisé la vie du monde, 
sont parvenus aux récompenses, et ont lavé leurs robes 
dans le Sang de l’Agneau.

V. Ils exulteront, les Saints, en gloire. IÇ. Et ils se 
réjouiront sur leurs lits de repos.

Oraison

Hccordez à notre demande, Seigneur tout-puissant, 
qu’ayant reconnu la force de vos glorieux Martyrs

B réviaire f .  13
98
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cognovimus, pios apud te in nostra intercessiône 
sentiamus. Per Dominum.

IN  II NOCTURNO  

LECTIO IV
Ex libro sancti Cypriâni Episcopi et Martyris

de mortalitate.
In fine.

Co n sid era n d u m  est, fratres dilectissimi, et iden­
tidem cogitandum, renuntiâsse nos mundo, et 

tamquam héspites et peregrinos hic intérim dégere. 
Amplectamur diem, qui assignat singulos domicilio 
suo, qui nos, istinc eréptos et laqueis saecularibus 
exsolûtos, paradiso restituit et regno cælésti. Quis 
non, péregre constitütus, properâret in patriam regre­
di? Quis non, ad suos navigâre festinans, ventum 
prosperum cupidius optaret, ut velociter caros licéret 
amplécti?

E7. Absterget Deus omnem lacrimam ab ôculis 
Sanctôrum : et jam non erit âmplius neque luctus, 
neque clamor, sed nec ullus dolor, * Quoniam priora 
transierunt. V. Non esûrient, neque sitient amplius, 
neque cadet super illos sol, neque ullus æstus. Quo­
niam.

LECTIO V
*g^\ATRiAM nostram paradisum computamus, parén- 
A 5  tes Patriarchas habére jam coepimus : quid non 
properamus et cùrrimus, ut pâtriam nostram vidére, 
ut paréntes salutare possimus ? Magnus illic nos caro­
rum nûmerus exspéctat, paréntum, fratrum, liliorum 
frequens nos et copiôsa turba desiderat, jam de sua 
immortalitate secura et adhuc de nostra salute solli­
cita. Ad horum conspéctum et compléxum venire,
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dans la confession de leur foi, nous les sentions compatis­
sants dans leur intercession pour nous auprès de vous. 
Par Notre-Seigneur.

A U  II**** NOCTURNE

LEÇON IV 
Du livre de saint Cyprien, Évêque et Martyr, 

sur la mort.
A la fin.

IL faut considérer, frères bien-aimés, et penser souvent 
que nous avons renoncé au monde, et que nous 

demeurons ici-bas comme des hôtes et des pèlerins. 
Aimons le jour qui met chacun à sa vraie place, nous 
fait sortir d’ici-bas, nous délivre des biens du monde 
et nous rend au paradis et au royaume céleste. Quel est 
donc l’exilé qui ne se hâterait pas de retourner dans sa 
patrie? Qui donc, retournant vers les siens, ne souhai­
terait pas, ne désirerait pas le vent favorable, pour 
pouvoir serrer plus tôt dans ses bras ceux qui lui sont 
chers ?

I .̂ Dieu essuiera toute larme de leurs yeux ; et il n’y 
aura plus alors, ni deuil, ni cri, ni aucune douleur, * Parce 
que les premières choses auront passé. V. Ils n’auront 
plus faim, ni soif ; et le soleil et la chaleur ne les accable­
ront plus. Parce que.

LEÇON V
W*%ous regardons le ciel comme notre patrie, nous 

avons déjà les Patriarches pour pères ; pourquoi 
ne pas nous hâter et courir, afin de pouvoir contempler 
notre pays, saluer nos parents ? Un grand nombre d’amis 
nous attendent là-haut, une foule nombreuse nous y 
désire, parents, frères, fils, déjà assurés de leur immorta­
lité, et encore préoccupés de notre salut. Arriver à leur 
présence et à leurs embrassements, quelle grande joie
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quanta et illis et nobis in commüne laetitia est! Qualis 
illic cæléstium regnorum volüptas sine timore mo- 
riéndi, et cum aeternitate vivéndi! Quam summa et 
perpétua felicitas!

R 7 .  Pretiosa in conspéctu Domini * Mors Sancto­
rum ejus. V. Custodit Dominus omnia ossa eorum, 
unum ex his non conterétur. Mors.

L E C T IO  V I

Illic  Apostolorum gloriosus chorus, illic Prophe­
tarum exsultantium numerus, illic Martyrum 

innumerabilis populus, ob certaminis et passionis 
victoriam coronatus. Triumphantes illic Virgines, 
quæ concupiscéntiam camis et corporis, continéntiæ 
robore, subegérunt. Remunerati misericordes, qui, 
aliméntis et largitionibus pauperum, justitiae opera 
fecérunt : qui, Dominica præcépta servantes, ad cae- 
léstes thesauros terréna patrimonia transtulérunt. Ad 
hos, fratres dilectissimi, avida cupiditate properémus, 
et cum his cito esse, ut cito ad Christum venire con­
tingat, optémus.

Stola jucunditatis induit eos Dominus : * Et 
coronam pulchritûdinis posuit super capita eorum.
V. Cibavit illos Dominus pane vitae et intelléctus : et 
aqua sapiéntiæ salutaris potavit illos. Et. Gloria 
Patri. Et.

IN  III NOCTURNO

L E C T IO  V U
Léctio sancti Evangélii secündum Matthæum.

Cap. V9 1-12.

In illo témpore : Videns Jésus turbas, ascéndit in 
montem, et cum sedisset, accessérunt ad eum 

discipuli ejus. Et réliqua.
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pour eux et pour nous ! quelle n’est pas la douceur 
de ces royaumes célestes où, sans crainte de mourir, 
on a l’éternité de la vie! quel bonheur suprême et sans 
fin!

îÇ. Elle a du prix au regard du Seigneur, * La mort 
de ses Saints. V. Le Seigneur garde tous leurs os, pas un 
seul ne sera brisé. La mort.

L E Ç O N  V I

C’est là qu’on voit le chœur glorieux des Apôtres, 
la foule des Prophètes exultant, le peuple innom­

brable des Martyrs couronnés pour leur victoire dans le 
combat et la souffrance. Là triomphent les Vierges qui 
par la force de la continence ont vaincu la concupiscence 
de la chair et du corps. Là sont récompensés les miséri­
cordieux qui, en nourrissant et en comblant de biens 
les pauvres, ont accompli les œuvres de justice ; qui, 
pour avoir gardé les préceptes du Seigneur, ont emporté 
dans les trésors célestes les biens de la terre. Vers eux, 
frères bien-aimés, hâtons-nous par la véhémence du désir, 
et souhaitons d’être bientôt auprès d’eux, pour qu’il nous 
arrive d’atteindre rapidement le Christ.

IV. D’une robe d’allégresse, le Seigneur les a revêtus ; 
* Et c’est une couronne de beauté qu’il a placée sur leurs 
têtes. V. Le Seigneur les a nourris du pain de vie et 
d’intelligence, et c’est de l’eau de la sagesse du salut, 
qu’il les a abreuvés. Et. Gloire au Père. Et.

AU  IIIième NOCTURNE

L E Ç O N  VII
Lecture du saint Évangile selon saint Matthieu.

Chapitre V, 1-12.

e N ce temps-là, Jésus, voyant les foules, monta sur 
une montagne, et, quand il se fut assis, ses disciples 

vinrent près de lui. Et le reste.
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De Homilia sancti Augustini Episcopi.
Liber 1 de Sermone Domini in monte, cap. 5.

Be a t i  éritis, inquit, cum vobis maledicent, et per- 
sequéntur vos, et dicent omne malum advérsum 

vos, mentiéntes, propter me : gaudéte et exsultâte, 
quôniam merces vestra multa est in cælis. Ani- 
madvértat quisquis delicias hujus séculi et facultâtes 
rerum temporâlium quærit in nômine christiâno, in­
trinsecus esse beatitûdinem nostram ; sicut de ânima 
ecclesiâstica ore prophético dicitur : Omnis gloria ejus 
filiæ regis ab intus. Nam extrinsecus maledicta, et 
persecutiones, et detractiones promittuntur ; de qui­
bus tamen magna merces est in cælis, quæ sentitur 
in corde patiéntium, eôrum qui jam possunt dicere : 
Gloriamur in tribulationibus, sciéntes quod tribulatio 
patientiam operatur, patiéntia autem probationem, 
probâtio vero spem, spes autem non confündit ; quia 
caritas Dei diffusa est in côrdibus nostris per Spiritum 
Sanctum, qui datus est nobis.

R 7. Amavit eos Dôminus, et ornavit eos : stolam 
glôriæ induit eos, * Et ad portas paradisi coronavit 
eos. Ÿ. Induit eos Dôminus loricam fidei, et ornavit 
eos. Et.

L E C T IO  v m  

Sf'fcON enim ista pérpeti fructuôsum est, sed ista 
J L A  pro Christi nômine non solum æquo ânimo, 
sed étiam cum exsultatiône tolerare. Nam multi hæré- 
tici, nômine christiâno animas decipiéntes, multa tâlia 
patiuntur ; sed ideo excludûntur ab ista mercéde, 
quia non dictum est tantum : Beati qui persecutionem 
patiüntur, sed âdditum est, Propter justitiam. Ubi 
autem sana fides non est, non potest esse justitia ;

i. Ps. X L I V ,  15.
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De l’ Homélie de saint Augustin, Évêque.
Livre 1 du Sermon du Seigneur sur la montagne, chap. ô.

Bienheureux serez-vous, dit-il, quand on vous maudira 
et persécutera, quand on dira, à tort, toutes sortes 

de mauvaises paroles contre vous, à cause de moi : réjouissez- 
vous et soyez dans Vallégresse, parce que votre récompense 
est grande dans les cieux. Quiconque cherche, dans le nom 
chrétien, les plaisirs de ce monde et la possession des biens 
temporels, doit se rendre compte que notre bonheur est 
au-dedans, comme disait le prophète à propos de l ’âme 
chrétienne : Toute la gloire de la fille du roi est au-dedans1. 
Car au dehors nous sont promises des malédictions, des 
persécutions et des calomnies dont nous recevrons grande 
récompense dans le ciel, récompense déjà sentie dans le 
cœur de ceux qui les supportent, de ceux qui maintenant 
peuvent dire : Nous nous glorifions dans les tribulations, 
sachant que la tribulation produit la patience ; la patience, 
Vépreuve ; Vépreuve, Vespérance, et une espérance qui ne 
trompe pas, car Vamour de Dieu a été répandue dans nos 
cœurs par VEsprit Saint qui nous a été donné'1.

’Rj. Le Seigneur les a aimés et parés ; il les a revêtus 
de la robe de gloire, * Et aux portes du Paradis, il les a 
couronnés. V. Le Seigneur les a revêtus de la cuirasse 
de la foi et il les a parés. Et aux portes.

LEÇON VIII

CE n’est pas cette souffrance en elle-même qui est 
fructueuse, mais c’est le support de ces peines pour 

le nom du Christ, non seulement dans le calme, mais dans 
la joie. Beaucoup d’hérétiques, qui trompent les âmes 
sous le nom chrétien, endurent nombre de ces choses, 
mais ils sont exclus de la récompense promise, parce qu’il 
n’a pas été dit seulement : Bienheureux ceux qui souffrent 
persécution, mais en plus : à cause de la justice. Or sans foi 
pure, la justice est impossible, puisque, Le juste vit de la

2. Rom. Vy 3-3.
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quia, Justus ex fide vivit. Neque schismatici aliquid 
sibi ex ista mercéde promittant ; quia similiter, ubi 
caritas non est, non potest esse justitia. Dilectio enim 
proximi malum non operatur ; quam si habérent, non 
dilaniarent corpus Christi, quod est Ecclésia.

RJ. Vidi conjunctos viros, habéntes spléndidas ve­
stes, et Angelus Domini locutus est ad me, dicens : 
* Isti sunt viri sancti facti amici Dei. V. Vidi An­
gelum Dei fortem, volantem per médium cælum, voce 
magna clamantem et dicéntem. Isti. Gloria Patri. 
Isti.

Pro Ss. Quatuor Coronatis M artyribus.

L E C T IO  IX
C ^ everus. Severiânus, Carpophorus et Victorinus 

t O  fratres, in persecutione Diocletiani, deorum 
cultum libere detestântes, plumbatis cæsi, in verbé- 
ribus vitam pro Christi nomine profudérunt. Quorum 
corpora, canibus objécta, cum ab illis intacta diu 
fuissent, sublata a Christianis, via Lavicâna tértio 
ab Urbe lapide, in arenaria sepeliuntur prope sepul­
crum sanctorum Martyrum Claudii, Nicostrati, Sym- 
phoriâni, Castorii et Simplicii, qui eodem imperatore 
passi erant ; quod, cum essent summi sculptores, 
nullo modo adduci potûerant ut idolorum statuas 
facerent, et, ad solis simulacrum ducti, ut illud vene- 
raréntur, numquam commissüros se dixérunt ut ado­
rarent opera manuum hominum. Quam ob rem in 
carcerem conjécti, cum ibi multos dies in eodem 
proposito perstitissent, primum scorpionibus cæsi, 
deinde, vivi plümbeis loculis inclüsi, in flumen deji- 
ciüntur. Exstat in Urbe ecclésia sub nomine sancto­
rum Quatuor Coronatorum, quorum diu ignota no-

i .  Rom. I, 17.
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fo i1. Que les schismatiques non plus ne se promettent 
pas de participer à cette récompense, parce que sans 
charité, il n’y a pas non plus de justice. Uamour du 
prochain, en effet, n’opère pas le mal2, et s’ils possédaient 
cet amour, ils ne déchireraient pas le corps du Christ, 
l’Église.

19. J’ai vu des hommes assemblés, portant de splendi­
des vêtements, et l’Ange du Seigneur me parla en disant : 
* Ceux-ci sont des hommes saints, devenus les amis de 
Dieu. V. J’ai vu un ange de Dieu, fort, volant au milieu 
du ciel, criant d’une voix puissante, et proclamant. Ceux-ci 
Gloire au Père. Ceux-ci.

Pour les Quatre Saints Couronnés M artyrs.

L E Ç O N  IX
jP C évère, Séverin, Carpophore et Victorin, tous frères, 

rejetant de plein gré le culte des dieux, pendant la 
persécution de Dioclétien, et frappés de fouets plombés, 
donnèrent sous les coups leur vie pour le Christ. Leurs 
corps, jetés aux chiens, et laissés longtemps intacts par 
eux, furent enlevés par des chrétiens, et ensevelis sur la 
voie Lavicane, à la troisième borne en partant de Rome, 
dans une carrière de sable, près du sépulcre des saints 
martyrs Claude, Nicostrate, Symphorien, Castor et Sim­
plicius, suppliciés sous le même empereur, parce que, 
sculpteurs de talent, ils n’avaient pu être amenés à faire 
des statues d’idoles. Conduits à l’image du soleil pour la 
vénérer, ils avaient assuré que jamais ils ne commettraient 
la faute d’adorer des œuvres des mains d’hommes. Jetés 
aussitôt en prison, ils y restèrent longtemps, persévérant 
dans leur propos ; puis ils furent d’abord frappés de fouets 
armés de pointes de fer, puis enfermés vivants dans des 
cercueils de plomb et jetés au fleuve. On voit à Rome 
une église, sous le vocable des Quatre Saints Couronnés, 
dont les noms, demeurés longtemps inconnus, furent

2. Rom., XI I I ,  10.
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mina, divinitus pôstea patefâcta sunt ; ubi non solum 
illôrum quatuor, sed étiam horum quinque Martyrum 
corpora honorifice sepûlta sunt, et eôrum festivitas 
sexto Idus Novembris celebratur.

Ad Laudes, fit Commemoratio Ss. Qua­
tuor Coronatorum, M m . :

Ant. Vestri capilli capitis * omnes numerâti sunt : 
nolite timére : multis passéribus meliores estis vos.

V. Lætâmini in Dômino et exsultate, justi. Iÿ. Et 
gloriamini, omnes recti corde.

Oratio
* # ~ \ ræ s ta , quæsumus, omnipotens Deus : ut, qui 

gloriôsos Martyres fortes in sua confessiône 
cognovimus, pios apud te in nostra intercessiône 
sentiamus. Per Dominum nostrum.

Vesperae de sequenti : In Dedicatione 
Archibasilicae Sanctissimi Salvatoris, Com ­
memoratio tantum  praecedentis. Cf. Fasci- 
culum 14.

O F F IC IU M  D E FU N C T O R U M

D icitur in Choro in die depositionis et aliis 
diebus pro temporis opportunitate et eccle­
siarum  consuetudine : Vesperae post Vespe­
ras diei ; M atutinum cum Laudibus post 
Laudes diei, im m ediate post : y . Benedicâmus 
Dômino et : Deo grâtias. Et non duplicantur 
Antiphonæ praeterquam in die depositionis, 
in die post acceptum  m ortis nuntium, et 
tertio, septimo, txigesimo, et anniversario, 
etiam  late sumpto ; et quoties solemniter
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révélés miraculeusement par la suite; là sont enterrés 
avec honneur, outre leurs corps, ceux des cinq Martyrs, 
et leur fête se célèbre le six des Ides de Novembre.

A  Laudes, on fait Mémoire des Quatre 
Saints Couronnés, M artyrs :

Ant. Les cheveux de votre tête sont tous comptés ; 
ne craignez point, vous valez mieux que beaucoup de 
passereaux.

9 . Réjouissez-vous dans le Seigneur et exultez, ô justes. 
Fÿ. Et soyez glorifiés, vous tous qui avez le cœur droit.

Oraison

Hcco rd ez à notre demande, Seigneur tout-puissant, 
qu’ayant reconnu la force de vos glorieux Martyrs 

dans la confession de leur foi, nous les sentions compatis­
sants dans leur intercession pour nous auprès de vous. 
Par Notre-Seigneur.

Vêpres du suivant : Dédicace de l’Archi- 
basilique de Saint-Jean de Latran avec Mé­
moire du précédent seulement. Cf. Fasci­
cule 14.

O FFICE  DES M ORTS 

•
On le récite au chœur, le jour des funé­

railles et aussi à  d’autres jours, selon la c g u -  
tume des Églises et l’opportunité du temps. 
Les Vêpres se disent après les Vêpres du jour, 
les Matines avec les Laudes, après les Lau­
des du jour, immédiatement après le J. : Bé­
nissons le Seigneur: et : Rendons grâces à Dieu. 
On ne double pas les Antiennes, sau f au jour 
des funérailles, le lendemain du jour où l ’on 
a reçu la  nouvelle du décès, et aussi les troi­
sième, septième et trentièm e jours, ainsi 
que le jour anniversaire entendu au sens 
large. On les double aussi chaque fois qu’on
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celebratur Officium . In fine vero omnium 
Psalm orum  semper dicitur : Réquiem ætér­
nam * dona eis, Dômine. Et lux perpétua * 
luceat eis, etiam  si pro uno tantum fiat Offi­
cium.

Quoties Vesperæ vel delationem cadaveris 
ad ecclesiam ac Responsorium : Subvenite, vel 
Officium  diei currentis im m ediate non se­
quantur, dicitur secreto : Pater noster et : Ave 
Maria ; secus absolute incipitur ab Ant. : Pla­
cébo Domino et recitantur Vesperæ ut in  die 
Commemorationis omnium Defunctorum, 
p. 25- Repetita autem Antiphona : Omne quod 
dat mihi Pater, post Magnificat, dicuntur pre­
ces infrascriptæ, flexis genibus ; sim iliter 
et ad Laudes :

Pater noster, secreto usque ad t .  Et ne nos indûcas 
in tentatiônem. ty. Sed libera nos a malo.

Sequens Ps. : Lauda ânima mea, non dicitur 
in die obitus seu depositionis defuncti, neque 
quandocumque Officium  recitatur ritu du­
plici.

AUDA anima mea Dominum, laudabo Dominum
in vita mea * psallam Deo meo, quamdiu

2. Nolite confidere in principibus : * in filiis homi­
num in quibus non est salus.

3. Exibit spiritus ejus, et revertétur in terram 
suam : * in illa die peribunt omnes cogitationes 
eorum.

4. Beatus, cujus Deus Jacob adjutor ejus, spes ejus 
in Domino, Deo ipsius : * qui fecit cælum et terram, 
mare, et omnia, quae in eis sunt.

AD VESPERAS

Psalmus 145

fuero.
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célèbre l’Office solennellement. Mais on dit 
toujours à la fin de tous les Psaumes : Le 
repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. Et que la 
lumière perpétuelle brille sur eux, même si l’O f­
fice se dit pour un seul défunt.

A VÊPRES
Chaque fois que les Vêpres ne suivent pas 

immédiatem ent le Répons : Secourez-le qu’on 
chante à l’entrée du corps à l’église, ou l’of­
fice du jour, on dit à voix basse : Notre Père 
et Je vous salue Marie. Autrem ent, on com­
mence immédiatem ent par l ’Antienne : Je 
plairai au Seigneur et les Vêpres se récitent 
com m e au jour de la  Commémoraison de 
tous les fidèles défunts, p. 25, puis quand on 
a répété l’Antienne : Tout ce que me donne 
mon Père, après le Magnificat, on dit à ge­
noux, les prières qui suivent et qui se disent, 
de la  même façon, à la  fin des Laudes :

Notre Père, à voix basse jusqu'au t .  Et ne nous laissez pas
succomber à la tentation. Fÿ. Mais délivrez nous du mal.

If Le Psaum e suivant : Loue, mon âme, 
Yahwéh, ne se dit pas au jour de la  m ort ou 
des funérailles d’un défunt, ni quand on ré­
cite l’Office sous le rit double.

Psaume 145. —  Dieu suffit au juste.
Refrain. T ^ o u e ,  mon âme, Yahwéh!

. 1 ^  Je louerai Yahwéh toute ma vie,
Je chanterai mon Dieu, tant que je serai.

I. 2. Ne vous confiez pas aux princes,
Aux fils de Thomme en qui point de salut.

3. Il s’en va, son esprit, et lui rentre en terre ;
En ce jour-là périssent ses desseins.

II. 4. Bienheureux celui dont le Dieu de Jacob est le 
Dont l'espérance est en Yahwéh, son Dieu, [secours, 
Qui a fait le ciel et la terre
Et la mer et tout ce qui est en eux;
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5. Qui custodit veritatem in sæculum, fad t judi­
cium injûriam patiéntibus : * dat escam esurienti­
bus.

6. Dôminus solvit compeditos : * Dôminus illû- 
minat cæcos.

7. Dôminus érigit elisos, *  Dôminus diligit justos.
8. Dôminus custôdit âdvenas, pupillum et viduam 

suscipiet : * et vias peccatorum dispérdet.
• 9. Regnabit Dôminus in sæcula, Deus tuus, Sion, * 

in  generationem et generationem.
Réquiem ætérnam * dona eis, Dômine.
Et lux perpétua * lüceat eis.
Deinde : t .  A  porta inferi, ty. Erue, Dômine, 

ânimam ejus (ânimas eôrum),
t .  Requiésca(n)t in pace. R7. Amen.
Ÿ. Dômine, exâudi orationem meam. R7. Et clamor 

meus ad te véniat.
Ÿ. Dôminus vobiscum. Bf. Et cum spiritu tuo.

Oremus
D icitur Oratio conveniens ex iis, quae se­

quuntur ; deinde : y . Réquiem ætérnam, cum 
reliquis, ut infra, p. [109].

In die depositionis defuncti

O ratio

H b so lve , quæsumus, Domine, ânimam famuli tui 
N. (fâmulæ tuæ N .), ut defùnctus(-a) sæculo 

tibi vivat : et, quæ per fragilitatem camis humâna 
conversatione commisit, tu vénia misericordissimæ 
pietatis abstérge. Per Dôminum nostrum Jesum Chri­
stum, Filium tuum : qui tecum vivit et regnat in 
unitâte Spiritus Sancti, Deus, per ômnia sæcula saecu­
lorum. R7. Amen.
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III. 5. Qui garde fidélité pour toujours,
Qui fait justice aux opprimés,
Qui donne du pain aux affamés,

6. Yahwéh délivre les captifs ;
IV. Yahwéh ouvre les yeux des aveugles ;

7. Yahwéh redresse les abattus;
Yahwéh aime les justes ;

8. Yahwéh garde les étrangers.
V. L ’orphelin et la veuve, il les soutient,

Et la voie des pécheurs, il la détourne.
9. Il régnera, Yahwéh, éternellement,

Ton Dieu, Sion, de génération en génération.
Le repos éternel, donnez-le-leur. Seigneur.
Et que la lumière perpétuelle brille sur eux.
Ensuite : V. De la puissance de l’enfer, IÇ. Délivrez 

son âme (pu leurs âmes), Seigneur.
V. Qu’elle repose (ou qu’elles reposent) en paix. Fÿ. Ain­

si soit-il.
V. Seigneur, exaucez ma prière. IÇ. Et que mon cri 

arrive jusqu’à vous.
V. Que le Seigneur soit avec vous. Iÿ. Et avec votre esprit.

Prions
On dit alors une des oraisons suivantes, 

choisie en conformité avec l’intention de 
l’Office, puis le y . : Le repos étemel, avec les 
autres invocations indiquées p. 109.

Au jour des funérailles du défunt.

O raison

Hbsolvez, nous vous le demandons, Seigneur, l’âme 
de votre serviteur N. (ou de votre servante N.) 

afin que mort (ou morte) à ce monde, elle vive pour 
vous, et que par le pardon de votre très miséricordieuse 
compassion, vous la purifiiez des fautes qu’elle a com­
mises par fragilité de la chair au cours de sa vie humaine. 
Par Notre-Seigneur Jésus-Christ, votre Fils qui vit et 
règne avec vous, dans l’unité du Saint-Esprit, Dieu, dans 
tous les siècles des siècles. Iÿ. Ainsi soit-il.
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Vel alia Oratio

^VEU S, cui proprium est miseréri semper et parcere* 
, L r  te süpplices exoramus pro anima famuli tui N . 
(fâmulæ tuæ AT.), quam hodie de hoc sæculo migrare 
jussisti : ut non tradas eam in manus inimici, neque 
obliviscaris in finem, sed jubeas eam a sanctis Angelis 
süscipi, et ad patriam paradisi perduci ; ut, quia in te 
speravit et crédidit, non pœnas inférni sustineat, sed 
gaudia ætérna possideat. Per Dominum.

In die tertio, septimo et trigesimo deposi­
tionis defuncti:

O ratio

Quæ sum us, Démine, ut ânimæ famuli tui N . 
(fâmulæ tuæ N .), cujus depositionis diem tér- 

tium ('vel séptimum, vel trigesimum) commemoramus, 
Sanctorum atque electôrum tuorum largiri dignéris 
consôrtium ; et rorem misericérdiæ tuæ perénnem 
infûndas. Per Dôminum.

In Anniversario :

O ratio

Üeus, indulgentiarum Domine : da ànimæ fâmuli 
tui N . (fâmulæ tuæ N ., vel animâbus famulorum 

famularûmque tuârum), cujus (quorum) anniversa­
rium depositionis diem commemorâmus, refrigérii 
sedem, quiétis beatitûdinem, et luminis claritâtem. 
Per Dominum.

Pro defuncto Summo Pontifice :

Oratio

» eus, qui inter summos sacerdotes fâmulum tuum 
N . ineffabili tua dispositione connumerâri vo­

luisti : præsta, quæsumus ; ut, qui unigéniti Filii tui 
vices in terris gerébat, sanctorum tuorum Pontificum
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A utre Oraison

O D ie u ,  v o u s  dont la caractéristique est d’être tou­
jours miséricordieux et de pardonner, nous vous 
prions en suppliant pour l’âme de votre serviteur N . (ou 

de votre servante N.) à laquelle vous avez ordonné aujour­
d’hui de sortir de ce monde ; ne la livrez pas aux mains 
de l’ennemi, ne l’oubliez pas définitivement, mais ordon­
nez aux saints Anges de la recevoir et de la conduire 
à la patrie du Paradis, afin qu’ayant espéré et cru en vous, 
elle n’ait pas à souffrir les peines de l’enfer, mais possède 
les joies éternelles. Par Notre-Seigneur.

Pour le troisième, le septième ou le tren­
tième jour après les funérailles du défunt :

Oraison
W~%ous demandons, Seigneur, qu’à l’âme de votre ser- 
X X  serviteur N. (ou de votre servante N.) dont nous 
célébrons le troisième (ou le septième, ou le trentième) 
jour après les funérailles, vous daigniez accorder la grâce 
de partager le sort des saints et des élus et de recevoir 
l’éternelle rosée de votre miséricorde. Par Notre-Seigneur.

Pour l ’anniversaire :

Oraison

» ieu, Seigneur des indulgences, donnez à l’âme de 
votre serviteur N . (ou de votre servante AT., ou aux 

âmes de vos serviteurs et de vos servantes) dont nous 
célébrons le jour anniversaire des funérailles, le lieu de 
rafraîchissement, le bonheur du repos et la clarté de la 
lumière. Par Notre-Seigneur.

Pour un Souverain Pontife défunt :

Oraison

O Dieu qui, par vos ineffables dispositions, avez voulu 
mettre au nombre des souverains Pontifes, votre 

serviteur AT., accordez à notre demande qu’ayant été sur 
terre le Vicaire de votre Fils unique, il soit agrégé pour
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consortio perpétuo aggregétur. Per eûmdem Domi­
num.

Pro defuncto Episcopo :

Oratio

B eus, qui inter apostôlicos sacerdotes fdmulum 
tuum N . (famulos tuos N . et N .) pontificali 

fecisti dignitdte vigére : præsta, quésumus ; ut eôrum 
quoque perpétuo aggregé(n)tur consôrtio. Per Dômi- 
num.

Pro Episcopo Cardinali defuncto dicatur : 
fâmulum tuum N ,  Episcopum Cardinâlem ponti- 
ficâli fecisti dignitâte.

Pro Presbytero Cardinali defuncto qui 
episcopali dignitate auctus fuerit : fâmulum 
tuum N . Presbÿterum Cardinalem pontificâli 
fecisti dignitâte.

Pro Presbytero vel pro Diacono Cardinali 
qui fuerit Sacerdos, defuncto : fâmulum tuum 
N. Presbÿterum (Diâconum) Cardinâlem sacer- 
dotâli fecisti dignitate.

Pro Diacono autem  Cardinali, qui in or­
dine Presbyteratus non fuerit constitutus, 
dicatur Oratio : Inclina, Dômine, quae habetur 
paulo infra, hoc modo : ut animam fâmuli tui 
N. Diâconi Cardinâlis, quam de hoc sæculo etc.

Pro defuncto Sacerdote :

O ratio
yfVEUS, qui inter apostôlicos sacerdôtes fdmulum 

tuum N . (famulos tuos N . et N .) sacerdotali 
fecisti dignitdte vigére : præsta, quésumus ; ut eôrum 
quoque perpétuo aggregé(n)tur consôrtio. Per Dômi- 
num nostrum.

Item  a lia  O ratio .
*#^\ræsta, quésumus, Dômine : ut dnima fdmuli 
« O  tui N . Sacerdotis, quem, in hoc sæculo commo-

i .  Pour l ’intelligence de ces Rubriques il faut savoir qu’indépen­
damment du degré d’ordre qu’a reçu de par son ordination celui qui
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toujours à la compagnie de vos saints Pontifes. Par le 
même Notre-Seigneur.

Pour un Évêque défunt :

D ieu qui parmi les prêtres apostoliques avez daigné
honorer votre serviteur N . (ou vos serviteurs N. et 

iST.) de la dignité pontificale, accordez à notre demande 
qu’il soit (ou qu’ils soient) agrégé(s) pour toujours à 
leur compagnie. Par Notre-Seigneur.

Pour un Évêque Cardinal défunt1, qu’on 
dise : votre serviteur, AT., Cardinal Évêque, de 
de la dignité pontificale.

Pour un Évêque, Cardinal Prêtre, défunt : 
votre serviteur N., Cardinal Prêtre, de la dignité 
pontificale.

Pour un Prêtre, Cardinal Prêtre, ou Car­
dinal Diacre défunt : votre serviteur N., Cardi­
nal Prêtre (ou Cardinal Diacre) de la dignité sacer­
dotale.

Mais pour un Cardinal Diacre qui n’aurait 
pas reçu l’Ordre de la  Prêtrise, qu’on dise 
l’Oraison s Inclinez, Seigneur, qu’on trouvera 
un peu plus loin, en y insérant cette form ule :
pour que l’âme de votre serviteur N . Cardinal 
Diacre, sortie de ce monde, etc.

O D ieu, qui parmi les prêtres apostoliques avez hono­
ré votre serviteur N . (ou vos serviteurs N. et N .) 

de la dignité sacerdotale, accordez à notre demande qu’il 
soit (ou qu’ils soient) agrégé(s) aussi à leur compagnie 
dans l’éternité. Par Notre-Seigneur.

Hccordez à notre demande, Seigneur, que l’âme de N. 
votre serviteur et prêtre, qui, pendant sa vie en

est promu à la dignité cardinalice, il y a trois ordres de Cardinaux, 
les Cardinaux Évêques, les Cardinaux Prêtres et les Cardinaux Diacres.

Oraison

Pour un Prêtre défunt: 

Oraison

A utre Oraison
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rântem, sacris munéribus decorasti, in cælésti sede 
gloriésa semper exsültet. Per Dominum.

Pro uno Defuncto :

In clin a , Domine, aurem tuam ad preces nostras, 
quibus misericordiam tuam sûpplices depreca­

mur : ut animam famuli tui N .s quam de hoc sæculo 
migrare jussisti, in pacis ac lucis regione constituas, 
et Sanctorum tuorum jubeas esse consortem. Per 
Dominum.

Pro una Defuncta :

Quæ sum us, Domine, pro tua pietate miserére âni- 
mæ fâmulæ tuæ N . : et a contâgiis mortalitâtis 

exütam, in ætérnæ salvationis partem restitue. Per 
Dôminum.

Pro defunctis fratribus, propinquis et be-
nefactoribus :

O ratio

eus, véniæ largitor et humânæ salütis amâtor :
quæsumus cleméntiam tuam ; ut nostræ congre­

gationis fratres, propinquos et benefactores, qui ex 
hoc sæculo transiérunt, beâta Maria semper Virgine 
intercedénte cum omnibus Sanctis tuis, ad perpétuæ 
beatitûdinis consortium pervenire concédas. Per Dô­
minum.

Pro pâtre et m atre :

*f\E U S, qui nos patrem et matrem honorâre præ- 
A J  cepisti : miserére cleménter animâbus patris et 
matris meæ, eorümque peccata dimitte ; meque eos 
in ætérnæ claritâtis gâudio fac vidére. Per Dôminum.

Oratio

Oratio

Oratio
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ce monde, a été honoré par vous des fonctions sacrées, 
exulte éternellement dans la glorieuse demeure du ciel. 
Par Notre-Seigneur.

Pour un défunt :

Oraison

Inclinez, Seigneur, votre oreille aux prières par les­
quelles nous implorons en suppliant votre miséricorde 

d’établir l’âme de votre serviteur N. sortie de ce monde 
par votre ordre, dans la région de la paix et de la lumière, 
et d’ordonner qu’elle partage le sort de vos Saints. Par 
Notre-Seigneur.

Pour une défunte :

Oraison
ïg ^ o u s  vous demandons, Seigneur, d’avoir, dans votre 
J U i  compassion, pitié de l’âme de votre servante N . 
et maintenant qu’elle est dégagée des contagions de la 
vie mortelle, de la remettre en partage du salut éternel. 
Par Notre-Seigneur.

Pour nos frères, parents et bienfaiteurs 
défunts :

Oraison

O D ieu, qui distribuez largement vos pardons et 
aimez à sauver les hommes, nous demandons à 

votre clémence qu’aux frères de notre congrégation, à nos 
proches et à nos bienfaiteurs qui sont sortis de ce monde, 
vous accordiez, par l’intercession de la bienheureuse 
Vierge Marie et de tous les Saints, la grâce d’arriver au 
partage de l’éternelle béatitude. Par Notre-Seigneur.

Pour son père et sa mère :
Oraison

O D ieu, qui nous avez commandé d’honorer notre 
père et notre mère, ayez pitié, dans votre clémence, 

des âmes de mon père et de ma mère et remettez leurs 
péchés et faites-moi les voir dans la joie de la lumière 
éternelle. Par Notre-Seigneur.
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Si Officium fit pro pluribus, dicatur :
animâbus paréntum nostrorum, et, ubi dicitur : 
meque, dicatur nosque.

Si pro patre tantum, dicatur : ànimæ patris 
mei, vel s nostri.

Si pro m atre tantum, dicatur: ànimæ matris 
meæ, vel : nostræ.

In Officio pro Defunctis in genere.

Oratio

Ü EUS, qui inter apostôlicos sacerdôtes fâmulos tuos 
pontificali seu sacerdotali fecisti dignitate vigé- 

re : præsta, quaesumus ; ut eôrum quoque perpétuo 
aggregéntur consortio.

Üeus, véniæ largitor et humânæ salütis amator : 
quæsumus cleméntiam tuam ; ut nostræ con- 

gregatiônis fratres, propinquos et benefactôres, qui 
ex hoc sæculo transiérunt, beâta Maria semper Vir­
gine intercedénte cum om n ibus Sanctis tuis, ad per­
pétuas beatitüdinis consortium pervenire concédas.

F id e liu m , Deus, ômnium Cônditor et Redémptor, 
animâbus famulôrum famularûmque tuârum 

remissionem cunctorum tribue peccatorum : ut in- 
dulgéntiam, quam semper optavérunt, piis supplica- 
tionibus consequantur : Qui vivis et regnas cum Deo 
Patre in unitate Spiritus Sancti, Deus, per ômnia 
saecula saeculorum, iç . Amen.

Post Orationem dicitur (semper plurali 
numero) i

Ÿ. Réquiem ætérnam dona eis, Domine. R7. Et lux 
perpétua lûceat eis.

V. Requiéscant in pace. iç . Amen.

AD MATUTINUM
Quoties Matutinum vel delationem cada­

veris ad ecclesiam ac Responsorium : Subve­
nite, vel M atutinum et Laudes diei currentis
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Si l’Oraison se dit pour plusieurs, qu’on 
dise : pour les âmes de nos parents, et où l ’on 
dit : moi, qu’on dise : nous.

Si elle se dit seulement pour le père, qu’on
dise ! pour l’âme de mon (ou de notre) père.

Si c’est seulement pour la mère, qu’on 
dise : pour l’âme de ma (ou de notre) mère.

A  l’Office des morts, pendant l’année.

Oraison

O D ieu qui, parmi les prêtres apostoliques, avez 
honoré vos serviteurs de la dignité pontificale ou 

sacerdotale, accordez à notre demande, qu’ils soient pour 
toujours agrégés à leur compagnie.

O D ieu qui distribuez largement vos pardons et aimez 
à sauver les hommes, nous demandons à votre 

clémence, qu’aux frères de notre congrégation, à nos 
proches et à nos bienfaiteurs qui sont sortis de ce monde, 
vous accordiez, par l’intercession de la bienheureuse Vierge 
Marie et de tous les Saints, la grâce d’arriver au partage 
de l’éternelle béatitude.

O D ieu, Créateur et Rédempteur de tous les fidèles, 
accordez aux âmes de vos serviteurs et de vos ser­

vantes, la rémission de tous leurs péchés, afin que l’indul­
gence qu’ils ont toujours désirée leur soit obtenue par 
ces pieuses supplications. Vous qui vivez et régnez avec 
Dieu le Père, dans l’unité du Saint-Esprit, Dieu dans tous 
les siècles des siècles. Fÿ. Ainsi soit-il.

Après l’Oraison, on dit toujours au plu­
riel s

V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur, ty. Et 
que la lumière perpétuelle brille sur eux.

V. Qu’ils reposent en paix. Ainsi soit-il.

A MATINES
Chaque fois que Matines ne suit pas im ­

médiatement le Répons : Secourez-le, qu’on 
chante à l’entrée du corps à l’église ou l’Of-
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im m ediate non sequatur, dicitur secreto :
Pater, noster, Ave Maria et: Credo; secus abso­
lute incipitur ab Invitatorio, vel ab Antipho- 
na Nocturni.

Invitatorium  dicitur semper in Officio 
Defunctorum, quando persolvitur cum  tri­
bus Nocturnis, edam  sub ritu semiduplici, 
aut cum unico quidem Nocturno, sed sub 
ritu duplici. In reliquis vero casibus om itti­
tur.

Nocturni enim inferius positi omnes dici 
possunt vel etiam  unus tantum, ita tamen, 
ut extra diem  depositionis, in qua semper 
dicitur prim us Nocturnus, Dominica, Fexia 
II et V dicatur primus, Feria III et VI secun­
dus, et Feria IV et Sabbato tertius Nocturnus.

Nocturni dicuntur sicut in die Com m em , 
omnium fidelium defunctorum, p. 35* 41 
et 47, praeter sequentia :

Lectiones leguntur sine Absolutione, Be­
nedictionibus et Titulo.

IN  I  N O C T U R N O

LECTIO I 
Job VII, 16-21.

Ï tARCE mihi, Dômine ; nihil enim sunt dies mei.
-» Quid est homo, quia magnificas eum? aut quid 

appônis erga eum cor tuum? Visitas eum dilûculo, et 
sùbito probas illum. Usquequo non parcis mihi, nec 
dimittis me, ut glûtiam salivam meam ? Peccavi, quid 
faciam tibi, o custos hominum? quare posuisti me 
contrarium tibi, et factus sum mihimetlpsi gravis? 
Cur non tollis peccatum meum, et quare non aufers 
iniquitâtem meam ? Ecce nunc in pûlvere dôrmiam : 
et, si mane me quaesieris, non subsistam.

Lectiones term in an tu r sine : Tu autem, vel 
alia conclusione.

Credo quod Redémptor meus vivit, et in novls-
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fice du jour, on dit à voix basse : Notre Père 
et : Je vous salue Marie et s Je crois en Dieu. 
Autrement, on commence immédiatement 
par PInvitatoire ou par l’Antienne du Noc­
turne.

L’ïnvitatoire se dit toujours à l ’Office des 
morts, quand on le récite avec trois Noctur­
nes, même au xite semidouble, ou avec un 
Nocturne au rite double. Dans les autres cas 
on l ’omet.

On peut, en effet, le dire avec les trois 
Nocturnes ou avec un seul Nocturne. En ce 
dernier cas, en dehors du jour des funérailles 
où l ’on dit toujours le Ier Nocturne, on récite 
le Ier Nocturne : le Dimanche, le Lundi et le 
Jeudi, le IIe Nocturne : le M ardi et le Ven­
dredi, et le m» Nocturne : le M ercredi et le 
Samedi.

Les Nocturnes se disent comme au jour 
de la  Commémoraison de tous les Fidèles 
défunts, p. 35, 41 et 47, sauf ce qui suit :

Les Leçons se lisent sans Absolution, sans 
Bénédictions et sans titre.

A U  I”  N O C T U R N E

LEÇON I
Job VII, 16-21.

Gpargne-moi, car ils ne sont rien, mes jours! —  
Qu’est-ce que l’homme pour que tu t’en soucies, —  

et que de lui, s’occupe ton cœur ? —  pour que tu le visites 
dès le matin, —  et qu’à tout instant, tu l’éprouves? —  
Jusqu’à quand me traiteras-tu sans indulgence, —  et ne 
me laisseras-tu pas le temps d’avaler ma salive? —  J’ai 
péché ; qu’est-ce que cela te fait ? —  O gardien des 
hommes ! —  Pourquoi m’as-tu pris pour cible, —  et te 
suis-je devenu à charge? —  Pourquoi ne supportes-tu 
pas mon péché, —  et n’effaces-tu pas mon iniquité ? —  
maintenant que je vais dormir dans la poussière —  et 
que si tu me cherches au matin, je ne serai plus.

Les Leçons se terminent sans : Mais vous, 
et sans autre conclusion.

R7. Je crois que mon Rédempteur vit et qu’au dernier
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simo die de terra surrectûrus sum, * Et in carne mea 
vidébo Deum, Salvatârem meum. Quem visûrus 
sum ego ipse, et non âlius ; et ôculi mei conspectûri 
sunt. Et.

LECTIO n
Job X , 1-12.

TTT ædet animam meam vitæ meæ, dimittam advér- 
-1- sum me elôquium meum, loquar in amaritûdine 

ànimæ meæ. Dicam Deo : N oli me condemnare : 
indica mihi, cur me ita jûdices. Numquid bonum tibi 
vidétur, si calumniéris me, et ôpprimas me, opus 
manuum tuarum, et consilium impiorum adjuves? 
Numquid ôculi câmei tibi sunt ; aut, sicut videt homo, 
et tu vidébis? Numquid sicut dies hominis dies tui, 
et anni tui sicut humâna sunt tempora, ut quæras 
iniquitâtem meam, et peccâtum meum scrutéris? Et 
scias quia nihil impium fécerim, cum sit nemo qui de 
manu tua possit erûere.

E7. Qui Lâzarum resuscitâsti a monuménto fæti- 
dum, * T u  eis, Domine, dona réquiem, et locum 
indulgéntiæ. Ÿ. Qui ventûrus es judicare vivos et 
môrtuos, et sæculum per ignem. Tu.

LECTIO in

^ anus tuæ fecérunt me, et plasmavérunt me 
totum in circüitu : et sic repénte præcipitas 

me? Meménto, quæso, quod sicut lutum féceris me, 
et in pülverem redüces me. Nonne sicut lac mulsisti 
me, et sicut câseum me coagulâsti ? Pelle et càmibus 
vestisti me, éssibus et nervis compegisti me. Vitam 
et misericordiam tribuisti mihi, et visitatio tua custo­
divit spiritum meum.

R7. Domine, quando véneris judicare terram, ubi 
me abscôndam a vultu iræ tuæ? * Quia peccavi
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jour, je ressusciterai de la terre, * Et qu’en ma chair, 
je verrai Dieu, mon Sauveur. V. Que je verrai moi-même 
et non pas un autre, et que mes yeux doivent contempler.

lle est dégoûtée, mon âme, de la vie, —  j’exhalerai
sur moi ma plainte, —  je parlerai dans l’amertume 

de mon âme. —  Je dirai à Dieu : Ne me condamne pas ! —  
Dis-moi pourquoi tu me juges ainsi. —  Est-ce qu’il te 
paraît bon de me faire paraître mauvais, —  de me mal­
mener, moi, l’œuvre de tes mains, —  et de prêter appui 
au conseil des impies? —  Aurais-tu donc des yeux de 
chair? —  ou bien verrais-tu comme voit l’homme? —  
Tes jours sont-ils comme les jours d’un homme, —  et 
tes années comme des temps humains, —  pour que tu 
cherches ma faute, —  et que tu scrutes ainsi mon péché? 
—  Bien que tu saches que je n’ai rien fait d’impie, —  
et que personne ne peut délivrer de ta main.

IV. Vous qui avez délivré du tombeau Lazare déjà 
fétide, * Vous, Seigneur, donnez-leur le repos et le lieu 
du pardon. V. Vous qui devez venir juger les vivants et 
les morts, et ce siècle, par le feu. Vous, Seigneur.

TTTes mains m’ont façonné et modelé en tous mes 
JL contours, —  et tout d’un coup tu me détruis. —  

Souviens-toi, je t’en prie, que tu m’as pétri comme de 
l’argile, —  et qu’à la poussière tu me ramèneras. —  Ne 
m’as-tu pas trait comme le lait, —  et caillé comme du 
fromage? —  De peau et de chair tu m’as revêtu ; —  d’os 
et de nerfs tu m’as fait un assemblage, —  puis, de la vie 
tu m’as fait la miséricorde, —  et ta sollicitude a gardé 
mon souffle.

IV. Seigneur, quand vous viendrez juger la terre, où 
me mettrai-je à l’abri de votre visage irrité? * Car j’ai

Et.

LEÇON II
Job X , 1-12.

LEÇON III
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nimis in vita mea. Commissa mea pavésco, et 
ante te erubésco : dum veneris judicâre, noli me 
condemnare. Quia. Réquiem ætérnam dona eis Dô­
mine : et lux perpétua lûceat eis. Quia.

Postea ad Laudes, ut infra, p. 117, quando 
dicitur unum tantum  Nocturnum.

Quando tamen in die depositionis defuncti 
Laudes non dicuntur, post 111 Responsorium 
dicuntur : Pater noster, et Preces, ut supra ad 
Vesperas, p. 104.

IN II NOCTURNO

LECTIO IV 
Job XIII, 22-28.

B esp o n d e mihi : Quantas hâbeo iniquitâtes et 
peccàta, scélera mea et delicta osténde mihi. 

Cur fâciem tuam abscôndis, et arbitraris me inimicum 
tuum? Contra fôlium, quod vento rapitur, osténdis 
potentiam tuam, et stipulam siccam perséqueris. Scri­
bis enim contra me amaritûdines, et consûmere me 
vis peccatis adolescéntiæ meæ. Posuisti in nervo pe­
dem meum, et observasti omnes sémitas meas, et 
vestigia pedum meôrum considerasti ; qui quasi pu­
tredo consuméndus sum, et quasi vestiméntum, quod 
coméditur a tinea.

19. Meménto mei, Deus, quia ventus est vita mea, 
* Nec aspidat me visus hôminis. Ÿ. D e profundis 
clamâvi ad te, Dômine : Dômine, exàudi vocem meam. 
Nec.

LECTIO V
Job X IV , 1-6.

Tp^OMO natus de muliere, brevi vivens témpore, 
L a  replétur multis misériis. Qui quasi flos egréditur

i. C’est Je sens le plus probable du mot hébreu traduit par le latin
de la Vulgate : nervo.
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trop péché dans ma vie. V. De mes fautes, je suis effrayé, 
et j’en rougis devant vous. Car. W. Le repos éternel, 
donnez-le-leur, Seigneur, et que la lumière perpétuelle 
brille sur eux. Car.

On passe ensuite à Laudes, p. 117, quand on 
ne dit qu’un seul Nocturne.

Mais quand, aux funérailles d’un défunt, 
on ne dit pas les Laudes, après le IIIe Répons, 
on dit : Notre Père et les Prières, comme aux 
Vêpres, p. 104.

AU IItèm* NOCTURNE

LEÇON IV
Job X III , 22-28.

Béponds-moi. Combien ai-je de fautes et de péchés ? — 
mes crimes et mes transgressions, montre-les-moi.

—  Pourquoi voiles-tu ta face —  et me considères-tu 
comme ton ennemi ? —  C’est contre une feuille emportée 
par le vent que tu montres ta puissance ; —  c’est une 
paille sèche que tu persécutes, —  quand tu écris contre 
moi des choses amères, —  et que tu veux me consumer 
pour les péchés de mon adolescence. —  Tu as posé mes 
pieds dans des entravesx, —  et tu as observé tous mes pas
—  et examiné toutes les traces de mes pieds, —  à moi 
qui, comme pourriture, dois être consumé, —  et suis 
comme un vêtement mangé par la teigne2.

Fÿ. Souvenez-vous de moi, mon Dieu, car ma vie est un 
souffle ; * Et qu’il ne me regarde plus, l’œil de l’homme. 
Ÿ. Des profondeurs, j’ai crié vers vous, Seigneur ; Sei­
gneur, entendez ma voix. Et.

LEÇON V
Job X IV , 1-6.

T V homme, né de la femme, —  vivant peu de temps, —  
, 1  A  est rempli de beaucoup de misères. —  Comme la

2. Nous comprenons mieux maintenant les minutieuses exigences 
de la justice divine pour le juste, sachant qu’il est appelé à vivre la 
vie du Saint des Saints.
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et contéritur, et fugit velut umbra, et numquam in 
eôdem statu pérmanet. Et dignum ducis super hujus- 
cémodi aperire 6culos tuos, et addûcere eum tecum 
in judicium? Quis potest facere mundum de immûn- 
do concéptum sémine ? Nonne tu qui solus es ? Breves 
dies hominis sunt, nùmerus ménsium ejus apud te 
est : constituisti términos ejus, qui præteriri non 
pôterunt. Recède paululum ab eo, ut quiéscat, donec 
optata véniat, sicut mercenarii, dies ejus.

Hei mihi, Dômine, quia peccavi nimis in vita 
mea : Quid faciam, miser? ubi fûgiam, nisi ad te, 
Deus meus ? * Miserere mei, dum véneris in novissi­
mo die. t .  Anima mea turbata est valde, sed tu, 
Domine, succurre ei. Miserére.

LECTIO VI
Job X IV , 13-16.

Quis mihi hoc tribuat, ut in inférno protegas me 
et abscôndas me, donec pertrdnseat furor tuus, 

et constituas mihi tempus in quo recordéris mei? 
Putâsne môrtuus homo rursum vivat ? Cunctis diébus 
quibus nunc milito, exspécto donec véniat immutatio 
mea. Vocabis me, et ego respondébo tibi ; ôperi 
manuum tuarum porriges dexteram. T u  quidem gres­
sus meos dinumerâsti, sed parce peccâtis meis.

ty. N e recordéris peccata mea, Dômine, * Dum 
véneris judicâre sæculum per ignem. V. Dirige, D ô­
mine, Deus meus, in conspéctu tuo viam meam. Dum. 
Réquiem ætérnam dona eis, Dômine : et lux perpétua 
lûceat eis. Dum.

Postea ad Laudes ut infra, p. 117, quando 
dicitur unum tantum  Nocturum.

i. Cf. Note 40, p. 1. — 2. Les exégètes discutent beaucoup sur le 
sens littéral de ces versets ; leur sens liturgique dit clairement la prière
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fleur, il naît et se flétrit, —  et il fuit comme l ’ombre, —  
sans jamais demeurer dans le même état. —  Et c’est sur 
un tel être que tu daignes ouvrir tes yeux, —  pour l’ame­
ner en jugement avec toi! —  Qui donc peut rendre pur 
le conçu d’une semence impure? — N’est-ce pas toi 
seul? —  Bien courts sont les jours de l’homme, —  et le 
nombre de ses mois dépend de toi. —  Tu en as fixé les 
termes qui ne pourront pas être dépassés. —  Détourne- 
toi de lui et laisse-le en repos, —  jusqu’à ce que vienne 
le jour désiré, comme celui du mercenaire1.

ïÿ. Malheur à moi, Seigneur, car j’ai beaucoup péché 
dans ma vie : Que ferai-je, malheureux? Où pourrai-je 
fuir, sinon vers vous, mon Dieu? * Ayez pitié de moi, 
quand vous viendrez au dernier jour. V. Mon âme est 
grandement troublée, mais vous, Seigneur, venez à son 
aide. Ayez pitié.

LEÇON VI
Job XlVy 13-16.

Qui me donnera que dans le schéol, tu me couvres —  
et tu me caches, jusqu’à ce que passe ta colère, —  et 

que tu me fixes un terme où tu te souviennes de moi ? —  
Penses-tu qu’un homme vive de nouveau? —  En tous 
ces jours où je lutte maintenant, —  j’attends jusqu’à ce 
que vienne mon changement d’état. —  Tu m’appelleras 
et je te répondrai, —  à l’œuvre de tes mains tu tendras 
ta droite. —  Tu as, il est vrai, compté mes pas, —  mais 
pardonne à mes péchés2.

F7. Ne vous souvenez pas, Seigneur, de mes péchés 
* Quand vous viendrez juger ce siècle par le feu. V. Diri­
gez, Seigneur, mon Dieu, en votre présence, ma voie. 
Quand. V. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur, 
et que la lumière perpétuelle brille sur eux. Quand.

On passe ensuite & Laudes, p. 117, quand 
on ne dit qu’un seul Nocturne.

d’un souffrant demandant un peu de relâche et attendant le jour de 
la fin de son épreuve purificatrice.
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Si vero Laudes omnino omittantur, post, 
ultim um  Responsorium, dicuntur : Paterno- 
stes et Preces ut supra ad Vesperas, p. 104.

IN  III NOCTURNO

L E C T IO  VII 
Job X V II , 1-3; 11-15.

C O p i r i t u s  meus attenuâbitur, dies mei breviabün- 
tur, et solum mihi süperest sepùlcrum. Non 

peccévi, et in amaritudinibus moratur oculus meus. 
Libera me, Domine, et pone me juxta te, et cujùsvis 
manus pugnet contra me. Dies mei transierunt, cogi­
tationes meæ dissipâtæ sunt, torquentes cor meum. 
Noctem vertérunt in diem, et rursum post ténebras 
spero lucem. Si sustinûero, infernus domus mea est, 
et in ténebris stravi léctulum meum. Putrédini dixi : 
Pater meus es ; mater mea et soror mea, vérmibus. 
U bi est ergo nunc praestolatio mea, et patiéntiam 
meam quis considerat?

Iÿ. Peccantem me quotidie, et non me pæniténtem, 
timor mortis contûrbat me : *  Quia in infémo nulla 
est redémptio, miserére mei, Deus, et salva me. Ÿ. 
Deus, in nômine tuo salvum me fac, et in virtüte tua 
libera me. Quia.

L E C T IO  v r a  
Job X IX , 20-27.

B e l l i  meæ, consûmptis carnibus, adhæsit os 
meum, et derelicta sunt tantummodo lâbia circa 

dentes meos. Miserémini mei, miserémini mei, saltem 
vos, amici mei, quia manus Dômini tétigit me. Quare 
persequimini me sicut Deus, et cârnibus meis saturé-

i .  Cette pensée n ’est peut-être pas dans le texte original. Job ne 
veut pas dire qu’il n ’a jamais péché, puisque lui-même demande 
pardon de ses péchés, mais seulement qu’il n’est pas en état de péché 
grave, ennemi de Dieu, ce qui est bien le cas des âmes du Purgatoire.
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Mais si l’on ne dit pas les Laudes» après 
le Répons» on dit : Notre Père et les prières 
comme aux Vêpres» p. 104.

A U  IIIième NOCTURNE

LEÇON VII
Job X V II» 1-3; 11-15.

ffîON esprit s’éteindra, mes jours seront abrégés ; —  et 
il ne me reste plus que le sépulcre. —  Je n’ai pas 

péché1 —  et mon œil s’arrête au milieu des amertumes.
—  Délivre-moi Seigneur et place-moi près de toi» —  et 
qu’alors n’importe quelle main combatte contre moi2. —  
Mes jours ont passé» —  mes rêves se sont évanouis» —  
tourment de mon cœur ; —  ils ont changé la nuit en jour» 
— et de nouveau» après les ténèbres» j’espère en la lumière 3.
—  Est-ce que j’espérerai ? —  Le schéol est ma maison» —  
et dans les ténèbres» j’ai étendu mon lit. —  A la pourriture» 
j’ai dit : Tu es mon père ; —  et aux vers : Ma mère et ma 
sœur. —  Où donc est maintenant ma consolation ? —  et 
ma patience» qui la considère?

ïÿ. En moi qui pèche chaque jour et n’en fais pas 
pénitence» la crainte de la mort met le trouble : * Puisqu’en 
enfer il n’y a plus de rédemption» ayez pitié de moi» 
mon Dieu» et sauvez-moi. V. Seigneur» en votre nom» 
sauvez-moi» et en votre puissance» délivrez-moi. Puisque.

LEÇON VIII
Job X I X » 20-27.

H MA peau» mes chairs étant consumées, s’est collée 
ma bouche ; —  et il ne me reste que les lèvres 

autour de mes dents. —  Ayez pitié de moi, ayez pitié 
de moi» vous du moins» mes amis, —  car la main du 
Seigneur m’a frappé. —  Pourquoi me poursuivez-vous, 
comme Dieu, —  et de mes chairs n’êtes-vous jamais ras-

2. Auprès de Dieu, plus rien à craindre d'aucun ennemi.
3. Mes rêves déçus transforment ma nuit en jour, en m'empêchant 

de dormir, et, le matin venu, j’espère que le jour sera meilleur.

Bréviaire f. 13
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mini ? Quis mihi tribuat, ut scribantur sermônes mei ? 
quis mihi det, ut exaréntur in libro, stylo férreo et 
plumbi lamina, vel celte sculpantur in silice? Scio 
enim quod redémptor meus vivit, et in novissimo die 
de terra surrectürus sum : et rursum circümdabor 
pelle mea, et in carne mea vidébo Deum meum. 
Quem visûrus sum ego ipse, et oculi mei conspectûri 
sunt, et non dlius : reposita est hæc spes mea in sinu 
meo.

ïÿ. Domine, secùndum actum meum noli me judi­
care : nihil dignum in conspéctu tuo egi ; ideo dépre- 
cor majestatem tuam, * Ut tu, Deus, déleas iniquita­
tem meam. 7 . Amplius lava me, Domine, ab injustitia 
mea, et a delicto meo munda me. Ut.

LECTIO IX
Job X , 18-22.

Qu a re  de vulva eduxisti me? qui ûtinam con- 
sûmptus essem ne ôculus me vidéret. Fuissem 

quasi non essem, de ûtero translâtus ad tumulum. 
Numquid non paucitas diérum meôrum finiétur brevi ? 
Dimitte ergo me, ut plangam paululum dolorem meum, 
antequam vadam, et non revértar, ad terram tenebro­
sam et opértam mortis caligine ; terram misériæ et 
tenebrarum, ubi umbra mortis et nullus ordo, sed 
sempiternus horror inhabitat.

Sequens Responsorium tunc ponitur, quan­
do dictus fuerit tertius tantum Nocturnus 
pro Defunctis.

R?. Libera me, Dômine, de viis infémi, qui portas 
æreas confregisti, et visitasti inférnum, et dedisti eis 
iumen, ut vidèrent te * Qui erant in poenis tenebra­
rum. ir. Clamantes et dicentes : Advenisti, Redémptor

i .  Cf. la note mise au même texte, aux Leçons de la Connu, des
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sasiés ? —  Qui me donnera que soient écrites mes paroles ?
—  Qui m’accordera qu’elles soient gravées dans un livre,
—  avec un stylet de fer et sur une feuille de plomb, —  
ou qu’elles soient, avec un burin, sculptés sur le roc? —  
Car je sais que mon rédempteur est vivant, —  et qu’au 
dernier jour, je dois ressusciter de la terre, —  et que 
de nouveau je revêtirai ma peau, —  et, dans ma chair, 
je verrai mon Dieu. —  C’est lui que je dois voir, moi- 
même, —  et ce sont mes yeux, et non ceux d’un autre, 
qui le contempleront ; —  elle est déposée, cette espérance 
en mon cœur1.

ïÇ. Seigneur, selon mes actes ne me jugez pas ; je n’ai 
rien fait de digne en votre présence ; c’est pourquoi 
je supplie votre Majesté, * Pour que vous effaciez, ô Dieu, 
mon iniquité. V. De plus en plus, lavez-moi, Seigneur, 
de mon injustice et, de mon péché, purifiez-moi. Pour que.

LEÇON IX
Job X> 18-22.

Bourquoi du sein m’as-tu fait sortir ? —  Que n’ai-je 
alors été consumé pour qu’aucun œil ne me voie !

—  J’aurais été comme n’étant pas, —  transféré du sein 
maternel au tombeau. —  Le petit nombre de mes jours 
ne finira-t-il pas bientôt? —  Laisse-moi donc pleurer 
un peu ma douleur, —  avant que je m’en aille, pour n’en 
plus revenir, —  à la terre de misère et de ténèbres, —  où 
il y a l’ombre de la mort et aucun ordre, —  et qu’une 
éternelle horreur habite.

Quand on n’a dit pour les défunts que le 
IIIe Nocturne, on prend le Répons suivant :

Fÿ. Délivrez-moi, Seigneur, des chemins de l’enfer, 
vous qui avez brisé les portes d’airain et visité l’enfer et 
donné, pour vous voir, la lumière à ceux * Qui étaient 
dans les peines des ténèbres. V. Criant et disant : Vous 
êtes enfin venu, ô notre Rédempteur. Qui étaient. Le

Morts, p. 41.
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noster. Qui. Réquiem ætérnam dona eis, Domine : et 
lux perpétua luceat eis. Qui.

Sequens Responsorium ponitur loco prae­
cedentis, quando tres Nocturni dicti fuerint 
pro Defunctis.

ty. Libera me. Domine, de morte ætérna in die illa 
treménda, * Quando cæli movéndi sunt et terra, * 
Dum véneris judicare sæculum per ignem. 'V. Tre­
mens factus sum ego et timeo, dum discüssio vénerit 
atque ventüra ira. Quando, t .  Dies illa, dies iræ, 
calamitatis et misériæ, dies magna et amara valde. 
Dum. Réquiem ætérnam dona eis, Domine : et lux 
perpétua luceat eis. Libera me, usque ad primum 

Tremens exclusive.
Deinde si Laudes omnino omittantur, 

post ultimum Responsorium dicuntur : Pater 
noster et Preces ut supra ad Vesperas, p. 104.

Si Matutinum, cum unico vel tribus No­
cturnis, in privata recitatione a Laudibus se­
paretur, post ultim um  Responsorium sub­
jungitur :

V. Dominus vobiscum. Iÿ. Et cum spiritu tuo.
Deinde dicitur Oratio (seu dicuntur O ra­

tiones), ut supra in Vesperis, p. 105, additis 
sequentibus :

Ÿ. Réquiem ætérnam dona eis. Domine, ty. Et lux 
perpétua lüceat eis.

V. Requiéscant in pace. Iÿ. Amen.
Laudes vero, dictis secreto : Pater noster et :

Ave Maria, absolute inchoantur ab Antipho- 
na : Exsultâbunt Dômino.

Sed in recitatione publica vel privata, si 
Laudes omnino omittantur, post ultim um  
Responsorium dicuntur Preces, ut infra ad 
Laudes, p. 117.
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repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur, et que la lumière 
perpétuelle brille sur eux. Qui.

M ais si l’on a dit, pour les Défunts, les 
trois Nocturnes, au lieu du Répons précédent, 
on dit le suivant :

R?. Délivrez-moi, Seigneur, de la mort éternelle, en ce 
jour redoutable, * Quand les cieux seront ébranlés, ainsi 
que la terre ; * Alors que vous viendrez juger ce siècle par 
le feu. Ht. Je deviens tremblant et je crains devant le 
jugement qui doit venir et la future colère. Quand. Ht. Ce 
jour-là sera jour de colère, de malheur et de misère et 
plein d’amertume. Alors que. Ht. Le repos éternel, donnez- 
le-leur, Seigneur, et que la lumière éternelle brille sur 
eux. Délivrez-moi jusqu'au Ht. Je deviens tremblant exclu­
sivement.

Quand on ne dit pas les Laudes, après le 
Répons, on dit : Notre Père, et les prières 
qui suivent comme aux Vêpres, p. 104.

Si les Matines, à un ou trois Nocturnes, 
sont, dans la récitation privée, séparées des 
Laudes, après le Troisièm e Répons on ajoute:

Ht. Que le Seigneur soit avec vous. Rf. Et avec votre 
esprit.

Puis on dit l’Oraison (ou les Oraisons) 
qui sont indiquées pour les Vêpres p. 105, en 
ajoutant les Versets suivants :

Ht. Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. RJ. Et 
que la lumière éternelle brille sur eux.

Ht. Qu’ils reposent en paix. Fÿ. Ainsi soit-il.
Quant aux Laudes, après avoir récité à voix 

basse: Notre Père et: Je vous salue Marie,on les 
commence immédiatement par l ’Antienne :
Ils exulteront dans le Seigneur.

Mais si dans la récitation publique ou pri­
vée, on omet les Laudes, après le dernier 
Répons, on dit les Prières qui sont notées 
plus loin, après Laudes, p. 117.
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AD LAUDES
Om nia ut in Com m em . Def., p. 55* præter 

sequentia :
Repetita Antiphona : Ego sum, post : Benedi­

ctus, preces infrascriptæ dicuntur, flexis 
genibus :

Pater noster secreto usque ad
V. Et ne nos indücas in tentationem. ty. Sed libera 

nos a malo.
Qui non dicitur in die obitus seu deposi­

tionis defuncti, nec quandocumque Officium  
recitatur sub ritu duplici :

Psalm us 129

» E profündis clamavi ad te, Domine : * Domine, 
exaudi vocem meam :

2. Fiant aures tuæ intendéntes, * in vocem depre­
cationis meæ,

3. Si iniquitates observaveris, Domine : * Domine, 
quis sustinébit?

4. Quia apud te propitiatio est : * et propter legem 
tuam sustinui te, Domine.

5. Sustinuit anima mea in verbo ejus : * speravit 
anima mea in Domino.

6. A  custodia matutina usque ad noctem : * speret 
Israel in Dômino.

7. Quia apud Dominum misericordia : * et copiosa 
apud eum redemptio.

8. Et ipse rédimet Israël, * ex omnibus iniquitati­
bus ejus.

Réquiem ætérnam.
Deinde : A  porta inferi. R/. Erue, Domine, ani­

mam ejus (animas eorum).
t .  Requiésca(n)t in pace. ty. Amen.
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A LAUDES
Tout se dit comme au jour de la  Com m é­

moraison de tous les Fidèles Défunts, p. 55, 
sauf ce qui suit :

L’Antienne : Moi Je suis, ayant été répétée 
après le Benedictus, on récite à genoux les 
prières suivantes :

Notre Père, à voix basse jusqu’au
V. Et ne nous laissez pas succomber à la tentation. 

Fÿ. Mais délivrez-nous du mal.
Ce Psaum e ne se dit pas au jour des funé­

railles, ni quand on récite l’Office au rite 
double.

Psaum e 129. —  Au fond de Vabîme.

» es profondeurs, je crie vers toi, Yahwéh, —  Sei­
gneur, écoute ma voix ; 2. que tes oreilles soient 

attentives —  à la voix de mes supplications.
II. 3. Si tu observes les fautes, ô Yah! —  Seigneur, 

qui pourra tenir ? —  4. Mais auprès de toi est le pardon, —  
pour qu’on te révère.

III. J’espère en toi, Yahwéh, —  5. elle espère en toi, 
mon âme ; —  en ta parole, j’ai confiance, —  mon âme 
est au Seigneur.

IV. 6. Plus que les veilleurs n’aspirent après l’aurore, —  
les veilleurs, après l’aurore, —  qu’Israël aspire après 
Yahwéh, —  Israël, après Yahwéh.

V. 7. Car auprès de Yahwéh, il y a bénignité, —  auprès 
de lui, généreuse rédemption, —  8. c’est lui qui rachètera 
Israël, —  de toutes ses iniquités.

Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur, et que la 
lumière perpétuelle brille sur eux.

Ensuite V. A la puissance de l’enfer. IÇ. Arrachez, 
Seigneur, son âme (ou leurs âmes).

V. Qu’il repose (ils reposent) en paix. 19. Ainsi soit-il.
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V. Démine, exaudi oratiénem meam. ty. Et clamor 
meus ad te véniat.

V. Déminus voblscum. F?. Et cum spiritu tuo.

Orémus
Dicitur Oratio conveniens ut supra in Ve­

speris, p. 105.
Post Orationem dicitur (semper plurali 

numero) :
V. Réquiem ætérnam dona eis, Démine. lÿ. Et lux 

perpétua lüceat eis.
Ÿ. Requiéscant in pace. Iÿ. Amen.

ORDO
CO M M EN D A TIO N IS AN IM Æ

•
Primum dicuntur Litaniæ breves in hune 

modum :

Kyrie, eléison.
Christe, eléison.

Kyrie, eléison.
Sancta Maria, ora pro eo (ea).
Omnes sancti Angeli et Archângeli, orâte pro eo (ea). 
Sancte Abel, ora.
Omnis chorus Justorum, ora.
Sancte Abraham, ora.
Sancte Joânnes Baptista, ora.
Sancte Joseph, ora.
Omnes sancti Patriârchæ et Prophétæ, orâte.
Sancte Petre, ora.
Sancte Paule, ora.
Sancte Andréa, ora.
Sancte Joânnes, ora.
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9 . Seigneur, exaucez ma prière. 'R/. Et que mon cri 
arrive jusqu’à vous.

9 . Que le Seigneur soit avec vous. ïÇ. Et avec votre esprit.

Prions
On dit l’Oraison indiquée en conformité 

avec l’Office, comme aux Vêpres, p. 105.
Après l’Oraison, on dit, toujours au plu­

riel:
9 . Le repos éternel, donnez-le-leur, Seigneur. Kf. Et 

que la lumière éternelle brille sur eux.
9 . Qu’ils reposent en paix. IÇ. Ainsi soit-il.

PRIÈRE 
PO U R L A  R ECO M M A N D A TIO N  D E L ’ÂM E

•
On dit d’abord les Litanies brèves, de la 

façon suivante :
gCEiGNEUR, ayez pitié de nous.

Jésus-Christ, ayez pitié de nous.
Seigneur, ayez pitié de nous.
Sainte Marie, priez pour lui (elle).
Vous tous, saints Anges et Archanges, priez pour lui (elle) 
Saint Abel, priez pour lui (elle).
Chœur tout entier des Justes, priez pour lui (elle). 
Saint Abraham, priez.
Saint Jean-Baptiste, priez.
Saint Joseph, priez.
Vous tous, saints Patriarches et Prophètes, priez pour lui 

(elle).
Saint Pierre, priez.
Saint Paul, priez.
Saint André, Priez.
Saint Jean, priez.
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Omnes sancti Apôstoli et Evangelistæ, orâte.
Omnes sancti Discipuli Dômini, orâte.
Omnes sancti Innocéntes, orâte.
Sancte Stéphane, ora.
Sancte Laurénti, ora.
Omnes sancti Mârtyres, orâte.
Sancte Silvéster, ora.
Sancte Gregôri, ora.
Sancte Augustine, ora.
Omnes sancti Pontifices et Confessores, orâte.
Sancte Benedicte, ora.
Sancte Francisce, ora.
Sancte Camille, ora.
Sancte Joânnes de Deo, ora.
Omnes sancti Monachi et Eremitæ, orâte.
Sancta Maria Magdaléna, ora.
Sancta Lücia, ora.
Omnes sanctæ Virgines et Viduæ, orâte.
Omnes Sancti et Sanctæ D ei, intercédite pro eo (ea). 
Propitius esto, parce ei, Domine.
Propitius esto, libera eum (eam), Domine.
Propitius esto, libera.
Ab ira tua, libera.
A  periculo mortis, libera.
A  mala morte, libera.
A  poenis infém i, libera.
Ab omni malo, libera.
A  potestate diaboli, libera.
Per nativitâtem tuam, .libera.
Per crucem et passionem tuam, libera.
Per mortem et sepultüram tuam, libera.
Per gloriésam resurrectionem tuam, libera.
Per admirabilem ascensionem tuam, libera.
Per gratiam Spiritus Sancti Parâcliti, libera.
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Vous tous, saints Apôtres et Évangélistes, priez pour lui 
(elle).

Vous tous, saints Disciples du Seigneur, priez pour lui 
(elle).

Vous tous, saints Innocents, priez pour lui (elle).
Saint Étienne, priez.
Saint Laurent, priez.
Vous tous, saints Martyrs, priez pour lui (elle).
Saint Sylvestre, priez.
Saint Grégoire, priez.
Saint Augustin, priez.
Vous tous, saints Pontifes et Confesseurs, priez pour lui 

(elle).
Saint Benoît, priez.
Saint François, priez.
Saint Camille, priez.
Saint Jean de Dieu, priez.
Vous tous, saints Moines et Ermites, priez pour lui (elle). 
Sainte Marie-Madeleine, priez pour lui (elle).
Sainte Lucie, priez.
Vous toutes, saintes Vierges et Veuves, priez pour lui (elle). 
Vous tous, Saints et Saintes de Dieu, intercédez pour lui 

(elle).
Soyez-lui propice, pardonnez-lui, Seigneur.
Soyez-lui propice, délivrez-le (délivrez-la), Seigneur. 
Soyez-lui propice, délivrez.
De votre colère, délivrez.
Du péril de la mort, délivrez.
D'une mauvaise mort, délivrez.
Des peines de l’enfer, délivrez.
De tout mal, délivrez.
De la puissance du démon, délivrez.
Par votre Nativité, délivrez.
Par votre Croix et votre Passion, délivrez.
Par votre Mort et votre Sépulture, délivrez.
Par votre glorieuse Résurrection, délivrez.
Par votre admirable Ascension, délivrez.
Par la grâce du Saint-Esprit consolateur, délivrez.
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In die judicii, libera.
Peccatôres, te rogâmus, audi nos.
U t ei parcas, te rogâmus.
Kyrie, eléison.
Christe, eléison.
Kyrie, eléison.

Deinde, cum in agone sui exitus anima 
anxiatur, dicantur sequentes Orationes :

Oratio
roficiscere, ânima christiâna, de hoc mundo, 

in nômine Dei Patris omnipoténtis, qui te creâ- 
vit ; in nômine Jesu Christi Filii Dei vivi, qui pro te 
passus e st; in nômine Spiritus Sancti, qui in te 
effûsus est ; in nômine gloriôsæ et sanctæ Dei Geni­
tricis Virginis Mariæ ; in nômine beâti Joseph, inclyti 
ejüsdem Virginis Sponsi ; in nômine Angelôrum et 
Archangelôrum ; in nômine Thronorum et Domina­
tionum ; in nômine Principâtuum et Potestâtum ; in 
nômine Virtûtum, Chérubim et Séraphim ; in nômine 
Patriarcharum et Prophetârum ; in nômine sanctôrum 
Apostolorum et Evangelistârum ; in nômine sanctô­
rum Mârtyrum et Confessorum ; in nômine sanctô­
rum Monachorum et Eremitârum ; in nômine sanctâ- 
rum Virginum, et omnium Sanctôrum et Sanctârum 
Dei ; hôdie sit in pace locus tuus, et habitâtio tua 
in sancta Sion. Per eûmdem Christum Dominum 
nostrum, ty. Arnen.

Oratio
»g"VEUS miséricors, Deus clemens, Deus, qui secùn- 

dum multitudinem miserationum tuârum pec- 
câta pœniténtium deles, et praeteritorum criminum 
culpas vénia remissionis evâcuas : réspice propitius 
super hunc fâmulum tuum N . (hanc fâmulam tuam
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Au jour du jugement, délivrez.
Bien que pécheurs, nous vous en supplions, exaucez-nous.
Pardonnez-lui ses péchés, nous vous en supplions.
Seigneur, ayez pitié de nous.
Jésus-Christ, ayez pitié de nous.
Seigneur, ayez pitié de nous.

Le malade étant à Pagonie, on dit les 
oraisons suivantes :

a r t e z  de ce monde, âme chrétienne au nom de Dieu
le Père qui vous a créée ; au nom de Jésus-Christ, 

Fils du Dieu vivant, qui a souffert pour vous ; au nom de 
l’Esprit-Saint qui s’est répandu en vous ; au nom de la 
glorieuse et sainte Mère de Dieu, la Vierge Marie ; au nom 
du bienheureux Joseph, le glorieux époux de cette même 
Vierge ; au nom des Anges et des Archanges ; au nom 
des Trônes et des Dominations ; au nom des Principautés 
et des Puissances ; au nom des Chérubins et des Séraphins; 
au nom des Patriarches et des Prophètes ; au nom des 
saints Apôtres et Évangélistes ; au nom des saints Martyrs 
et Confesseurs ; au nom des saints Moines et Solitaires ; 
au nom des saintes Vierges ; au nom de tous les Saints 
et Saintes de Dieu. Que votre demeure soit aujourd’hui 
dans la paix et votre habitation dans la sainte Sion. Par le 
même Jésus-Christ Notre-Seigneur. R/. Ainsi soit-il.

Ü ie u  miséricordieux, Dieu clément, qui, par votre 
infinie miséricorde, remettez les péchés de ceux 

qui en font pénitence, et qui, par votre pardon, effacez 
la malice de nos crimes passés, jetez un regard 
favorable sur votre serviteur (servante) AT., qui avoue ses

O raison

O raiso n
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N .)  et remissionem ômnium peccatorum suorum tota 
cordis confessione poscéntem deprecatus exâudi. Ré­
nova in eo (ea), piissime Pater, quidquid terréna 
fragilitate corruptum, vel quidquid diabôlica fraude 
violatum est ; et unitati côrporis Ecclésiæ membrum 
redemptionis annécte. Miserere, Domine, gemituum, 
miserére lacrimarum ejus ; et non habéntem fiduciam, 
nisi in tua misericôrdia, ad tuæ Sacraméntum reconci- 
liatiônis admitte. Per Christum Dominum nostrum. 
IV* Amen.

OMMENDO te omnipoténti Deo, carissime frater
(carissima soror), et ei, cujus es creatûra, com­

mitto ; ut, cum humanitâtis débitum morte interve- 
niénte persolveris, ad auctôrem tuum, qui te de limo 
terræ formaverat, revertaris. Egrediénti itaque ànimæ 
tuæ de corpore spléndidus Angelôrum cœtus occûr- 
rat : judex Apostolorum tibi senâtus advéniat : candi­
datorum tibi Martyrum triumphator exércitus ôbviet : 
liliâta rutilântium te Confessorum turma circümdet : 
jubilantium te Virginum chorus excipiat : et beâtæ 
quiétis in sinu Patriarcharum te compléxus astringat : 
sanctus Joseph, moriéntium Patronus dulcissimus, in 
magnam spem te érigat : sancta Dei Génitrix Virgo 
Maria suos benigna ôculos ad te convértat : mitis 
atque festivus Christi Jesu tibi aspectus appâreat, qui 
te inter assisténtes sibi jügiter intéressé decémat. 
Ignores omne quod horret in ténebris, quod stridet 
in flammis, quod crüciat in torméntis. Cedat tibi 
tetérrimus satanas cum satellitibus suis : in advéntu 
tuo, te comitantibus Angelis, contremiscat, atque in 
ætémæ noctis chaos immine diffûgiat. Exsùrgat Deus, 
et dissipéntur inimici ejus, et fïigiant qui odérunt 
eum, a fâcie ejus. Sicut déficit fiunus, deficiant :

Oratio
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fautes, qui vous en demande pardon de tout son cœur, 
et exaucez sa prière. Renouvelez en lui (elle), Père plein 
de clémence, ce que la fragilité humaine ou la malice 
de l’esprit tentateur ont pu corrompre ou gâter dans son 
âme. Attachez au corps de la Sainte Église ce membre 
que vous avez racheté. Ayez pitié, Seigneur, de ses 
gémissements, ayez pitié de ses larmes, et cette âme qui 
n’a confiance qu’en votre miséricorde, admettez-la au 
sacrement de votre réconciliation. Par le Christ Notre- 
Seigneur. 19. Ainsi soit-il.

O raiso n
/ T e  vous recommande au Dieu tout-puissant, mon très 
C A  cher frère (pu ma très chère sœur), et, à celui dont 

vous êtes la créature, je vous confie, pour qu’ayant payé, 
par votre mort, la dette de l’humanité, vous retourniez 
à votre Créateur qui vous avait formé du limon de la 
terre. Ainsi donc, qu’à la rencontre de votre âme sortant 
du corps accourre un brillant cortège d’Anges, que vienne 
à vous le sénat des Apôtres préposé au jugement, que se 
présente à vous l’armée triomphante des Martyrs écla­
tants de blancheur, que la foule des Confesseurs, en 
l’éclatant rayonnement de leur beauté de lis se presse 
autour de vous, que le chœur des Vierges jubilantes vous 
reçoive et que le baiser des Patriarches vous lie au sein 
de l’éternel repos ; que saint Joseph, le très doux patron 
des mourants exalte grandement votre espérance; que 
la sainte Mère de Dieu, la bénigne Vierge Marie, daigne 
abaisser ses yeux sur vous ; que le doux regard de fête 
du Christ Jésus se montre à vous et décrète votre ad­
mission pour toujours en sa compagnie. Puissiez-vous 
ignorer tout ce qui fait horreur dans les ténèbres, ce 
qui crie dans les flammes, ce qui torture dans les tour­
ments. Que recule devant vous l’horrible Satan, avec ses 
satellites ; qu’à votre arrivée en compagnie des Anges, il 
tremble et s’enfuie dans l’impitoyable chaos de l’éternelle 
nuit. Que Dieu se lève et que ses ennemis se dispersent,
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sicut fluit cera a facie ignis, sic péreant peccatores 
a fâcie Dei. Et justi epuléntur, et exsültent in con­
spéctu Dei. Confundantur igitur et erubéscant omnes 
tartâreæ legiônes, et ministri sâtanæ iter tuum impe­
dire non audeant. Liberet te a cruciatu Christus, 
qui pro te crucifixus est. Liberet te ab ætéraa morte 
Christus, qui pro te mori dignatus est. Constituat te 
Christus, Filius Dei vivi, intra paradisi sui semper 
amdéna viréntia, et inter oves suas te verus ille Pastor 
agnoscat. Ille ab émnibus peccatis tuis te absolvat, 
atque ad dexteram suam in electorum suorum te 
sorte constituat. Redemptorem tuum fâcie ad faciem 
videas, et, praesens semper assistens, manifestissimam 
beatis ôculis aspidas veritâtem. Constitutus (-a) igitur 
inter âgmina Beatôrum, contemplationis divinae dul- 
cédine potiaris in sæcula saeculorum. Fÿ. Amen.

Oratio

gPusciPE, Dômine, servum tuum (ancillam tuam) 
in locum sperândæ sibi salvationis a misericordia 

tua. Arnen.
Libera, Dômine, animam servi tui (ancillae tuae) 

ex omnibus periculis inférni, et de lâqueis poenarum, 
et ex omnibus tribulationibus. R7. Arnen.

Libera, Dômine, animam servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberasti Henoch et Eliam de commûni morte 
mundi, ty. Arnen.

Libera, Domine, ânimam servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberasti Noë de diluvio, ty. Arnen.

Libera, Domine, ânimam servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberasti Abraham de Ur Chaldaeorum. Rf. Arnen.
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et qu’ils fuient, ceux qui le haïssent, de devant sa face. 
Comme la cire fond en face du feu, qu’ainsi périssent les 
pécheurs devant la face de Dieu, et que les justes soient 
en fête et qu’ils exultent en présence de Dieu. Qu’elles 
soient donc en confusion et rougissent, toutes les légions 
du Tartare, et que les ministres de Satan n’aient pas 
l’audace de mettre obstacle à votre avance. Qu’il vous 
libère de tout crucifiement, le Christ qui pour vous a 
été crucifié. Qu’il vous libère de l’éternelle mort, le 
Christ qui pour vous a daigné mourir. Qu’il vous établisse, 
le Christ fils du Dieu vivant, dans le délicieux printemps 
de son Paradis et que parmi ses brebis, ce vrai Pasteur 
vous reconnaisse. Que de tous vos péchés il vous absolve, 
qu’il vous place à sa droite et vous admette à partager le 
sort de ses élus. Puissiez-vous voir votre Rédempteur 
face à face, et puissiez-vous, toujours en sa présence et 
toujours près de lui, contempler la Vérité pleinement ma­
nifestée aux yeux des bienheureux. Ayant donc votre place 
parmi les bataillons des élus, puissiez-vous contempler 
la divine douceur et en jouir dans les siècles des siècles. 
19. Ainsi soit-il.

O raiso n

B e c e v e z ,  Seigneur, l’âme de votre serviteur (votre 
servante), dans le lieu du salut, qu’il (elle) doit 

espérer de votre miséricorde, ty. Ainsi soit-il.
Seigneur, délivrez l’âme de votre serviteur (votre ser­

vante), de tous les périls de l’enfer, du lacet des peines 
et de toutes les tribulations. Fÿ. Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez l’âme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez délivré Hénoch et Élie de la mort 
commune à tous les hommes. Iÿ. Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez l’âme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez sauvé Noé du déluge. R/. Ainsi 
soit-il.

Seigneur, délivrez l’âme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez tiré Abraham d’Ur en Chaldée. 
RJ. Ainsi soit-il.

Bréviaire f. 13
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Libera, Domine, ânimam servi tui (andllæ tuae), 
sicut liberasti Job de passionibus suis. Iÿ. Amen.

Libera, Domine, animam servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberasti Isaac de hostia, et de manu patris sui 
Abrahae. IV. Amen.

Libera, Domine, animam servi tui (ancillae tuse), 
sicut liberâsti Lot de Sôdomis, et de flamma ignis.
IV. Amen.

Libera, Domine, ânim am  servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberâsti Môysen de manu Pharaônis regis Ægy- 
ptiôrum. IV- Amen.

Libera, Dômine, ânimam servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberâsti Daniélem de lacu leénum. RJ. Amen.

Libera, Dômine, ânim am servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberâsti tres pueros de camino ignis ardéntis, 
et de manu regis iniqui. IV. Amen.

Libera, Dômine, ânimam servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberâsti Susânnam de falso crimine. IV. Amen.

Libera, Dômine, ânim am  servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberâsti David de manu regis Saul, et de manu 
Goliae. IV. Amen.

Libera, Dômine, ânim am  servi tui (ancillae tuae), 
sicut liberâsti Petrum et Paulum de carcéribus. IV. 
Amen.

Et sicut beatissimam Theclam Virginem et Marty­
rem tuam de tribus atrodssimis torméntis liberâsti, 
sic liberâre dignéris ânim am  hujus servi tui (ancillae 
tuae), et tecum fâcias in bonis congaudére caeléstibus.
IV. Amen.

Oratio

CY  OMMENDAMUS tibi, Domine, ânim am  famuli tui
A N . (fâmulæ tuae N .) precamurque te, Domine 

Jesu Christe, Salvâtor mundi : ut, propter quam ad
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Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur, (votre ser­
vante), comme vous avez délivré Job de ses souffrances. 
19. Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez soustrait Isaac au bûcher et à la 
main de son père Abraham. 19. Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez délivré Lot de Sodome et de la 
pluie de feu. 19- Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez délivré Moïse de la puissance 
de Pharaon roi d’Égypte. 19- Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez délivré Daniel de la fosse aux 
lions. 19. Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez délivré les trois enfants de la 
fournaise ardente, et de la puissance d’un roi impie. 
19. Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez délivré Suzanne d’une fausse 
accusation. 19- Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (votre ser­
vante), comme vous avez délivré David de la main du roi 
Saül, et de la main de Goliath. 19. Ainsi soit-il.

Seigneur, délivrez Pâme de votre serviteur (de votre 
servante), comme vous avez délivré Pierre et Paul de 
leurs prisons. 19. Ainsi soit-il.

Et comme la bienheureuse Thècle, vierge et Martyre, 
a été par vous délivrée de trois supplices des plus atroces, 
ainsi daignez délivrer Pâme de ce serviteur (de cette ser­
vante) qui est vôtre et faites-lui partager votre joie dans 
les biens du ciel. 19. Ainsi soit-il.

O raison
V^%ous vous recommandons, Seigneur, Pâme de votre 

serviteur N . (de votre servante N.) et nous vous 
prions, Seigneur Jésus-Christ, Sauveur du monde, de ne
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terram misericôrditer descendisti, Patriarchârum tuô- 
rum sinibus insinuare non rénuas. Agnosce, Démine, 
creaturam tuam, non a diis alienis creatam, sed a te 
solo Deo vivo et vero ; quia non est âlius Deus præter 
te, et non est secündum ôpera tua. Lætifica, Domine, 
ânimam ejus in conspéctu tuo ; et ne memineris, 
iniquitatum ejus antiquârum et ebrietâtum, quas susci- 
tâvit furor sive fervor mali desiderii. Licet enim 
peccaverit, tamen Patrem, et Filium, et Spiritum 
Sanctum non negavit, sed crédidit ; et zelum Dei 
in se habuit, et Deum, qui fecit omnia, fidéliter ado­
ravit.

elicta  juventütis et ignorantias ejus, quæsum us,
ne memineris, Domine ; sed secündum magnam 

misericordiam tuam memor esto illius in glôria clari­
tatis tuæ. Âperiântur ei cæli, collæténtur illi Angeli. 
In regnum tuum, Domine, servum tuum (ancillam 
tuam) sûscipe. Suscipiat eum (eam) sanctus Michaël 
Archàngelus Dei, qui militiæ cæléstis méruit princi­
patum. Veniant illi ébviam sancti Angeli Dei, et per­
ducant eum (eam) in civitatem cæléstem Jerûsalem. 
Suscipiat eum (eam) beâtus Petrus Apéstolus, cui a 
Deo claves regni cæléstis trâditæ sunt. Adjuvet eum 
(eam) sanctus Paulus Apéstolus, qui dignus fuit esse 
vas elecdénis. Intercédât pro eo (ea) sanctus Joânnes, 
eléctus Dei Apéstolus, cui revelata sunt sécréta cælé- 
stia. Orent pro eo (ea) omnes sancti Apostoli, quibus 
a Dômino data est potéstas ligandi atque solvéndi. 
Intercédant pro eo (ea) omnes Sancti et Elécti Dei, 
qui pro Christi némine torménta in hoc sæculo susti- 
nuérunt ; ut vinculis camis exûtus (-a) pervenire 
mereâtur ad glériam regni cæléstis, præstânte Dômino

O ratio
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pas refuser de faire entrer au sein des Patriarches, celle 
pour laquelle vous êtes descendu miséricordieusement 
sur terre. Reconnaissez, Seigneur, votre créature, créée 
non point par des dieux étrangers, mais par vous-même, 
seul Dieu vivant et vrai ; car il n’est point d’autre Dieu 
que vous, point, dont les œuvres soient comparables aux 
vôtres. Réjouissez, Seigneur, son âme en votre présence, 
et ne vous souvenez pas de ses anciennes iniquités et des 
ivresses qu’a suscitées, soit l’emportement, soit l’ardeur du 
mauvais désir. Bien qu’elle ait péché, elle n’a cependant 
pas renié le Père, le Fils et le Saint-Esprit, mais elle a 
cru et elle a eu en son cœur le zèle de Dieu et, le Dieu 
qui a tout fait, elle l’a fidèlement adoré.

O raiso n

Ües péchés de sa jeunesse et de ses ignorances, nous 
vous le demandons, ne vous souvenez plus, Sei­

gneur ; mais selon votre grande miséricorde, souvenez- 
vous de cette âme, dans la gloire de votre lumière. Que 
lui soient ouverts les cieux, qu’avec elle se réjouissent 
les Anges. Dans votre royaume, Seigneur, recevez votre 
serviteur (votre servante). Qu’il le (la) reçoive, saint 
Michel, l’Archange de Dieu qui a mérité le principat de 
la milice céleste. Que viennent à sa rencontre, les saints 
Anges de Dieu et qu’ils le (la) conduisent en la cité de la 
Jérusalem céleste. Qu’il le (la) reçoive, le bienheureux 
Apôtre Pierre auquel, par Dieu, les clefs du royaume 
du del ont été confiées. Qu’il vienne à son aide le saint 
Apôtre Paul qui a été digne d’être un vase d’élection. 
Qu’il intercède pour lui (pour elle), saint Jean, l’Apôtre 
choisi de Dieu, auquel ont été révélés les célestes secrets. 
Que pour lui (elle) prient tous les saints et les élus de Dieu, 
qui, pour le nom du Christ, ont souffert des tourments en 
ce monde ; afin que, dégagé (e) des liens de la chair, il (elle) 
mérite d’arriver à la gloire du royaume céleste, par la 
grâce de notre Seigneur Jésus-Christ, qui vit et règne
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nostro Jesu Christo : Qui cum Patre et Spiritu Sancto 
vivit et regnat in sæcula saeculorum. R7. Amen.

Oratio

Cl e m e n t is s im a  Virgo Dei Génitrix Maria, mæ- 
réntium piissima consolatrix, famuli (fâmulæ) 

N . spiritum Füio suo comméndet : ut, hoc matémo 
intervéntu, terrores mortis non timeat ; sed desidera­
tam cæléstis patriae mansionem, ea comite, laetus (-a) 
âdeat. lÿ. Amen.

Oratio

Hd te confügio, sancte Joseph, Patrone morién- 
tium, tibique, in cujus beato transitu vigiles 

astitérunt Jésus et Maria, per hoc utrümque carissi­
mum pignus, animam hujus famuli N . (fâmulæ N.) 
in extrémo agone laborantem enixe comméndo, ut 
ab insidiis diaboli, et a morte perpétua, te protegénte, 
liberétur, et ad gâudia aetéma pervenire merea­
tur. Per eümdem Christum Dominum nostrum. Fÿ. 
Amen.

Si anxiatur adhuc anima, dicuntur hi Psal­
mi, videlicet Ps. 117 : Confitémini, p. 24, et 
totus Ps. 118 : Beâti immaculati, per Horas 
Dominicae distributus, p. 28.

IN EXPIRA TIONE
Moriens, si potest, dicat : vel si non potest, 

assistens sive Sacerdos pro eo clara voce pro- 
nunciet : Jesu, Jesu, Jesu. Quod et ea quæ se­
quuntur, ad illius aures, si videbitur, etiam 
saepius repetat :

In manus tuas, Dômine, comméndo spiritum 
meum. Domine Jesu Christe, suscipe spiritum meum.

Sancta Maria, ora pro me. Maria, mater grâtiæ,
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avec le Père et l’Esprit-Saint, dans les siècles des siècles. 
TÇ. Ainsi soit-il.

Oraison

Que la très clémente Vierge, Marie, Mère de Dieu, 
la très douce consolatrice des affligés, recommande 

à son Fils Pâme de son serviteur (de sa servante) N ., afin 
que par cette intervention maternelle elle n’ait pas à 
redouter les terreurs de la mort, mais que, joyeuse, elle 
parvienne en sa compagnie à la demeure désirée de la 
céleste patrie. iÿ. Ainsi soit-il.

Oraison

C’est à vous que j’ai recours, ô saint Joseph, Patron 
des mourants, à vous dont le bienheureux trépas 

fut entouré de la présence et des soins de Jésus et de 
Marie. Au nom de l’un et de l’autre de ces objets de 
votre tendresse, je vous recommande instamment Pâme 
de ce serviteur (de cette servante) de Dieu, arrivée à sa 
dernière agonie, afin que, par votre protection, elle soit 
préservée des embûches du démon, ainsi que de la mort 
éternelle, et mérite de parvenir aux joies sans fin. Par le 
Christ Notre-Seigneur. IÇ. Ainsi soit-il.

Si le malade est encore à l’agonie, on dit le
Ps. 117 î Chantez à Yahwéh, p. 24, et en entier le 
Ps. 118 : Bienheureux les immaculés du chemin, 
des Petites Heures du Dimanche, p. 28.

AU DERNIER SOUPIR
Quand le malade est près d’expirer, que 

le mourant dise s’il le peut, ou s’il ne le peut, 
que, soit celui qui l’assiste, soit le prêtre, 
prononce pour lui, à voix haute, ces mots :
Jésus ! Jésus ! Jésus ! et qu’il les répète très 
souvent aussi à ses oreilles, ainsi que les pa­
roles qui suivent, si le  malade paraît enten­
dre encore :

En vos mains, Seigneur, je remets mon âme. Seigneur 
Jésus-Christ, recevez mon âme.

Sainte Marie, priez pour moi. Marie, mère de bonté,
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mater misericordiae, tu me ab hoste protege, et hora 
mortis suscipe.

Sancte Joseph, ora pro me. Sancte Joseph, cum 
beata Virgine Sponsa tua, aperi mihi divinae miseri­
cordiae sinum.

Jesu, Maria, Joseph, vobis cor et animam meam 
dono.

Jesu, Maria, Joseph, adstâte mihi in extrémo agône.
Jesu, Maria, Joseph, in pace vobiscum dormiam 

et requiéscam.
Egressa autem anima, dicitur hoc

Subvenite, Sancti Dei, occürrite, Angeli Do­
mini, * Suscipiéntes animam ejus, * Offeréntes eam 
in conspéctu AJtissimi. V. Suscipiat te Christus, qui 
vocavit te, et in sinum Abrahae Angeli dedûcant te. 
19. Suscipiéntes animam ejus, * Offeréntes eam in 
conspéctu Altissimi. V. Réquiem ætérnam dona ei, 
Domine : et lux perpétua lüceat ei. Offeréntes.

Deinde Kyrie, eléison. Christe, eléison. Kÿrie, eléi- 
son.

Postea Pater noster secreto usque ad V. Et ne nos 
indücas in tentatiônem. R/. Sed libera nos a malo.

V. Réquiem ætérnam dona ei, Domine. IÇ. Et lux 
perpétua lüceat ei.

V. A  porta inferi. R?. Erue, Domine, ânimam ejus.
V. Requiéscat in pace. Iÿ. Amen.
Ÿ. Domine, exâudi orationem meam. lÿ. Et clamor 

meus ad te véniat.
V. Dôminus vobiscum. 19. Et cum spiritu tuo.

O ratio

T T T ib i, Domine, commendamus ânimam fâmuli tui 
A  N . (fâmulæ tuæ N .), ut defünctus (-a) sæculo 

tibi vivat : et quæ per fragilitâtem humânæ conversa-

126



POUR LA RECOMMANDATION DE U Â M E

mère de miséricorde, protégez-moi contre l’ennemi et 
recevez-moi à l’heure de ma mort.

Saint Joseph, priez pour moi. Saint Joseph avec la 
bienheureuse Vierge votre épouse, ouvrez-moi l’accès de 
la divine miséricorde.

Jésus, Marie, Joseph, je vous donne mon cœur et mon 
âme.

Jésus, Marie, Joseph, assistez-moi dans ma dernière 
agonie.

Jésus, Marie, Joseph, qu’auprès de vous je m’endorme 
et je repose en paix.

Lorsque le malade a rendu le dernier soupir, on dit :
IÇ. Secourez-le (la), Saints de Dieu ; Anges du Sei­

gneur, venez à sa rencontre : * Recevez son âme : * Pré­
sentez-la au Très-Haut. V. Que Jésus-Christ qui vous a 
appelé vous reçoive, et que les Anges vous introduisent 
dans le sein d’Abraham. V. Recevez son âme, présentez-la 
au Très-Haut. V. Le repos éternel, donnez-le-lui, Sei­
gneur, que la lumière perpétuelle brille sur lui (elle). 
Présentez-le (la) au Très Haut.

Seigneur, ayez pitié de nous. Christ, ayez pitié de nous. 
Seigneur, ayez pitié de nous.

Notre Père, à voix basse, jusqu'au V. Et ne nous laissez 
pas succomber à la tentation. JXf. Mais délivrez-nous du mal.

V. Le repos éternel, donnez-le-lui, Seigneur, ty. Et 
que la lumière perpétuelle brille sur lui (elle).

V. De la puissance de l’enfer. IÇ. Délivrez son âme, 
Seigneur.

V. Qu’elle repose en paix. TÇ. Ainsi soit-il.
V. Seigneur, exaucez ma prière. Fÿ. Et que ma voix 

parvienne jusqu’à vous.
V. Que le Seigneur soit avec vous. Rf. Et avec votre esprit.

Prions
vous recommandons, Seigneur, l’âme de votre 

J L a  serviteur (votre servante) AT., afin qu’étant mort(e) 
pour ce monde, il (elle) vive en vous ; et que le pardon 
de votre miséricordieuse compassion daigne effacer toutes
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tiônis peccâta commisit, tu vénia misericordissimæ 
pietâtis abstérge. Per Christum Dôminum nostrum. 
Rj. Amen.

Si defunctus fuerit Sacerdos, post nomen 
proprium  N... addatur vox Sacerdotis.

FO R M U LA  A D  IM PER TIEN D AM  
IN D U L G E N T IA M  PLEN AR IAM  

IN  A R T IC U L O  M O RTIS

•
Adjutorium nostrum in nomine Domini. lÿ. Qui 

fecit cælum et terram.
A n t  Ne reminiscaris. Domine, delicta famuli tui 

(fâmulæ tuæ), neque vindictam sumas de peccatis
ejus.

Kyrie, eléison. Christe, eléison. Kyrie, eléison. 
Pater noster secreto usque ad Et ne nos indücas 

in tentationem. IÇ. Sed libera nos a malo.
V. Salvum (-am) fac servum tuum (ancillam tuam). 

TÇ. Deus meus, sperantem in te.
V. Domine, exaudi orationem meam. R7 . Et clamor 

meus ad te véniat.
Dominus vobiscum. Fÿ. Et cum spiritu tuo.

LEMENTissiME Deus, Pater misericordiarum et
Deus totius consolationis, qui néminem vis 

perire in te credéntem atque sperantem : secùndum 
multitûdinem miserationum tuarum réspice propitius 
famulum tuum iV., quem (famulam tuam N .s quam) 
tibi vera fides et spes christiâna comméndant. Visita 
eum (eam) in salutari tuo, et, per Unigéniti tui

Oratio
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les offenses que la fragilité de la chair lui a fait commettre 
pendant son pèlerinage ici-bas. Par le Christ Notre- 
Seigneur. îÇ. Ainsi soit-il.

Si le défunt était Prêtre, après son nom 
N..., qu’on ajoute le mot : prêtre.

FO R M U LE  
PO U R AC C O R D ER  L ’IN D U L G E N C E  

PLÉNIÈRE A  L ’A R T IC L E  DE L A  M O R T

V. Notre secours est dans le nom du Seigneur. RJ. Qui a 
fait le ciel et la terre.

Ant. Ne vous souvenez pas, Seigneur, des fautes de 
votre serviteur (de votre servante), et ne tirez point 
vengeance de ses péchés.

Seigneur, ayez pitié de nous. Christ, ayez pitié de nous. 
Seigneur, ayez pitié de nous.

Notre Père, à voix basse, jusqu’au V. Et ne vous laissez 
pas succomber à la tentation. Pf. Mais délivrez-nous du 
mal.

V. Sauvez votre serviteur (servante). Fÿ. Qui espère en 
vous, mon Dieu.

V. Seigneur, exaucez ma prière. IÇ. Et que mon cri 
arrive jusqu’à vous.

V. Le Seigneur soit avec vous. IÇ. Et avec votre esprit.
O raiso n

Üieu très clément, Père des miséricordes et Dieu de 
toute consolation, qui ne voulez laisser périr aucun 

de ceux qui croient et espèrent en vous ; selon la multitude 
de vos miséricordes, regardez favorablement votre servi­
teur (votre servante) que la vraie foi et l’espérance chré­
tienne vous recommandent. Visitez-le (la) dans votre 
salut et, par la passion et la mort de votre Fils unique, 
accordez-lui en votre clémence la rémission et le pardon
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passionem et mortem, omnium ei delictôrum suôrum 
remissiônem et véniam cleménter indûlge ; ut ejus 
anima in hora éxitus sui te jùdicem propitiâtum 
invéniat, et, in sanguine ejûsdem Filii tui ab omni 
macula ablûta, transire ad vitam mereâtur perpétuant. 
Fer eümdem Christum Dôminum nostrum. B7. Amen.

Tunc, dicto ab uno e Clericis astantibus : 
Confiteor, Sacerdos dicat : Misereâtur et : In- 
dulgéntiam, ac deinde :

o m in u s  noster Jesus Christus, Filius Dei vivi,
qui beâto Petro Apôstolo suo dedit potestatem 

ligandi atque solvéndi, per suam piissimam miseri­
cordiam recipiat confessionem tuam, et restituat tibi 
stolam primam, quam in baptismate recepisti. Et ego, 
facultate mihi ab Apostolica Sede tribûta, indulgén- 
tiam plenariam et remissionem omnium peccatorum 
tibi concédo. In nomine Patris, et Filii, et Spiritus 
Sancti, ty. Amen.

Per sacrosancta humânæ reparatiônis mystéria, re­
mittat tibi omnipotens Deus omnes præséntis et 
futûræ vitae poenas, paradisi portas apériat et ad 
gaudia sempitéma perducat. 37. Amen.

Benedicat te omnipotens Deus Pater, et Filius, 
et Spiritus Sanctus, Amen.

Si vero Infirmus sit adeo m orti proximus, 
ut neque confessionis generalis faciendae, 
neque praemissarum precum  recitandarum 
suppetat tempus, statim  Sacerdos benedi­
ctionem ei im pertiatur, dicendo :

Ego, facultate mihi ab Apostôlica Sede tribûta, 
indulgéntiam plenariam et remissiônem omnium pec­
catorum tibi concédo. In nomine Patris, et Fflii, et 
Spiritus Sancti. R/. Amen.

Per sacrosancta... etc., ut supra.
Benedicat te... ut supra.
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de toutes ses fautes, pour que son âme à l’heure de sa 
sortie de ce monde, vous trouve juge favorable et que, 
lavée de toute faute dans le sang de ce même Fils, elle 
puisse passer à la vie éternelle. Par le même Christ Notre- 
Seigneur. 19. Ainsi soit-il.

A  ce moment, un des Clercs assistants 
ayant récité le : Je confesse à Dieu, le P rêtre 
dit : Que le Dieu tout-puissant vous fasse misé­
ricorde, puis continue :

Que Notre-Seigneur Jésus-Christ, Fils du Dieu vivant, 
qui a donné au bienheureux Pierre, son Apôtre, pouvoir 
de lier et de délier, reçoive votre confession en sa très 
compatissante miséricorde et vous rende la première robe 
que vous avez reçue au baptême. Et moi, de par la faculté 
que m’a donnée le Siège Apostolique, je vous concède 
l’indulgence plénière et la rémission de tous vos péchés. 
Au nom du Père et du Fils ^  et du Saint-Esprit. R/. Ainsi 
soit-il.

Par les très saints mystères de l’humaine réparation, 
que le Dieu tout-puissant vous remette toutes les peines 
de la vie présente et future, vous ouvre les portes du 
Paradis et vous conduise aux joies éternelles. Iÿ. Ainsi 
soit-il.

Qu’il vous bénisse le Dieu tout-puissant, Père, et Fils ^  
et Saint-Esprit. Iÿ. Ainsi soit-il.

Si le malade est si près de la  m ort qu’il 
ne puisse pas dire son : Je confesse à Dieu et 
qu’on n’ait pas le temps de réciter les priè­
res précitées, le prêtre lui donne im m édia­
tement la bénédiction, en disant :

Moi, de par la faculté que m’a donnée le Siège Aposto­
lique, je vous concède l’Indulgence plénière et la rémission 
de tous vos péchés. Au nom du Père et du Fils ^  et du 
Saint-Esprit. ïÿ. Ainsi soit-il.

Par les très saints mystères etc. comme plus haut.
Qu’il vous bénisse... comme plus haut.
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In casu vero necessitatis sufficit dicere :

Ego, facultate mihi ab Apostolica Sede tribüta, 
indulgéntiam plenariam et remissionem omnium pec­
catorum tibi concédo, et benedico te. In nomine 
Patris et Filii, >F et Spiritus Sancti, ty. Amen.

Quando hujusmodi Benedictio Apostolica 
pluribus sim ul infirm is im pertitur, omnia 
dicuntur semel ut supra, singulari tantum 
numero in pluralem  immutato.
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Ht même» en cas de nécessité» il suffit de 
dire :

Moi» de par la faculté que m’a donnée le Siège Aposto­
lique, je vous concède l’indulgence plénière et la rémission 
de tous vos péchés et je vous bénis. Au nom du Père» et 
du Fils ^  et du Saint-Esprit. R?. Ainsi soit-il.

Quand cette Bénédiction apostolique se 
donne à plusieurs en même temps, on ne la 
donne qu’une seule fois pour tous, en m et­
tant le pluriel au lieu du singulier.
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